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Présentation du document 

Le présent document établit le rapport d’activité de l’UMR 7320 Bases, Corpus, Langage (CNRS – Université 

Nice Sophia Antipolis) pour la période 2011-2016 et présente les prospectives pour le prochain contrat 2018-2022. 

 

D’un point de vue formel, il a été rédigé en ne s’écartant que marginalement des consignes et du plan donnés 

par le HCERES dans ses documents officiels (« Aide à la rédaction du dossier d'évaluation d'une unité de recherche »), 

et n’excède que de quelques pages le volume recommandé quand bien même celui-ci paraît modeste pour rendre 

compte de l’ensemble de l’activité et des projets de l’UMR. 

D’un point de vue fondamental, il a été rédigé dans le but d’exposer aux tutelles et instances évaluatrices les 

motifs de satisfaction et les réalisations scientifiques d’une Unité en forte croissance, mais plus encore les enjeux et 

problématiques autour desquels le laboratoire doit pouvoir bénéficier d’une expertise critique afin d’optimiser sa 

politique scientifique. De plus, parce que le laboratoire ne peut se projeter de manière efficace dans l’avenir sans 

conscience de sa trajectoire scientifique et de ses engagements passés, le présent document n’hésite pas à se référer 

aux documents AERES présentés par l’Unité en 2011 lors de la dernière évaluation. 

De manière attendue, ce document se compose de trois parties. 

 La partie bilan intitulée « I. Dossier d’Evaluation » : 50 pages qui radiographient le corps du laboratoire tel 

qu’il s’est animé durant les 6 années de la période couverte 2011-2016. L’essentiel du rapport, dans son 

contenu scientifique, a été confié aux 4 équipes de l’Unité ; la direction a pour sa part renseigné la politique 

structurante mise en place dans l’Unité, les aspects RH, budgétaires et les éléments de synthèse.  

 La partie prospective intitulée « II. Stratégie et perspectives scientifiques pour le futur contrat » : 15 

pages qui envisagent l’activité du laboratoire pour les 5 prochaines années dans un panorama de la recherche 

à la fois marqué par des continuités et par des facteurs de renouvellement importants. 

 Les annexes : 150 pages qui produisent les documents demandés par le HCERES ou qu’il nous a semblé 

nécessaire de porter à la connaissance de l’évaluateur (bibliographie exhaustive tirée de HAL ; règlement 

intérieur ; organigramme du laboratoire, etc.) 
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Partie I – Dossier d’évaluation 

1. Présentation de l’unité 

Bases, Corpus, Langage – UMR 7320 participe à la structuration du paysage scientifique national en Lettres, 

Sciences humaines et sociales et en Sciences du langage depuis un demi-siècle ; avec l’ouverture du prochain contrat 

2018-2022, le laboratoire fêtera ses 50 ans d’existence et célébrera une histoire scientifique marquée par un 

épanouissement pluri-décennal continu. 

Né au cours de l’année universitaire 1967-1968, sous le nom de CUMFID (Collectif des Utilisateurs de Machines 

à des Fins d'Information et de Documentation), l’Unité devient URL du CNRS en 1979 sous le nom de Statistique 

linguistique. En 1996, elle devient UMR sous sa dénomination actuelle en intégrant dans ses effectifs un autre 

laboratoire de l'Université spécialisé en dialectologie et sociolinguistique. Les années 1990 et 2000 voient ainsi son 

élargissement scientifique au-delà du périmètre initial (linguistique informatique et stylistique) avec de la linguistique 

formelle, l’étude de la variation dialectale et le contact des langues. Enfin, les années 2010 et le contrat qui s’achève 

ont permis l’ouverture disciplinaire du laboratoire aux psychologues cognitivistes et psycholinguistes dont 

l’intégration est aujourd’hui une réussite. 

Aujourd’hui sous la double tutelle du C.N.R.S. (sections 34 et 26) et de l’Université Nice Sophia Antipolis, 

l’UMR compte une centaine de membres : enseignants-chercheurs (34) et chercheurs (5), doctorants (25), ingénieurs, 

techniciens et administratifs (8), émérites (3) et associés (36). Elle est constitutive de l’I.L.F. (Institut de Linguistique 

Française, FR 2393) et de la MSHS-SE (Maison des Sciences de l’Homme et de la Société – Sud-Est) ; elle est partie 

prenante de l’IDEX JEDI portée depuis 2016 par la COMUE UCA (Université Côte d’Azur). Noté A lors de la précédente 

évaluation, le laboratoire entend tenir son rang tant par sa participation à la politique de site, particulièrement 

l’Académie 5 de l’IDEX et les axes de la MSHS-SE, que par son rayonnement au-delà du territoire (Consortiums 

nationaux ; GDRI ; Equipex ; Projets européens ; ANR Franco-Allemande). 

L’objet d’étude de l’Unité est le langage, depuis son architecture cognitive jusqu’à ses réalisations 

discursives ou textuelles les plus concrètes, en passant centralement par les modèles phonologiques, morphologiques, 

syntaxiques ou énonciatifs, et la prise en compte de toute la variation linguistique, diatopique et diachronique mais 

aussi stylistique et générique. Par ce spectre volontairement large, BCL a une approche intégrative et 

interdisciplinaire du langage qui lui permet d’associer dans des dynamiques croisées, au sein du laboratoire, 

linguistes de la langue, linguistes du discours et cognitivistes, et de s’ouvrir, au sein des Académies de l’IDEX ou de 

projets ANR, aussi bien vers les neurosciences que vers l’histoire, aussi bien vers la littérature que vers les systèmes 

de traitements informatiques des signaux. 

Situé dans le bâtiment Recherche de la 

MSHS-SE (2ème étage), le laboratoire dispose de locaux 

confortables avec 416 m2 composés de 6 parties 

communes, de 2 salles de doctorants, de 6 bureaux 

privatifs réservés aux chercheurs et enseignants-

chercheurs, d’un local technique pour ses serveurs 

informatiques, de box expérimentaux et d’un espace 

de convivialité. Il est doté d’un service administratif 

de 3 ITA, d’un service informatique composé de 3 ITA 

et de 2 ITA en analyse de sources et soutien 

documentaire à la recherche. 
 

Fig. 1. Bâtiment de l'Horloge - Siège de la MSHS-SE 
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1.1. Politique scientifique 

1.1.1. Positionnement 

L’objet de recherche de BCL est le langage dont le laboratoire dans son ensemble, par ses quatre équipes 

scientifiques structurantes et la diversité de ses membres venant de plusieurs sections CNU, propose une vision 

recouvrante, interdisciplinaire et intégrative. Dans un continuum scientifique élargi, nos études mènent du cerveau à 

l’esprit, de la langue à la parole et du discours à l’écrit, à travers l’analyse et la modélisation des systèmes 

phonologique, morphologique et syntaxique, des structures discursive et textuelle, mais aussi des fonctions 

cognitives. Dès lors, un des enjeux du laboratoire est de pouvoir conjuguer une interdisciplinarité suffisamment 

effective pour recouvrir la plupart des problématiques actuelles portant sur le langage, la langue et la parole, et 

notamment de répondre aux besoins variés de formations aux niveaux master et doctorat, tout en développant une 

expertise dans des niches scientifiques spécifiques dans lesquelles le laboratoire est reconnu. Notamment : le 

chunking et le traitement de la mémoire, le priming et les associations sémantiques, la dialectologie et l’étude des 

variations diachroniques et diatopiques (nt. dans l’aire romane), les modèles phonologiques (nt. le modèle CVCV), la 

logométrie et l’analyse de données textuelles, l’acquisition et l’apprentissage du langage, la linguistique de 

l'énonciation (nt. le dialogisme, les figures du discours, la stylistique pragmatique). 

Tous les membres de BCL articulent empirie et théorie, c’est-à-dire données et modèles. Ils travaillent ainsi 

nécessairement sur des grands corpus (issus directement d’enquêtes de terrain ou de banques textuelles) ou sur des 

données expérimentales qu’ils exploitent à des fins systématiques ou théoriques. Le corpus, lui-même, est conçu 

comme interface entre données et modèles en ce qu’il recueille des observables bruts mais que les chercheurs 

organisent déjà selon un point de vue théorique en objet de connaissance problématisé ; il fait l’objet d’une réflexion 

spécifique dans la revue CORPUS que le laboratoire édite et diffuse sur papier et sur le portail revues.org. Dans le 

cadre de cette posture scientifique forte, qui confronte donc le système et les fonctions du langage aux données 

attestées des corpus, et dont le nom du laboratoire porte la signature éponyme, le laboratoire tentent de franchir un 

cap épistémologique important qui devient pour plusieurs membres ou équipes un enjeu : l’expérimentation et ses 

protocoles. A cette fin, au-delà du matériel existant (e.g., oculomètre, EMG-Laryngé, tablettes graphiques) et au-delà 

des expérimentations en cours (activations sémantiques, estimation des capacités de la mémoire verbale, chunking, 

chromométrie mentale de la phonologie sur base de données électrophysiologiques (EEG)), le laboratoire pourra 

s’appuyer dans l’avenir sur un bloc expérimental ambitieux dont la MSHS-SE vient de programmer le lancement. 

Enfin, une des originalités scientifiques de BCL au sein des SHS — originalité pionnière dans les années 1970, 

forte dans les années 1980, devenue évidente avec le développement actuel des humanités numériques — est que son 

activité est outillée, médiée et contrainte par l’informatique : le laboratoire produit et modélise avant tout des 

données digitales (collectées, saisies, transcrites, étiquetées) ; il met en place des protocoles expérimentaux et des 

méthodes de traitements assistés par ordinateur (bases de données web et cartographies interactives dialectales, 

bases de textes et statistiques textuelles, oculométrie, EEG/EMG, Potentiels Évoqués) ; il développe en autonomie 

deux logiciels diffusés en France et à l’étranger : le THESOC (Thesaurus Occitan) et HYPERBASE (logiciel d’exploration 

documentaire et statistique des textes). En ce sens, la dotation généreuse des tutelles en matière de ressources 

humaines pour son service informatique et technique (2 ingénieurs CNRS BAP E, 1 ingénieur UNS Calcul, auxquels il 

convient d’ajouter 1 ingénieur CNRS BAP D, et 1 technicien CNRS en soutien à la numérisation) constitue un aspect 

essentiel du laboratoire.  

 

Fig. 2. Collection BCL dans HAL (>2200 références) 

Aussi, le positionnement de l’Unité sur les Très Grandes Infrastructures de Recherche, les Consortiums du 

CNRS ou Equipex tels Huma-num, CORLI ou OrtoLang est important pour la fédération numérique de notre travail. De 

manière plus modeste enfin mais essentielle pour l’organisation quotidienne et la visibilité scientifique, le laboratoire 

a opéré au cours du contrat sa mue web 2.0 : refonte du site web selon les codes recommandés de l’INSHS ; migration 

et saisie systématiques de la production scientifique vers HAL et ouverture d’une collection BCL sur l’Hyper Archive 

en Ligne (>2200 références à ce jour) ; revue électronique sur Revues.org ; et surtout, développements logiciels 

online et open access. 

https://corpus.revues.org/
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1.1.2. Structuration scientifique 

Le présent contrat a consacré la structuration fondamentale du laboratoire en 4 équipes scientifiques. 

 

Dialectologie, Diachronie 

et Phonologie [dir. 

Michèle Oliviéri] 

Langage et Cognition [dir. 

Lucile Chanquoy (2012-

2014) puis dir. Frédéric 

Lavigne] 

Logométrie et Corpus 

politiques, médiatiques 

et littéraires [dir. 

Damon Mayaffre (2011-

2014) puis Véronique 

Magri (2014 - )] 

Linguistique de 

l’énonciation [dir. 

Sylvie Mellet (2011) et  

Geneviève Salvan 

(2012 - )] 

 

Cette structuration forte et resserrée en 4 équipes fait suite aux recommandations de l’AERES en 2011, et de 

leur mise à l’épreuve. Des choix importants ont été ainsi opérés en cours de contrat. Ces choix, dont nous donnons ci-

dessous les éléments d’arbitrage scientifiques principaux, nous paraissent désormais suffisamment solides et éprouvés 

pour être reconduits pour le contrat à venir (moyennant le changement de certains intitulés et d’ajustements à la 

marge – cf. infra partie prospective). 

La création de l’équipe Langage & Cognition a été l’enjeu principal du contrat. Il convenait d’intégrer en une équipe 

7 collègues (5 enseignants, un médecin et un ingénieur) venant de la 16ème section du CNU. Si l’on doit souhaiter 

pour le contrat à venir des collaborations encore plus nombreuses entre linguistes et psychologues, l’intégration 

et la bonne marche de l’équipe L&C apparaissent réussies pour le présent mandat notamment par une politique 

de recrutement concertée : outre la promotion PR du responsable d’équipe (F. Lavigne) et le recrutement d’un 

PR et de quatre MCF 16ème et/ou 70ème sections (F. Mathy ; L. Broc, C. De Smet, M. Fartoukh, E. Gerbier), une DR 

34ème (F. Meunier) et une MCF 7ème (K. Palasis) sont venues renforcer l’équipe du côté linguistique et 

pluridisciplinaire. L’investissement des collègues psychologues aussi bien dans la vie de l’Unité (directrice 

adjointe, membre du Conseil, membre du Directoire) que dans les instances universitaires (accesseure à la 

recherche, directrice de l’ED, directeur du département de Psychologie, élue étudiante) est un atout important 

pour le rayonnement de l’Unité ; la « culture laboratoire » des psychologues (présence quotidienne, utilisation 

des infrastructures expérimentales) dynamise notre rapport physique à l’Unité. Enfin et surtout, le travail de 

l’équipe L&C, autour de personnalités fortes, a permis à BCL d’être reconnue par la 26ème section du CNRS comme 

section de rattachement secondaire en 2013, et une demande d’accréditation auprès de l’INSB est en cours. 

L’équipe Logométrie dont les effectifs étaient ténus a été solidement renforcée ; ce renforcement était la priorité 

affichée du contrat avec la bonne intégration des psychologues. Une CR a été ainsi recrutée par mutation en 2012 

(M. Ben Hamed) ; un poste d’ingénieur d’Etude informatique CNRS en charge de la pérennisation du logiciel de 

l’équipe a été obtenu en 2013 et apparait comme un grand succès RH du laboratoire (L. Vanni) ; un poste de MCF 

a été mis de manière ad hoc au concours et pourvu en 2014 (C. Poudat). Surtout, une politique doctorale 

volontariste a été mise en place par la responsable d’équipe, V. Magri : l’équipe a enregistré ainsi 7 inscriptions 

en thèse durant le mandat (3 lors du contrat précédent) et connu 4 soutenances (1 seule précédemment). 
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Le projet en Linguistique et Didactique des Langues (LIDIDA) proposé à l’AERES en 2011 a été reconsidéré au cours 

du contrat. Faute de pouvoir constituer une équipe autonome comme espéré, la solution viable trouvée est 

d’intégrer les collègues concernés dans l’équipe Logométrie pour le prochain contrat autour d’un axe 

« Acquisition, linguistique de corpus et multimodalité » (cf. infra). Le handicap un moment dirimant au bon 

fonctionnement du projet (i.e., l’absence de collègues HDR et donc de doctorants) a été surmonté par 

l’Habilitation de S. Whyte (MCF Habilitée en 2014) et le recrutement d’I. Kor Chahine (PR en 2013) ; 3 doctorants 

sont aujourd’hui inscrits dans l’axe. 

L’équipe Dialectologie, Diachronie et Phonologie (DDP), équipe centrale du laboratoire car au cœur de la discipline 

linguistique et porteuse avec Grenoble et Toulouse de la dialectologie romane au niveau national, a connu un 

contrat de transition et peut prendre un nouvel élan, sous une nouvelle appellation, pour le contrat à venir. 

Déstabilisée en amont par le départ de J-Ph Dalbéra (PR, congé de maladie et retraite), puis, au cœur du 

mandat, par les départs d’E. Carpitelli (PR, mutation à Grenoble) et de T. Scheer (DR, rattachement à 100% à 

l’équipe Langage & Cognition), DDP a trouvé sa dynamique en interne autour de la base de données lexicales 

THESOC (HTTP://THESAURUS.UNICE.FR/) et par des programmes de collaboration internationaux (ANR - DFG Franco-

allemande « Dialectal, acquisitional, and diachronic data and investigations on subject pronouns in Gallo-

Romance – DADDIPRO » 2012-2015) ; le recrutement d’une nouvelle PR (D. Passino) en 2015 suite au départ d’E. 

Carpitelli renforce aujourd’hui le potentiel d’encadrement de thèses et est gage d’avenir. 

L’équipe Linguistique de l’énonciation a relevé le défi d’un changement de responsable après le départ de S. Mellet 

en 2012 (élue VP Recherche de l’UNS) qui en assurait la direction depuis 8 années. Sous la responsabilité de G. 

Salvan (promue PR en cours de contrat), Linguistique de l’énonciation constitue l’équipe à la fois la plus 

nombreuse et la plus publiante du laboratoire ; les indices de ce surcroît d’activité et de l’attractivité de l’équipe 

sont, outre la production bibliographique, le nombre remarquable de manifestations locales, nationales et 

internationales organisées (13 journées d’étude et colloques entre 2013 et 2016 et plus d’une vingtaine de 

séminaires depuis le début du contrat) et le nombre en forte progression de ses doctorants ces dernières années 

(16 inscrits en 2016 contre 6 en 2011). 

Enfin, l’ancienne équipe Contact des langues et Français en Afrique, gravement fragilisée par le décès prématuré 

d’A. Queffélec (PR) et les départs à la retraite de M. Virolle (DR) et R. Nicolaï (PR), a été intégrée à l’équipe 

Dialectologie, Diachronique et Phonologie. Cette intégration a notamment permis de sauvegarder Le Français en 

Afrique, institution éditoriale pour l’Afrique francophone, dont Carole De Féral a assuré la direction scientifique 

et a fait paraitre 5 numéros durant le mandat. Le départ programmé de C. de Féral à la retraite en août 2019 

posera directement à la communauté scientifique la question du devenir de cet héritage. 

1.1.3. Animations scientifiques inter-équipes et le cycle BCL 

L’animation scientifique de l’Unité est principalement confiée aux équipes (cf. infra leur rapport détaillé) 

dont le laboratoire favorise l’activité par des dotations budgétaires autonomes, l’affectation de personnel en soutien 

et administration de la recherche (Carlos Aguillar, ingénieur Calcul pour Langage & Cognition ; Laurent Vanni, IE 

Informatique pour Logométrie ; Pierre-Aurélien Georges, IR Informatique et Guylaine Brun-Trigaud, IE en traitement 

et analyse des bases de données pour DDP ; François Couëssurel, technicien, pour la numérisation pour Logométrie et 

Enonciation ; Trinidad Acha pour la gestion de DDP et Enonciation ; Diane Gauffridy pour la gestion de Logométrie et 

Langage & Cognition), la mise à disposition de salles dédiées (salle 202 pour DDP ; salle 201 pour Logométrie ; 

bibliothèque et salle commune). 

Néanmoins, l’Unité favorise et encourage les échanges inter-équipes afin de développer un socle 

scientifique partagé au sein du laboratoire ; pour le prochain contrat, elle entend développer plus avant ces échanges 

inter-équipes fondamentaux par le biais d’axes transversaux (cf. infra projet).  

Pour le présent contrat, le principal outil de cette collaboration 

entre les équipes a été le cycle BCL dont la règle de fonctionnement est 

l’invitation commune d’un conférencier, par deux équipes au moins, pour 

tenir séminaire. Ainsi entre 2011 et 2016, quelque 34 conférenciers français 

et internationaux ont été sollicités. L’organisation quotidienne du cycle a 

été confiée aux doctorants (Samir Ben Si Saïd, Cécile Pajona, Julia 

Benhamou). La renommée des invités est le plus souvent avérée (par ex., 

Bert Vaux, Cecilia Poletto, Viviane Déprez, David Heap, Julie Auger, 

François Rastier, Adam Ledgeway, etc.). 

 

Fig. 3. Affiche du cycle BCL – avril 2016 

http://thesaurus.unice.fr/
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Par ailleurs, les co-directions de masters, de doctorats ou les projets ponctuels, tel le PEPS de site 

« Architectures profondes et apprentissage inter-synaptique pour la reconnaissance de formes », mené entre l’équipe 

Langage & Cognition et l’équipe Logométrie (et des partenaires extérieurs), constituent aujourd’hui les éléments 

d’une politique scientifique transversale aux équipes, émergente et à développer. Malgré la difficulté mentionnée de 

faire travailler ensemble de manière quotidienne linguistes de la langue, linguistes du discours et psychologues, 

plusieurs membres du laboratoire font partie de plusieurs équipes et l’on compte plusieurs co-publications 

rassemblant des auteurs d’équipes différentes (par ex. : Gindt et al hal-01360208; Lavigne et al hal-01365139 ; 

Jaubert et Mayaffre hal-01232502 ; Ducoffe et al hal-01361996, etc.). 

1.1.4. Politique doctorale 

Convaincue de l’importance des doctorants dans le cycle général de la recherche comme dans la vie 

quotidienne du laboratoire, l’Unité a amplifié, structuré et systématisé sa politique doctorale déjà mise en valeur lors 

du contrat précédent (soutien fort aux doctorants mais aussi aux jeunes docteurs). 

Deux salles collectives du laboratoire sont dédiées aux doctorants et régies par un règlement intérieur ; 

Un équipement informatique (ordinateur portable) est systématiquement assuré aux nouveaux inscrits ;  

Les missions colloques pour les doctorants sont encouragées par le Conseil de laboratoire et entièrement 

financées, y compris, le cas échéant, celles onéreuses à l’étranger (enveloppe moyenne annuelle équivalent 

à 3000 euros pour l’ensemble des doctorants) ; 

Un représentant doctorant est le porte-parole du collège au sein du Conseil de laboratoire en lien direct avec la 

Direction ; 

Un comité de suivi des thèses a été mis en place 

(laboratoire pilote en SHS dans l’ED SHAL) 

afin d’aider les doctorants et leur directeur à 

affermir le calendrier et prévenir les 

difficultés ; 

Les membres surnuméraires des jurys de thèse 

sont pris en charge pour constituer des 

quorums de qualité ; 

Une journée des doctorants est financée chaque 

année par le laboratoire et constitue un 

rendez-vous important de la collectivité. 
 

Fig. 4. Journée des doctorants – mai 2016 

 

En conséquence, le nombre d’inscriptions a régulièrement augmenté lors du contrat et doublé en 10 

ans malgré les conditions de financement difficiles pour nos doctorants (par ex., 7 contrats doctoraux seulement 

sont offerts pour toute l’Ecole doctorale dont dépend le laboratoire et qui compte 11 laboratoires). Le précédent 

rapport AERES mentionne ainsi 12 inscrits en 2006 et 15 en 2010 : nous en comptons 25 en 2016. Ce nombre est 

plus conforme à la capacité d’encadrement qui, à l’exception de l’équipe DDP, a progressé dans toutes les 

équipes du laboratoire (3 recrutements Rang A + 3 soutenances HDR, pour un total de 20 HDR au 1er septembre 

2016, émérites inclus). 

Enfin, la destinée des doctorants est une préoccupation affichée du laboratoire ; il accorde pour cela 

non seulement un soutien aux doctorants mais également aux jeunes docteurs au-delà de l’année de soutenance, 

par un statut informel de « post-doctorant interne BCL » (aide aux déplacements-missions votée par le Conseil, 

participation à l’activité scientifique, soutien aux candidatures MCF). Si les débouchés restent problématiques 

sur un marché du travail difficile, nous enregistrons pour le présent contrat et parmi nos docteurs, deux post-

doctorants nationaux financés (J. Bucci et J. Bonneau), une post-doctorante internationale (M. Gindt), six 

Maîtres de Conférences (M. Bendinelli, S. Ben Si Saïd, E. Caratini, S. Casagrande, M. Fartoukh, K. Palasis), trois 

enseignants ATER et second degré (M. Guaresi, P. Del Gudice et J. Parada), une psychologue (C. Lusson)… et un 

ministre (M. Abdoulaye, nommé ministre de la Fonction publique, de l’Administration, du Travail et de l’Emploi 

de la République centrafricaine en avril 2016 après avoir soutenu à Nice en janvier 2016). 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360208
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365139
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01232502
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01361996
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1.2. Profil d’activités 

Le profil d’activités de l’unité est principalement la recherche académique, la formation par la 

recherche en masters et doctorats, mais aussi par l’encadrement de stagiaires et la formation de collègues (cf. 

infra) ou l’appui à la recherche par les services mutualisés notamment le développement d’outils informatiques. 

Les membres de l'Unité s'investissent également dans le pilotage des formations (directeurs de plusieurs 

départements de l'UFR LASH, responsables de masters, présidence du Conseil scientifique de l'UOH, etc.). 

La valorisation, le transfert et l’interaction avec la société civile se fait par le biais de manifestations 

(Semaine du Cerveau, Fête de la Science, etc.), d’associations culturelles, d’investissements personnels ou de 

vitrines-web pour les médias et le grand public tel l’observatoire du discours présidentiel français 

(http://mesure-du-discours.unice.fr/). 

Les actions de structuration de la recherche, au sein des plus hautes instances (UNS, MSHS-SE, CoNRS, 

ED) se font grâce aux personnalités fortes de l’Unité dont nous dressons la liste infra (VP Recherche de l’UNS ; 

Directeur de la MSHS-SE ; Directrice de l’Ecole doctorale, Assesseure à la Recherche pour l’UFR LASH, etc.). 

Pour la part recherche, la ventilation de nos activités s'estime de la façon suivante : 

Tableau 1. Grille d’analyse proposée par le HCERES. Les valeurs doivent être considérées comme des ordres de grandeur 

Unité/Équipe 
Recherche 

académique 

Interactions avec 

l'environnement 

Appui à la 

recherche 

Formation par la 

recherche 
Total 

Ensemble  42,5 % 17,5 %  15%  30%  100 % 

dont équipe 1 

DDP 40% 20% 20% 20% 
100 % 

dont équipe 2 

L&C 50% 20% 10% 20 % 
100 % 

dont équipe 3 

Enonciation 40% 10% 10% 40% 
100 % 

dont équipe 4 

Logométrie 40% 20% 20% 20% 
100 % 

1.3. Organisation et vie de l’unité 

1.3.1. Ressources humaines : composition, démographie et pyramide des âges 

Sur 10 ans, le laboratoire a connu en chiffres arrondis un gonflement de ses effectifs autour de +30 %,  

en passant de 34 EC/C + ITA (doctorants, émérites, associés exclus) à 47 membres EC/C + ITA. Si à ces données, 

nous ajoutons les doctorants, la croissance démographique du laboratoire sur la décennie se chiffre à +40 %. 

Enfin, l’augmentation des chercheurs associés suit une courbe ascendante identique.  

Cette croissance démographique considérable n’a pu être absorbée que grâce à (i) l’expansion des 

locaux, (ii) le renforcement de la structure ITA, (iii) la structuration scientifique du laboratoire en équipes 

cohérentes et (iv) la bonne efficacité de la gouvernance de l’Unité. 

Elément notable, la 

croissance démographique s’est 

traduite par un rajeunissement de 

la pyramide des âges, dont le 

précédent rapport notait le profil 

inquiétant, avec un fort taux de 

renouvellement et peu de départs à 

la retraite prévus pour le prochain 

contrat ; actuellement la moyenne 

d’âge des titulaires du laboratoire 

est de 45 ans ; l’âge médian s’élève 

à 43 ans. 

 

Fig. 5. Répartition du personnel BCL par classe d’âge en 2016 

http://mesure-du-discours.unice.fr/
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Selon les données 

Labintel-Reseda de juin 2016, 

BCL compte actuellement 101 

membres (associés et stagiaires 

compris) répartis comme indiqué 

dans le graphique ci-contre. 

L’auto-analyse du laboratoire en 

matière de ressources humaines 

peut ainsi se résumer en 4 

points ; les trois premiers sont 

positifs tandis que le quatrième 

est négatif :  
Fig. 6. Composition de BCL (données Reseda sept. 2016) 

 

 1. L’Unité se satisfait du nombre de ses ITA (8 collègues, équivalent à 7,4 ETPs) avec un bon ratio EC et C / 

ITA, après le renforcement en cours de contrat d’un IE informatique, d’une nouvelle responsable 

administrative et d’un technicien en soutien à la numérisation. D’autres éléments encourageants seront à 

noter infra dans la présentation des Services (notamment l’arrivée attendue d’une gestionnaire Catégorie B 

et la titularisation d’un IE Informatique contractuel). 

 2. Le laboratoire se félicite du nombre de ses universitaires (34) provenant de plusieurs sections CNU 

(principalement 7ème, secondairement 16ème, mais aussi 9ème section ; et plus ponctuellement, 8ème, 11ème, 

13ème, 70ème, 73ème). Impliqués dans le laboratoire (les 4 responsables d’équipe, par exemple, sont 4 PR de 

l’UNS) malgré l’organisation bi-site des enseignements (Carlone) et de la recherche (St Jean d’Angély), ils le 

sont aussi de manière déterminante dans les départements et instances universitaires (directrice de l’Ecole 

doctorale, directeur du département des Sciences du Langage ; directeur du département de Psychologie, 

directeur du département Lettres classiques, directeur du département Langue d’oc ; directeur du 

département de Russe ; directrice de l’ESPE, Assesseure à la Recherche, directeur du Service commun en 

Langues, membres ou présidents de la plupart des CPRH SHS ou encore des sections CNU, du CoNRS, des 

Conseils centraux de l’UNS et désormais de l’UCA). 

 3. Le laboratoire constate l’augmentation de ses doctorants (25 ; doublement en 10 ans) comme 

l’augmentation du nombre de ses HDR (20 en juin 2016, émérites inclus). Autant que sur le nombre d’inscrits 

en thèse (indicateur auquel il convient de rester attentif devant la fragilité des effectifs), l’effort doit porter 

désormais sur les modes de financement de nos doctorants qui restent quasi-exclusivement de provenance 

publique (allocation de l’Assemblée nationale, allocation de l’ED, bourse régionale ou internationale). Le 

nombre et la qualité de nos co-directions et co-tutelles (12 sur la période) sont aussi un motif de satisfaction. 

4. Enfin, et en contrepoint des éléments positifs, l’UMR identifie sa faiblesse dans le nombre de ses chercheurs 

CNRS (5). Si, grâce à son attractivité scientifique, le laboratoire a pu se renforcer sur mutation d’une CR au 

début de contrat, M. Ben Hamed, et d’une DR en fin de contrat, F. Meunier, lauréate d’un starting Grant 

ERC, l’échec systématique des candidatures BCL depuis 15 ans, et particulièrement lors du dernier mandat 

CoNRS, a semblé suffisamment grave pour que les Directions successives demandent audience auprès de 

l’Institut et du DAS, et que le Directeur actuel de l’UMR donne sa démission : sur un temps long, l’UMR ne 

semble pas pouvoir fonctionner sur les seules mutations, qui en l’occurrence ont compensé les départs à la 

retraite de M. Virolle (CR) et C. Hudelot (DR émérite), eux-mêmes arrivés par mutation. Et l’absence de 

recrutement d’un CR depuis 16 ans comme l’absence d’un recrutement d’un DR depuis 13 ans fragilisent 

inutilement une UMR dont on peut constater par ailleurs le dynamisme et le bon fonctionnement, et 

l’importance sur le site SHS niçois. Plus problématique pour l’élaboration de la politique scientifique à suivre 

par l’Unité, le laboratoire note une discordance entre la conformité de sa politique scientifique vis-à-vis des 

instructions de la Direction et de l’Institut notamment en matière d’ouverture interdisciplinaire et de 

développements numériques (conformité qui vaut au laboratoire une augmentation de ses dotations et le 

renforcement de ses ITA) et l’échec systématique des candidats qu’il soutient, en vertu de cette politique, 

devant le CoNRS section 34. 
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1.3.2. Ressources financières : dotation, budget, ressources propres 

Dotation

Dans un contexte 

budgétaire général contraint, 

BCL a bénéficié globalement 

d’une augmentation de ses 

dotations ; l’Unité voit dans 

cette augmentation le 

témoignage de la reconnaissance 

scientifique des tutelles et le 

signe de la croissance 

démographique de l’Unité. 

Au niveau de 

l’Université, BCL a pu s’appuyer 

sur la croissance puis la 

pérennisation du budget de la 

recherche mise en place par la 

direction de l’Etablissement aux 

environs de 56.000 euros 

annuels ; cette dotation couvre 

l’intégralité des frais de missions 

des membres conférenciers de 

BCL, conformément à la politique 

scientifique du laboratoire. 

 

Fig. 7. Dotations annuelles CNRS et UNS (en euros) 

Au niveau du CNRS, là où la majorité des UMRs de la Section 34 a connu une 

baisse de la dotation annuelle, BCL a connu une croissance puis une 

stabilisation autour de 31.000 euros annuels principalement consacrés à 

l’investissement. 

Année après année, la 

ventilation de ce budget se 

répartit grosso modo selon le 

graphique simplifié missions / 

fonctionnement / équipement ci-

contre et appelle 3 

commentaires.  

Fig. 8. Type de dépenses (données 2015) 

 

1. La direction note l’importance des missions (environ 50 % des dotations). Il s’agit d’un choix politique 

assumé par le Conseil de laboratoire : l’Unité, éloignée géographiquement des réseaux scientifiques dominants, doit 

donner les moyens à ses membres de rayonner dans les capitales scientifiques en France ou à l’Etranger. 

Concrètement, la quasi-totalité des missions-colloques, avec communication à la clef, sont ainsi prises en charge par 

le laboratoire. On a vu aussi supra l'importance attribuée aux invitations dans le cadre du cycle BCL. 

2. La direction se félicite de l’importance du budget « équipement » qui couvre les besoins informatiques 

de l’Unité (15 % de la dotation). Ici aussi, le laboratoire choisit d’investir massivement dans le matériel informatique 

(plateformes et serveurs, tablettes pour l’expérimentation en temps réél, ordinateurs portables pour tous les 

membres) afin de favoriser le tournant informatique des SHS dont il a été partie prenante depuis l’origine. 

3. La direction souhaite enfin renforcer son effort en investissements plus lourds et structurants, 

notamment en matière d’outils expérimentaux, en concertation avec la MSHS-SE pour qui c’est la priorité affichée ; il 

s’agira d’un enjeu pour le prochain contrat. 

 

Ressources propres 

Pointée lors du précédent rapport, la faiblesse du laboratoire en matière de ressources propres (aucun 

contrat lors du précédent mandat) a été rectifiée de manière spectaculaire pour atteindre un niveau satisfaisant, 

même si cela reste à améliorer. La question des financements est aujourd’hui la préoccupation la plus importante 
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des membres du laboratoire qui, pour certains, ont pu bénéficier de formations H2020 et « montage de projet » 

organisées par la DR20 ; la « culture projet » reste difficile en SHS et tous les collègues – notamment les linguistes 

versus les psychologues - ne sont pas encore suffisamment avertis ; l’IDEX est néanmoins aujourd’hui un levier qui 

est venu modifier les habitudes en cours de contrat.  

La liste exhaustive des projets déposés ou obtenus est donnée ailleurs et nous listons seulement ici, en 

matière de ressources propres, les apports budgétaires les plus importants par ordre décroissant pour une valeur 

globale de 700.000 euros sur le contrat :  

ANR-DFG DADDIPRO « Dialectal, acquisitional, and diachronic data and investigations on subject pronouns in 

Gallo-Romance » (2012-2015) -  Portée par Michèle Oliviéri : 270.000 euros.  

ANR UniversalRead2 (2011-2013) – Portée par Frédéric Lavigne : 200.000 euros (88000 euros pôle Nice) 

ANR Olga « Orthographe Lexicale et Grammaticale : Acquisition » (2012-2014) – Portée par Isabelle Negro : 

131.930 euros 

Chaire IUF – Michèle Biraud (2011-2015) : 100.000 euros. 

 PEPS de site CNRS et Université Nice Sophia Antipolis « Architectures profondes et apprentissage inter-

synaptique pour la reconnaissance de formes » (2013-2015) ; contrat de Laboratoire BCL (UMR 7320) et I3S 

(UMR 7271) : 20.000 euros. 

 Contrat TOURNESOL financé par le Ministère des Affaires étrangères entre le CNRS et le FNRS ; Université de 

Nice Sophia Antipolis et Université de Liège ; BCL et LASLA (2012-2013 et 2014-2015) : 4800 euros. 

Equipex, ANR, autres. Sans être porteur des contrats, l’Unité a également bénéficié de divers versements pour 

sa participation à des projets ANR et à l’Equipex Matrice (3000 euros notamment en 2016). Elle a bénéficié 

également de 2011 à 2016 d’une dotation de 2000 euros annuels par la DGLFLF et l’ILF pour mener des 

enquêtes de terrain sur l’aire romane. Enfin, un contrat a été établi avec l’Association Française du 

syndrome d'Angelman (AFSA) pour un montant de 6500 euros. 

1.3.3. La gouvernance du laboratoire 

La Direction, constituée d’un directeur et d’une directrice adjointe, s’appuie sur le triptyque traditionnel 

Assemblée générale, Conseil de laboratoire, Directoire d’équipe, pour un fonctionnement désormais rodé et approuvé 

par les membres de BCL. 

 La Direction a maintenu unité et efficacité, malgré d’importants aléas, grâce au dévouement des personnes. 

Elisabetta Carpitelli, directrice entre 2011 et 2014 (mutation PR à Grenoble à la rentrée 2014) a assuré 

obligeamment le tuilage vis-à-vis de l’actuelle direction avec un suivi important des dossiers ; son statut 

actuel de chercheure associée de l’Unité a favorisé la transmission. Damon Mayaffre, directeur depuis 2014, 

continue aujourd’hui le travail malgré sa démission de protestation en mars 2016 en attendant la nomination 

d’une nouvelle Direction (appel à candidature en cours piloté par l’UNS). Lucile Chanquoy enfin, directrice 

adjointe, a assuré durant l’ensemble du mandat la continuité nécessaire au bon fonctionnement de l’Unité. 

 Le Conseil de laboratoire est l’organe central de l’Unité ; réuni 4 ou 5 fois par an, il vote les budgets et 

participe à la gouvernance du laboratoire pour l’ensemble des décisions importantes. Composé à parité 

d’élus et de nommés, qui représentent les différents corps et entités du laboratoire (équipes, EC et C, ITA, 

Doctorants), il a été renouvelé au fil du mandat (départ à la retraite, mutation, changement de grade des 

titulaires). Son fonctionnement et ses prérogatives sont décrits par le nouveau règlement du laboratoire 

produit en annexe 5. 

Le Directoire constitue une structure plus légère que le CL, qui permet d’articuler le cas échéant la collégialité 

souhaitée et l’efficacité nécessaire. Il est composé du directeur, de la directrice adjointe et des quatre 

responsables d’équipe. Il a été particulièrement sollicité par la Direction du laboratoire pour mettre en 

forme, au sein des équipes, le présent document de l’évaluation HCERES. 

L’Assemblée générale est convoquée deux fois par an ; elle a été notamment consultée pour le changement de 

direction et l’approbation collective du présent rapport. Signature de la bonne ambiance générale du 

laboratoire, les motions qu’elle a été amenée à voter l’ont presque toujours été à l’unanimité. 
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Enfin en matière de gouvernance, le laboratoire s’est doté en cours de contrat d’un comité de suivi des 

thèses et d’un règlement intérieur en bonne et due forme selon les canons imposés par le CNRS, et couvrant 

l’ensemble des rubriques demandées (hygiène et sécurité, couverture des personnels, condition d’admission et de 

fréquentation des locaux, etc.) (cf. annexe 5). Au quotidien, rappelons que la vie du laboratoire est facilitée par le 

dynamisme du site web refondu et modernisé pendant le contrat (rubrique « actualités » pour les évènements, service 

intranet pour la réservation des salles et du matériel, articulation avec HAL pour la bibliométrie, etc) : 

http://bcl.cnrs.fr/ 

1.3.4. Les services 

Un des éléments les plus notables du contrat en cours est l’amélioration et le renforcement de tous les 

services de l’Unité, dont on constate aujourd’hui la marche optimisée.  

Restructuration du Service administratif. Le remplacement en début de contrat, au 1er avril 2013, de Corinne Kalfa 

par Caroline Daire, responsable de l’équipe administrative, a permis une restructuration et le bon 

fonctionnement du service administratif composé de 3 personnes. A titre individuel, le travail effectué par la 

nouvelle responsable a été consacré par sa réussite au concours IA CNRS en 2015. Sous son autorité, durant la 

période, l’Unité est passée en mandat unique CNRS ; ce passage dé-doublonne le travail administratif de l’UMR 

et permet la réduction des délais dans la chaine de traitement. Avec cette nouvelle organisation, quitus nous a 

été systématiquement donné sur la gestion du laboratoire, en bonne harmonie avec les services de la Délégation 

comme avec ceux de l’UNS. Toujours perfectible, le service vise à être encore amélioré (négociation en cours 

pour l’affectation d’une gestionnaire catégorie B avec l’UNS, demande symétrique auprès du CNRS dans Dialog) 

afin de traiter des tâches nouvelles et démultipliées engendrées par la dématérialisation des services, la gestion 

de contrats ANR, l’organisation de colloques internationaux ou l’établissement des conventions. 

Renforcement du Service informatique. Essentiel pour un laboratoire tendu vers les humanités numériques, le 

Service informatique, dirigé par P.-A. Georges (IR CNRS) a pu se renforcer durant le contrat d’un IE Informatique 

CNRS et pallier sur CDD la disponibilité puis le départ de L. Dumercy (IE Calcul). Ce renforcement en quantité 

comme en qualité a permis au Service d’obtenir son homologation CTAI, et les deux ingénieurs CNRS ont pu 

obtenir la PFI. Originalité en SHS, les ingénieurs du service, dont la moyenne d’âge est de 31 ans, sont dédiés à 

la recherche, à la modélisation et au développement ; leur production logicielle est remarquable autour du 

THESOC et d’HYPERBASE (cf. infra « Faits marquants »). Ils assurent néanmoins aussi l’essentiel du service commun 

pas toujours « externalisable » auprès de la DSI. Ici un juste équilibre a été trouvé pour gérer en interne les 

serveurs, le matériel ou les outils maison d’un côté et l’externalisation de certaines tâches et servitudes auprès 

de grandes infrastructures (Serveurs Ortolang – Huma-Num, HAL, Services Core et offres de service CNRS). 

Construction d’un Service support à la recherche. BCL exprime dans Dialog de Gestion, depuis plusieurs années, la 

nécessité de se renforcer en matière de soutien à la recherche, d’aide à la construction des corpus, à la 

structuration des bases et au traitement des sources. Encore en construction, ce service, autour de Guylaine 

Brun-Trigaud (IE CNRS), a été renforcé en cours de contrat par l’affectation de François Couëssurel (technicien, 

septembre 2014), et l’Institut a bien voulu attribuer à BCL en 2015 un poste FSEP (hélas non pourvu). Au-delà de 

la numérisation et du traitement des corpus, le fonds documentaire reste intégré au laboratoire et se trouve 

aujourd’hui géré collectivement sous la direction de Michèle Oliviéri. 

 

Formation. Quelque peu négligé précédemment, le 

Plan de Formation de l’Unité (PFU) a été très 

fortement dynamisé durant le contrat sous la 

responsabilité de C. Daire. 126 formations ont 

été ainsi dispensées par l’UNS et plus encore par 

la Délégation CNRS entre 2011 et 2015 (données 

2016 à consolider). Ces formations ont pu 

bénéficier à tous les membres du laboratoire 

(chercheurs, ITA, doctorants) et ont concerné 

l’Anglais de spécialité, le montage de projet, la 

cartographie, le management pour les 

responsables d’équipe ou de service, les modèles 

statistiques, les langages de programmation ou 

les outils de gestion. Le PFU du laboratoire de 

l’année 2015, qui a été considéré comme 

exemplaire par la Délégation est donné en 

annexe 10 à titre d’illustration. 

 

Fig. 9. Nombre de formations (2011-2015) 

http://bcl.cnrs.fr/
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1.4. Faits marquants 

La principale réussite scientifique du laboratoire est sa production et ses données bibliométriques (détaillées 

ailleurs) et dont il est difficile d’extraire les ouvrages ou articles les plus remarquables. Aussi nous pointons dans 

cette rubrique quatre « faits marquants », hors production bibliographique, autour du rayonnement du laboratoire, 

des projets internationaux menés, des produits logiciels développés ou des personnalités scientifiques. 

1.4.1. Rayonnement et attractivité 

Parce que les chercheurs niçois peuvent souffrir d’un certain éloignement géographique par rapport aux 

plus gros centres de recherche, le laboratoire s’applique à retourner le handicap et à attirer sur site les meilleurs 

spécialistes français et internationaux lors de manifestations d’envergure.  

 

Le bilan de cette politique scientifiquement 

prestigieuse et finalement peu onéreuse pour l’Unité 

(le coût des colloques peut être pondéré par 

l’économie des missions des contributeurs niçois qui 

n’ont pas à se déplacer), nous semble remarquable 

puisque nous comptons pour le présent contrat 16 

colloques, journées d’étude, congrès auxquels, le 

plus souvent, des conférenciers internationaux ont pu 

participer. La liste exhaustive de ces manifestations 

scientifiques, selon une typologie « audience nationale 

/ audience internationale », auxquelles nous pourrions 

ajouter les 34 invités du cycle BCL, est donnée infra. 

Et nous citons ici à titre d’illustration, le colloque 

international JADT tenu en juin 2016 à Nice : 46.500 

euros de budget, 150 inscrits venant de 4 continents ; 

73 communications ; partenariat académique et 

privé ; financement international, national et régional 

(Equipex Matrice, Labex SMS, Comité Doyen Lépine, 

etc.).  
Fig. 10. Proceedings JADT 2016 

 

1.4.2. Projets internationaux et politique de site  

Pointée comme la grande faiblesse du laboratoire lors du précédent contrat, la recherche sur projets à 

l’échelle locale, nationale ou internationale a été la priorité du présent contrat. A travers elle, l’objectif de BCL est 

de participer à la structuration de la recherche au sein de l’UCA, en France et en Europe. 

A l’échelle internationale, on pourrait citer le Groupe de Recherche International (GDRI) « Phonological 

Theory Agora » dont T. Scheer est co-porteur.  

Mais un zoom est fait ici sur le 

projet Franco-allemand ANR-DFG 

DADDIPRO « Dialectal, 

acquisitional, and diachronic 

data and investigations on 

subject pronouns in Gallo-

Romance » coordonné par M. 

Oliviéri et G. A. Kaiser 

(Universität Konstanz) – 2012-

2015.   

Fig. 11. ANR-DFG DADDIPRO – Cartographie clitiques sujets 
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L’objet en était l’analyse du statut morphosyntaxique des pronoms sujets en gallo-roman selon trois points 

de vue croisés : dialectologie, acquisition, diachronie. Selon l’épistémé du laboratoire, et en collaboration avec les 

collègues allemands, le projet a confronté fondamentalement modèle et données, théorie et enquêtes de terrain. Les 

conclusions telles qu’elles apparaissent dans le bilan ANR sont les suivantes : (i) Dès l’ancien français, apparaissent 

des pronoms clitiques sujets qui continuent à être des arguments syntaxiques jusqu’au français moderne standard. (ii) 

En revanche, en français oral, les pronoms clitiques se présentent plutôt comme des marqueurs morphologiques de 

personne. (iii) Ceux des dialectes occitans sont des arguments syntaxiques mais diffèrent de ceux du français moderne 

standard dans la mesure où les paradigmes sont incomplets. L’extrême variation observée dans ces dialectes montre 

enfin qu'ils manifestent un état proche de l’ancien français, se distinguant ainsi du français oral. 

A l’échelle locale, le laboratoire s’est également appliqué à œuvrer dans divers projets à la structuration 

interdisciplinaire de la recherche niçoise dans la cadre de fédérations collaboratives : F. Mathy dirige l’axe 1 de la 

MSHS « Computation et Sciences Cognitives » (CoCoSci), F. Lavigne co-anime l’axe interdisciplinaire « Modélisation 

Théorique et Computationnelle en Neurosciences et Sciences Cognitives » et co-dirige avec D. Mayaffre et F. Precioso 

(I3S) le PEPS de site « Architectures profondes et apprentissage inter-synaptique pour la reconnaissance de formes ». 

En ce sens, BCL a pu contribuer de manière volontariste au maillage scientifique local et à la matrice de l’IDEX 

UCAJedi dont l’Académie 5 est aujourd’hui pilotée par T. Scheer, membre et ancien directeur de BCL. 

 

1.4.3. Production logicielle et sites web  

Positionnement fort en SHS et originel depuis les années 1970, le laboratoire produit des livrables 

informatiques et logiciels utilisés en France et à l’Etranger. Un zoom ici est fait sur les deux développements-phares, 

HYPERBASE et le THESOC. 

 

HYPERBASE est un logiciel d’exploration 

documentaire et statistique des textes développé 

par l’Unité et son fondateur Etienne Brunet depuis 

1989 ; il est au cœur de l’heuristique de plusieurs 

centaines de thèses, ouvrages et articles publiés en 

SHS et Sciences du Langage en France mais aussi en 

Belgique, Canada, Egypte, Maroc, Brésil, etc. 

L’enjeu scientifique et stratégique du contrat en 

cours était sa pérennisation, sa réécriture en 

langage moderne et sa transportabilité sur le web. 

Le recrutement de Laurent Vanni, IE Informatique, 

a permis d’aller plus loin que ces défis pourtant 

ambitieux en proposant de surcroît de nouvelles 

fonctionnalités : analyse factorielle des 

correspondances, analyses arborées, calcul de la 

distance intertextuelle, calcul et représentation des 

cooccurrences et poly-cooccurrences. Aujourd’hui 

HYPERBASE est enseigné dans plusieurs masters 

(Besançon, Moncton, Nice, Alexandrie, Metz, etc.), 

à l’URFIST, au CFDIP ou à l’école thématique CNRS 

MISAT.  

 

 

Fig. 12. Sortie Hyperbase Web Edition – Polycooccurrences 

 

 

 

 

 

.
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Le THESOC, dont les débuts datent 

également de 1989, est une base outillée et 

partiellement interrogeable sur le web rassemblant 

plus d’un million de données linguistiques occitanes 

recueillies sous forme orale (enquêtes de terrain, atlas 

linguistiques, carnets d’enquête, monographies) et 

comportant, en outre des enregistrements sonores, 

des documents iconographiques et des vidéos ainsi que 

des outils d’analyses et de traitements linguistiques. 

L’enjeu informatique et documentaire du présent 

contrat était le passage à l’Unicode, le traitement de 

données audios et vidéos, et l’extension du module 

morpho-syntaxique en complément de la base 

lexicale. Grâce au travail de Pierre-Aurélien Georges 

(IR Informatique) et de Guylaine Brun-Trigaud (IE 

Analyse de sources écrites, iconographiques et orales), 

et sous la direction de Michèle Oliviéri (PR), le cahier 

des charges a été pour l’essentiel tenu. Le THESOC a 

reçu le soutien de l’ANR (projet franco-allemand 

DADDIPRO), de l’ILF et de la DGLFLF. 

 

Fig. 13. THESOC – Carte lexicale sonore 

 

 

 

1.4.4. Candidatures Médaille d’Argent et Chaire IUF 

 Enfin, comme dernier « fait marquant », le laboratoire tient à mettre en valeur ses personnalités 

scientifiques. Deux méritent mentions spéciales : Michèle Biraud qui a vu le couronnement de sa carrière par une 

chaire IUF et a reçu les insignes de Chevalier de la légion d’honneur au titre du Ministère de l’enseignement et de la 

recherche ; Tobias Scheer qui a vu durant ce contrat son travail consacré et que le laboratoire a présenté à la 

Médaille d’argent du CNRS. 

 

A la suite de sa découverte, il y a dix ans, que la 

poétique accentuelle s'est épanouie dans la 

prose et la poésie grecques quatre siècles 

plus tôt qu'on ne l'avait cru jusqu’ici, ce qui a 

des conséquences majeures dans les 

domaines littéraire, linguistique et socio-

culturel, Michèle Biraud a obtenu en 2011 une 

Chaire IUF autour de « Naissance et 

épanouissement de la rythmique accentuelle 

dans la prose poétique et la poésie grecques, 

de César aux Sévères ». Michèle Biraud est 

maintenant bien établie dans le cénacle très 

restreint des experts européens en 

linguistique et métrique de l’accent 

d’intensité dans la langue grecque (du –II°s au 

+VI°s) par les travaux collectifs qu’elle a 

initiés, les quatre colloques organisés et ses 

publications propres de ces cinq dernières 

années. Elle rédige actuellement un ouvrage 

de synthèse attendu non seulement par les 

métriciens mais aussi par tous ceux qui 

travaillent sur les textes grecs de l’époque 

impériale d’un point de vue énonciatif, 

générique, artistique ou socio-culturel 

(diversité jusqu’ici méconnue des lectorats). 

Son activité scientifique a, le temps du 

contrat, irradié le laboratoire par 

l’organisation à Nice de manifestations 

scientifiques multiples, le plus souvent 

d’envergure internationale. 
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Chercheur reconnu au niveau national et international, Tobias Scheer a contribué de manière significative au 

développement de la phonologie et plus généralement de la linguistique théorique et formelle en France et à 

l’étranger. Il donne au laboratoire une visibilité dans l’hexagone et au-delà des frontières.  

Après trois ouvrages majeurs en 2004, 2011 et 

2012, l’année 2014 a vu ses travaux consacrés par 

ses pairs dans le cadre du colloque « Theoretical 

Issues in Contemporary Phonology: Reading Tobias 

Scheer » (3-6 février 2014, Paris) qui a rassemblé, 

autour de lui, une vingtaine de chercheurs de 

niveau international en phonologie formelle, les 

deux tiers issus d’institutions européennes et 

nord-américaines. Les années 2015-2016 

apparaissent comme des années de très forte 

activité avec la parution d’un nouvel ouvrage, des 

publications prestigieuses notamment dans 

Linguistic Inquiry et un investissement princeps 

dans l’organisation de la MSHS-SE dont il est le 

directeur, l’Académie 5 de l’IDEX JEDI dont il est 

le coordinateur, et le GDRI « Phonological Theory 

Agora: international network » (2015-2018) qu’il 

co-dirige avec Marc van Oostendorp et Sophie 

Wauquier. Le 1er septembre 2016, il a monté un 

dossier ERC Advanced Grants "From Mind to Brain: 

the cognitive and neuro-physiological reality of 

phonology" 

 

Fig. 14. Ouvrages de Tobias Scheer 

 

 

 

2. Réalisations 

La présente partie est renseignée ci-dessous par les 4 équipes qui exposent en 5 pages chacune les 

principales réalisations scientifiques du contrat, dans les sections : 

2.2. Equipe 1 : Dialectologie, Diachronie et Phonologie  

2.3. Equipe 2 : Langage et Cognition 

2.4. Equipe 3 : Linguistique de l’énonciation 

2.5. Equipe 4 : Logométrie et corpus politiques, médiatiques et littéraires 

La section liminaire 2.1 fournit aux évaluateurs quelques données de synthèse au niveau du laboratoire en 

ce qui concerne la production scientifique, le rayonnement et l’attractivité académique, les interactions avec le 

milieu social et culturel ainsi que l’implication de l’Unité dans la formation et la recherche 

2.1. Bilan scientifique – Eléments de synthèse du laboratoire 

2.1.1. Activités et productions scientifiques - Synthèse 

Le laboratoire met en place une politique volontariste pour favoriser (i) les publications et les 

communications de ses membres (financement des missions, financement des relectures pour l’anglais ; financement 

pour les revues payantes telle Frontiers) ; (ii) l’organisation de manifestations scientifiques d’envergure 

(financements et soutien logistique) ; (iii) la production de livrables numériques (détachement des ingénieurs 

informatiques au sein des équipes et développements logiciels). 

En revanche, l’Unité n’a pas de politique – autre qu’incitative – pour accompagner le montage de projets. 

Les efforts aujourd’hui sont le fait des chercheurs avec l’aide du service administratif, et le soutien de la DR20 et de 
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l’UNS. Le recrutement récent – printemps 2016 – d’un personnel dédié au sein de la MSHS-SE pourra pallier cette 

faiblesse structurelle de l’Unité. 

2.1.1.1. Publications et communications 

L’UMR a mis en place au cours de ce mandat une politique systématique de saisies sur HAL-Hyper Archives 

en Ligne par migration de notre base bibliométrique maison (jusqu’à 2015) et par saisie des nouvelles publications 

(après cette date). Le laboratoire dispose désormais d’une collection exhaustive BCL dans HAL (https://hal.archives-

ouvertes.fr/BCL/) sans beaucoup d’équivalents en SHS et Sciences du langage (2200 références), directement 

disponible sur la plateforme ou consultable via le site de l’Unité qui affiche automatiquement en première page les 

dernières saisies engrangées (http://bcl.cnrs.fr/) ; cet affichage à la volée et au jour le jour est à la fois un moyen de 

valorisation collective et de management pour la direction 

 

Pour la seule période 

évaluée 2011-2016 et pour les 

seuls titulaires, doctorants ou 

chercheurs associés sans autre 

laboratoire de rattachement que 

BCL, la collection compte 1301 

références. Nous en donnons ici 

la ventilation selon les 

métadonnées de HAL : ouvrages, 

articles, directions d’ouvrage ou 

de revue, chapitres d’ouvrage, 

comptes rendus et autres 

documents. La production selon 

les années n’a pas de raison de 

connaître de grandes variations 

au-delà de la croissance 

démographique du laboratoire 

grosso modo 200 par années soit 

une nouvelle production tous les deux jours. 

 
Fig. 15. Type et nombre de publications (2011-2016) 

 

 

Une statistique 

intéressante concerne les 

différences disciplinaires dans 

l’économie de la production 

scientifique. La figure 16 montre 

par exemple que l’équipe 

Langage & Cognition composée 

majoritairement de psychologues 

communique en colloque avant 

de publier dans les revues, là où 

les trois autres équipes 

privilégient souvent ouvrages et 

chapitres d’ouvrages. 

 

Fig16. Stratégie de publication par équipe 

. 

Quoi qu’il en soit, les publications dont nous donnons la liste exhaustive en annexe 6 constituent la plus 

grande fierté collective et scientifique de l’Unité puisqu’au nombre s’ajoute souvent la qualité des supports 

(Advances in Cognitive Psychology, Frontiers, Journal of Cognitive Neuroscience, Langages, Lingua, Linguistic 

Analysis, Linguistic Inquiry, Le Français moderne, Linguistic Analysis, Memory, Morphology, etc.) 

 

https://hal.archives-ouvertes.fr/BCL/
https://hal.archives-ouvertes.fr/BCL/
http://bcl.cnrs.fr/
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2.1.1.2. Logiciels, bases et livrables informatiques 

Cette session liste quelques livrables, produits ou développements informatiques propres à BCL, le plus 

souvent utilisables et téléchargeables sur le web. Sont soulignés les développements majeurs d’une Unité SHS tournée 

originellement vers les humanités numériques. 

Logiciels et bases web 

 THESOC (http://thesaurus.unice.fr/)  

 HYPERBASE WEB EDITION (http://hyperbase.unice.fr/hyperbase/)  

 MMS 

 Observatoire du discours présidentiel (http://mesure-du-discours.unice.fr/) 

 Arboling 

 MATRICE Memory - témoignage sur la Shoah (http://matricememory.unice.fr/)  

 Viatitext (http://hyperbase.unice.fr/viatitext/) 

Logiciels et bases téléchargeables 

 HYPERBASE (VERSION 10.0-2016) 

 Base de données Audio – Acquisition (déposée sur CHILDES) 

(http://childes.talkbank.org/browser/index.php?url=French/Palasis/)  

 Bases littéraires, politiques et linguistiques (75 bases téléchargeables de Ronsard à Le Clézio, De 

de Gaulle à Hollande, de Google Book au TLF) 

 
Fig. 17. Bouquet des développements informatiques de BCL 

http://thesaurus.unice.fr/
http://hyperbase.unice.fr/hyperbase/
http://mesure-du-discours.unice.fr/
http://matricememory.unice.fr/
http://hyperbase.unice.fr/viatitext/
http://childes.talkbank.org/browser/index.php?url=French/Palasis/
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2.1.2. Rayonnement et attractivité académiques – Synthèse 

2.1.2.1. Colloques et manifestations scientifiques 

Dans le cadre de la politique scientifique de l’Unité décrite supra en soutien à l’activité, nous listons ci-

dessous les manifestations scientifiques (hors séminaires d’équipe et Cycle BCL) organisées par le laboratoire durant 

le contrat. Les colonnes « Audience » et « Participants » permettent de rendre compte de la visibilité et de 

l’importance de la manifestation. 

 

Titre du colloque Date Lieu Audience Participants Actes Commentaires 

1. Morphologie, syntaxe, rhétorique : la 

figure et les figures dans les grammaires 

du français  

juin 2012 Nice Nationale 15 non  

2. Roman grec et poésie  21-22 mars 

2013 

Nice Nationale 20 non Co-organisateur M. Briand, 

(Poitiers) 

3. Figures du discours et 

contextualisation  

3-5 octobre 

2013 

Nice Internat. 50 oui  

4. La répétition 5 et 6 déc. 

2013 

Nice Nationale 20 oui Co-organisateur A Rabatel (Lyon) 

4. Theoretical Issues in Contemporary 

Phonology: Reading Tobias Scheer 

6-8 février 

2014 

Paris Internat. 45 non Co-organisateur EHESS, SFL 

Modyco, LLF 

5. La tradition iambique 24-26 avril 

2014 

Nice Internat. 20 oui Co-organisateurs A. I. Munoz et 

M. Steinrück, Univ. de  Fribourg 

6. Skhéma-Rhêma  23-25 avril 

2015 

Nice Internat. 20 oui Co-organisateurs A. I. Munoz et 

M. Steinrück, Univ. de  Fribourg 

7. La coprédication 22-23 mai 

2015 

Nice Internat. 30 oui  

8. Figures du voyage 11 et 12 

Juin 2015 

Nice Internat. 20 oui  

9. La langue de Jean Rouaud Sept. 2015 Paris Nationale 20 oui Co-organisatrice C. Narjoux (STIH, 

Paris-Sorbonne) 

10. Définir : pour quoi faire ? Approches 

pragmatiques et fonctionnelles de la 

définition  

2 Octobre 

2015 

Nice Nationale 15 non  

11. Exclamation and Intersubjectivity 3-4 Déc. 

2015 

Nice Internat. 30 oui  

12. JADT 2016 7-10 juin 

2016 

Nice Internat. 120 oui  

13. Les lettres d’Alciphron : la possibilité 

d’une œuvre 

10-11 juin 

2016 

Nice Internat. 15 oui Co-organisateur A. Zucker, 

CEPAM 

14. RFP 30 juin-2 

juillet2016 

Nice Nationale 45 non  

15. Claude Simon : une expérience de la 

complexité  

6-8 octobre 

2016 

Nice Internat. 35 oui Co-organisateur I. Yocaris, LIRCES 

16. Variations de la répétition dans le 

récit de voyage 

17-18 

novembre 

2016 

Nice Nationale 25 oui Co-organisateur O. Gannier, CTEL 

Tableau 2. Liste des colloques organisés par BCL (2011-2016) 
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2.1.2.2. Responsabilités, prix, distinctions 

Nous donnons ici 21 items qui illustrent l’implication de très haut niveau des chercheurs de BCL dans le 

panorama de la recherche au cours du contrat. 

Noms Implication 1 Implication 2 Implication3 /Prix   

1. Mahé Ben Hamed Elue CoNRS 34ème Section 

(2012-2016) 

   

2. Michèle Biraud Assesseure Recherche UFR 

LASH(2014-2016) 

Chaire IUF (2013-2016) Légion d’Honneur (2015)  

3. Sylvain Casagrande Directeur Départ. Langue d’Oc 

(2014- ) 

   

4. Lucile Chanquoy Directrice ED SHAL (2015- Directrice Adjointe BCL (2012-) Assesseure recherche UFR 

LASH (2010-2014) 

 

5. Richard Faure Directeur Départ Langues 

anciennes (2013- ) 

   

6. Peter Follette Resp. visibilité inter. UCA JEDI 

(2016-) 

Directeur du département LANSAD 

Sciences (2012-2016) 

  

7. Irina Kor Chahine Pr. 13ème Section CNU (2014- Directrice départ. Russe UNS (2014-)   

8. Eliane Kotler VP CEVU UNS ( - 2011) membre Conseil du HCERES (2016- )   

9. Fredéric Lavigne Resp Equipe L&C (2012-) Membre CS Académie 2 IDEX (2016-)   

10. Véronique Magri Chargée de Mission master de 

l’UFR (2014-) 

Resp. Equipe Logométrie (2014 - ) Elue CR UNS (2016- )  

11. Fabien Mathy Dir. départ. Psychologie (2016-) Responsable Axe 1 MSHS-SE (2013-)   

12. Damon Mayaffre Directeur BCL (2013- ) Membre CoPil ILF (2011- ) CS Equipex Matrice (2011-)  

13. Sylvie Mellet Elue CoNRS (2008-2012) VP recherche UNS (2012-2016) Dir. des Programmes Recherche 

de l'Idex UCAJedi et VP 

recherche d'UCA (2016 - ) 

 

14. Isabelle Negro Directrice de l’ESPE (2014- )    

15. Michèle Oliviéri Resp.  Equipe DDP (2011- Présidente CPRH 7ème (2013-) Responsable du master 

Linguistique (2013-) 

 

16. Céline Poudat Elue CNU 7ème section (2016 -) membre CoPil Huma-Num – Corpus 

écrits 

  

17. Olivier Rizzolo Directeur Départ. SDL (2013 -) Membre CNU Section 07   

18. Laurent Rouveyrol Directeur de la Maison des 

Langues (2011) 

Directeur du service commun en 

langues (2013 - ) 

Dir. adjoint Coordination 

Nationale CLES (2012 - ) 

 

19. Geneviève Salvan Resp. Equipe Enonciation 

(2012- ) 

Responsable master 9ème (2012-

2015) 

Membre CAC UCA JEDI 

(2016- ) 

 

20. Tobias Scheer Directeur MSHS-SE (2013 - ) Resp. Académie 5 IDEX JEDI (2016-) Membre Academia Europaea  

21. Marie-Albane Watine Elue UCA (2016 - ) Responsable master 9ème section 

(2015 - ) 

  

Tableau 3. Principales responsabilités des membres de BCL 
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2.1.2.3. Projets et contrats 

Après plusieurs années de réticence vis-à-vis de la recherche sur projet (absence de projet financé lors du 

précédent contrat), les chercheurs de l’Unité ont intégré cette nouvelle pratique scientifique au cours du présent 

contrat. Nous listons ici les principaux projets financés obtenus (en vert) ou refusés (en rouge) ou déposés à ce jour 

pour lesquels BCL a été, est ou sera porteur. 

 

Intitulés Porteurs 

BCL 

RH BCL Impliquées Dates Statut 

ORA(ANR/DFG/NWO) :  C. de Féral C. de Féral ; R. Nicolaï 2011  

ANR-DGF DADDIPRO M. Oliviéri K. Palasis, S. Casagrande,, R. 

Faure, G. Brun,  P.A. Georges 

2011-2015  

ANR OLGA I. Negro I. Negro, L. Chanquoy, M. Fartoukh 2011-2015  

ANR UniversalRead2 F. Lavigne F. Lavigne, L. Dumercy 2011-2013  

Chaire IUF Senior M. Biraud  2011-2016  

TOURNESOL (MAE – CNRS - FNRS) S. Mellet S. Mellet, D. Mayaffre, C. Poudat, 

M. Guaresi, L. Vanni 

2012-2013 ; 

2014-2015 

 

ANR CHUNKED  F. Mathy F. Mathy 2014  

ANR CHUNKing unleashED: what chunking 

mechanisms tell us about cognition 

F. Mathy F. Mathy, F. Lavigne 2015  

Chaire IUF Junior M.-A. Watine  2016  

GDRI Phonology T. Scheer T. Scheer, D. Passino 2016-2018  

ANR-DFG CroCoWiki C. Poudat C. Poudat, D. Mayaffre, L. Vanni Deposé 

04/2016- 

En attente 

ANR - Involvement of executive functions in 

speech-in-noise comprehension 

F. Meunier F. Meunier, F. Lavigne, E. Gerbier,  Déposé 

04/2016- 

En attente  

ERC  -From Mind to Brain: the cognitive and 

neuro-physiological reality of phonology 

Tobias Scheer F. Mathy Déposé 09/2016 En attente 

Tableau 4. Contrats et projets BCL porteur (2011-2016) 

A cette liste, il convient d’ajouter les contrats que BCL ne porte pas mais dans lesquels les chercheurs de l’Unité sont 

impliqués (souvent comme responsables de modules ou workpackages). 

 

Intitulés Porteurs non-BCL RH BCL Impliquées Dates 

Equipex MATRICE D. Peschanski D. Mayaffre, P. Follette, M. 

Guaresi, L. Vanni 

2011-2020 

ANR ICEM J.-P. Pellegrinetti D. Mayaffre, M. Guaresi 2011-2014 

ANR SyMiLa P. Sauzet et D. Sportiche M. Oliviéri, S. Casagrande, G. 

Brun-Trigaud 

2013-2016 

ANR ECLATS P.-A. Davoine M. Oliviéri, G. Brun-Trigaud 2015-2019 

Tableau 5. Contrats et projets BCL partenaire (2011-2016) 

2.1.3. Interaction avec l’environnement social, économique et culturel – Synthèse 

En tant que laboratoire SHS, enraciné sur le territoire, BCL contribue naturellement à l’environnement 

culturel et social à différents niveaux : 

les occitanistes de DDP sont fortement impliqués dans le tissu culturel de la ville de Nice, d'une part 

par leurs cours de niçois en milieu associatif (association Nissart Per Tougiou), d'autre part par 

leurs recherches sur la variation dialectale nissarde. En outre, les responsabilités pédagogiques de 

S. Casagrande le lient à de nombreux acteurs locaux (services culturels et patrimoniaux de la ville 

de Nice et du Conseil Général ou professeurs de langue régionale du secondaire), ce qui favorise 

les contacts pour les projets du laboratoire. 

Le groupe des dialectologues, notamment autour du THESOC, est également en contact direct avec les 

collectivités locales et les organismes culturels. Ainsi, ils ont collaboré avec le Musée des 
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Merveilles de Tende et le Conseil général pour la publication d'un dictionnaire de tendasque 

(Ranucci et al. hal-01360180) découvert au cours d'une enquête dialectale (menée avec d'autres 

acteurs de la MSHS). Ils entretiennent également des relations étroites avec les archives 

départementales, qui ont numérisé une partie de notre fonds sonore (enquêtes dialectales). Une 

nouvelle collaboration est en cours avec les membres du Congrès permanent de la lenga occitana 

pour permettre aux internautes d'accéder aux données du THESOC directement depuis leur moteur 

de recherche, afin de diffuser plus largement nos données. En outre, l'équipe du THESOC collabore 

depuis plusieurs années avec les associations culturelles occitanes Le Félibrige et le Centre 

d'Etudes de la Parole D'Oc pour la numérisation et le partage de dictionnaires occitans.  

Jusqu’en juin 2012, par son activité de présidente de l’association culturelle « Aux deux Rives » de 

Vallauris (soutenue par l’ACSE, par le Conseil Régional PACA, le Conseil Général des Alpes 

Maritimes, la CAF), M. Virolle a permis que le public approfondisse sa connaissance des productions 

culturelles du Maghreb (« Fête multiculturelle » en 2011, divers récitals de chants et poésie en 

2011 et 2012). Elle a porté à la connaissance du grand public des aspects méconnus de la 

littérature algérienne en langue française, par son activité éditoriale, de diffusion et 

d’organisation d’événements culturels, au sein de la revue Algérie Littérature / Action 

(responsable de la rédaction) et de Marsa Editions (directrice de collection). Par sa participation 

active à l’« Association des revues plurielles » (ARP), M. Virolle (vice-présidente) a également 

animé plusieurs séminaires publics de réflexion sur la migration et l’interculturel (2011, 2012, 

2013) avec divers partenaires institutionnels ou de droit privé. 

Les cognitivistes du laboratoire 

contribuent, chaque année, de 

manière importante à la semaine 

du Cerveau sur le bassin sud-est et 

proposent au grand public travaux 

et expériences de vulgarisation sur 

les processus cognitifs, 

particulièrement sur la mémoire et 

le langage. 

 

Fig. 18. Affiche de la Semaine nationale du cerveau 2015 

 

Le laboratoire dans son ensemble a tenu au cours du contrat un stand aux sessions annuelles de la 

Fête de la science, et reçu le public scolaire et extra-scolaire pour des animations scientifiques 

autour du langage. 

 Certains travaux du laboratoire, parce que portant sur le langage politique contemporain, 

bénéficient d’une couverture médiatique importante avec plusieurs émissions télévisées, 

radiodiffusées ou dans la presse écrite locale ou nationale (La Chaine parlementaire, France Inter, 

Le Monde, etc.) ou par le biais de l’Observatoire du discours présidentiel sur le web 

(http://mesure-du-discours.unice.fr/). 

2.1.4. Implication de l’Unité dans la formation par la recherche - Synthèse 

2.1.4.1. Faits académiques au sein de l’UNS 

Particulièrement sensible aux impératifs de la formation par la recherche, identifiée comme une vocation 

principale de l’UMR, le laboratoire, composé d’une majorité d’universitaires, s’est investi durablement sur ce volet 

tant aux niveaux des instances que des enseignements master et doctorat. 

Sylvie Mellet en tant que VP Recherche a eu la responsabilité des études doctorales pour toute 

l’Université et a exercé la présidence du Collège des Études Doctorales (CED) ; elle a eu en charge en 

particulier de développer et de structurer, en lien avec les EDs et la Commission Recherche, l’offre de 

formation aux doctorants. 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360180
http://mesure-du-discours.unice.fr/
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Lucile Chanquoy a été élue Directrice de l’Ecole doctorale LSHS et mène une politique de revalorisation 

du doctorat dans les Sciences Humaines et Sociales (recherche de financements, partenariats, 

formation des doctorants). 

Michèle Biraud a été élue vice-doyen en charge de la recherche à l’UFR LASH (mars 2014-mars 2016) et 

Véronique Magri a été appelée comme chargée de mission masters à l’UFR LASH (avril 2014-septembre 

2016).  

Michèle Oliviéri dirige le master Linguistique ; Geneviève Salvan a dirigé le master Lettres Recherche à 

partir de 2012 et a passé la main à Marie-Albane Watine en septembre 2015. Fabien Mathy est 

responsable du parcours Sciences Cognitives du master Linguistique. 

Véronique Magri et Marie-Albane Watine sont de nouvelles élues (2016) à la CR et au CA de l’UNS. 

De fait, c’est la quasi-totalité des enseignants-chercheurs et chercheurs du laboratoire qui intervient dans les masters 

Linguistique, Lettres, Histoire ou Psychologie dans lesquels les axes des équipes du laboratoire sont figurés. Et les 

collègues de l’Unité sont appelés à diriger les mémoires de M2. En outre, il existe un fort engagement de la plupart 

des membres de l’Unité dans l'accompagnement des doctorants (séminaires, présentations, conseils, journées des 

doctorants). Ajoutons enfin les liens importants avec l’Ecole d’Orthophonie dans lequel Katerina Palasis est investie à 

divers titres. 

2.1.4.1. Autres faits hors Université Nice Sophia Antipolis 

Nous mentionnons ici d’autres éléments directement en lien avec la formation par la recherche : 

 MISAT — Le CNRS a confié à BCL, en collaboration avec une EA de Besançon, l’organisation de son 

école thématique Méthodes Informatiques et Statistiques en Analyse de Textes (MISAT) pour 

l’année 2016 (comme précédemment en 2009, 2010, 2011). 

 UOH — Geneviève Salvan est présidente du Conseil scientifique de l’Université Ouverte des 

Humanités (UOH) après en avoir été vice-présidente de 2013 à 2015. Par ailleurs, trois EC de BCL 

sont auteurs de ressources numériques labellisées par le CS de l'UOH (voir le détail dans la 

présentation des équipes). 

 OMEAT — « Atelier Hyperbase, Textométrie pour le texte littéraire », qui s’insère dans le projet 

OMEAT, conçu en partenariat avec l’Université de Caen, CRISCO : 

http://www.uoh.fr/front/notice?id=a17612b3-%208ef3-43c5-b5ad-d01dd52e97dc. Outils et 

Méthodes pour l'Exploration et l'Analyse Textométriques des textes en Lettres, Sciences Humaines 

et Sociales. 

 CFDIP — Co-organisation de trois formations autour des méthodes et outils pour l’exploration et 

l’annotation de corpus (2013, 2014 et 2015). CFDIP (Centre de Formation des Doctorants à 

l’Insertion Professionnelle), formations lexicométrie 2015 et 2016 coordonnées par Céline Poudat. 

 Accueil de stagiaires (étudiants étrangers en master ou doctorat ; accueil de scolaires et d’étudiants 

français). 

 

http://www.uoh.fr/front/notice?id=a17612b3-%208ef3-43c5-b5ad-d01dd52e97dc
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2.2. Equipe 1 : Dialectologie, Diachronie, Phonologie (DDP) 

2.2.1. Présentation de l’équipe 

2.2.1.1. Identité scientifique 

L'équipe "Dialectologie, Diachronie, Phonologie" (DDP) était issue de la fusion des anciennes équipes de 

Dialectologie et de Phonologie, sur le terrain commun de la diachronie. Les changements intervenus dans la 

composition de l'équipe durant ce contrat (cf. infra) ont conduit à réviser le périmètre scientifique de l'équipe (et ses 

interactions avec les autres équipes du laboratoire), ce qui se traduit dans le nouveau nom de l'équipe proposé dès 

septembre 2015 : "Dialectologie et linguistique formelle". 

Les travaux de l'équipe se structurent autour de deux pôles majeurs, la dialectologie et la linguistique 

formelle, actualisant ainsi la nécessaire complémentarité entre données et théorie, fondement du laboratoire BCL. 

Ces travaux se déclinent selon les différentes disciplines linguistiques (phonologie, morphologie, syntaxe, lexicologie, 

sociolinguistique) et selon différents langues et dialectes (occitan, français, grec ancien, italien, couchitique, pidgins 

et créoles). Ils donnent lieu d'une part à l'élaboration de bases de données, notamment le "Thesaurus Occitan" 

(THESOC), et d'autre part à la formalisation des mécanismes analysés. 

2.2.1.2. Composition  

(En italiques, les membres qui ont quitté l'équipe pendant le contrat en cours, en gras les membres qui 
seront en activité au début du prochain contrat.) 

Nom Statut Taux de participation Dates à noter 

Membres permanents  HDR 

OLIVIÉRI Michèle PR  100%  Retraite prévue en janvier 2021 

PASSINO Diana PR  75% (25% en L&C) Arrivée en septembre 2015 

BLUM Riitta PR 100% Retraite en septembre 2015 

CARPITELLI Elisabetta PR 100% Mutation à Grenoble en septembre 2014 

DALBERA Jean-Philippe PR 100% Retraite en février 2012 /éméritat 2012-2017 

KIRCHER Chantal PR 100% Émérite de 2011 à 2014 

QUEFFELEC Ambroise PR 100% Décès en avril 2013 

SCHEER Tobias DR 50% (50% en L&C) 100% L&C depuis 01/07/2014 

VIROLLE Marie CR puis DR 100% HDR en 2010, retraite en août 2014 

Membres permanent non HDR  

BARILLOT Xavier MCF  100%   

CASAGRANDE Sylvain MCF  100%  Arrivé en septembre 2012 

FAURE Richard MCF  50% en Enonciation Arrivé en 2012 dans l'équipe 

FERAL Carole de MCF  100%  Retraite prévue en août 2019 

LIBROVA Bohdana MCF  50% en Enonciation HDR en cours 

MOLINU Lucia MCF  100%   

PALASIS Katerina MCF  25% (75% en L&C) Sur contrat 2012-2015, MCF depuis sept 2015 

RIZZOLO Olivier MCF  100%   

TRAPATEAU Nicolas MCF 100% Arrivé en 2016 

RANUCCI Jean-Claude MCF 100% Départ en retraite en août 2012 

TORTEL Anne MCF 100% Arrivée en 2013 et partie en août 2015 

ITA : Ingénieurs dédiés aux travaux de l'équipe 

BRUN-TRIGAUD Guylaine IE1 100%  

GEORGES Pierre-Aurélien IR 80%  

LAI Jean-Pierre IE CDD sur projet ANR DADDIPRO 2012-2015 
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Membres associés et collaborateurs 

CARATINI Émilie MCF U. Poitiers Post-doc BCL, associée depuis novembre 2013 

CARPITELLI Elisabetta PR U. Grenoble Alpes  

HEAP David PR U. Ontario (CA) Associé depuis 2013 

POLI Muriel MCF U. Corse  

RETALI-MEDORI Stella MCF HDR U. Corse  

STEFANAGGI Marie-José PR U. Corse Emérite 2015-2020 

Membres non permanents  

ABDOULAYE Moussa Doctorant Dir. Librova-Oliviéri Soutenance en janvier 2016 

BEN SI SAÏD Samir Doctorant / 
ATER  

Dir. Scheer Soutenance en octobre 2014 

BUCCI Jonathan Doctorant / 
ATER  

Dir. Scheer Soutenance en décembre 2013 

CASAGRANDE Sylvain Doctorant Dir. Dalbera Soutenance en décembre 2011 

CUTRI Giuseppina Doctorante Dir. Féral-Tosco 
(co-tutelle Naples) 

Inscription suspendue en attente de la fin de la 
thèse 

DEL GIUDICE Philippe Doctorant Dir. Oliviéri Soutenance prévue en 2016 

MALFATTO Albert Doctorant Dir. Oliviéri Inscription suspendue en attente de la fin de la 
thèse 

NGOIE KYUNGU KIBOKO Irène Doctorante Dir. Librova-Oliviéri Soutenance en juin 2015 

PIGNOLI Maria-Luisa Doctorante co-tutelle U. Calabre, 
dir. Carpitelli -
Altimari 

Soutenance prévue en 2016 

Le projet prévoyait que la direction de l'équipe "Dialectologie, Diachronie, Phonologie" (DDP) soit assurée 

par E. Carpitelli, mais celle-ci ayant pris la direction de l'UMR BCL, c'est M. Oliviéri (HDR en 2010, puis PR en 2013) qui 

a pris la responsabilité de DDP.  

Depuis 2011, l'équipe, dont les membres relèvent presque tous de la 7ème  section CNU, a connu plusieurs 

changements importants. Tout d'abord, conformément aux recommandations de l'AERES, l'ancienne équipe "Contact 

de langues et français en Afrique", qui comptait à l'époque trois membres permanents, a été intégrée à l'équipe DDP, 

ce qui a introduit une nouvelle thématique à DDP. Puis, l'équipe a perdu plusieurs de ses membres : 5 départs à la 

retraite (R. Blum, C. Kircher, J-Ph. Dalbera, J-C. Ranucci, M. Virolle), 1 décès (A. Queffélec), 1 départ en mutation 

pour rapprochement de conjoint (E. Carpitelli) et 1 changement d'équipe (T. Scheer). Certains de ces départs ont été 

compensés par l'arrivée d'1 PR, D. Passino (à 75%) et de 3 MCF : S. Casagrande, R. Faure (à 50%) et K. Palasis (à 25%). 

Une autre MCF (A. Tortel) est arrivée et repartie pendant la période considérée ; elle a pu être remplacée par N. 

Trapateau (MCF) en 2016. Si le renouvellement n'est pas complètement assuré, faute de recrutements suffisants 

(notamment HDR), l'équipe rajeunit néanmoins, ce qui donne un nouvel élan aux travaux entrepris.  

Cependant, le départ à la retraite de J-Ph. Dalbera a eu des conséquences non négligeables sur les travaux 

en matière de reconstruction lexicale, axe important de l'équipe depuis l'origine, qui devra être renforcé dans le 

projet. De même, les changements importants dans l’équipe ainsi qu'un surcroît d’activité dans le cœur de la 

discipline n'ont pas permis le rapprochement initialement attendu avec l'équipe "Langage et Cognition", et seules 

quelques collaborations ont abouti (cf. infra). 

Par ailleurs, de février 2012 à janvier 2015, le projet ANR-DFG DADDIPRO a permis le recrutement en CDD 

d'un Ingénieur d'études (J.-P. Lai) et d'une chercheure (K. Palasis) et en 2011-2012 s'est associé à ces travaux D. Heap 

(Université Western Ontario, Canada) qui était à Nice cette année-là (programme d'échange entre nos universités). 

Enfin, cinq doctorats et une HDR ont été soutenus durant cette période (cf. infra). 

2.2.2. Production scientifique 

2.2.2.1. Dialectologie 

La dialectologie niçoise représente un angle de vue original en France, reconnu aux niveaux national et 

international. Discipline de niche qui ne subsiste que dans quelques universités françaises, la dialectologie a en effet 
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développé à Nice des problématiques bien spécifiques (reconstruction des processus linguistiques en diachronie dans 

les domaines de la phonologie, de la syntaxe, de la morphologie et du lexique) grâce à une approche particulière qui 

associe les forces de la linguistique formelle, des données de terrain et de la cartographie linguistique. Les membres 

de l'équipe ont édité ou participé à plusieurs ouvrages collectifs : Scheer et al. hal-01372090, Barra-Jover et al. hal-

01024433 ; Oliviéri et al. hal-00770548, Retali-Medori hal-01373497 (co-financé par BCL) et les numéros 9 et 12 de la 

revue Corpus (https://corpus.revues.org/). 

2.2.2.1.1 Ressources: la Base de données dialectales "Thesaurus occitan" (THESOC) 

Les travaux autour de la base "Thesaurus Occitan" (THESOC) se sont poursuivis selon le programme établi 

[présentation: http://bcl.cnrs.fr/thesoc] et ce, en collaboration avec l'équipe de la Banque de Données Langue Corse 

(BDLC) développée à l'université de Corse (laboratoire LISA, également membre de la MSHS-SE) :  

enrichissement de la base de données lexicales (implémentations données ALMC et ALG, numérisation et saisie 

des carnets d'enquête de l'ALLOc et de l'ALLOr, lemmatisation, étymologie) et le nombre des données mises 

en ligne a doublé (http://thesaurus.unice.fr).  

site web : nouvelle interface dédiée aux données morpho-syntaxiques grâce au projet ANR-DFG DADDIPRO (cf. 

infra) qui a permis d'effectuer de nouvelles enquêtes, notamment dans le nord de l'Occitanie et dans les 

vallées occitanes du Piémont (Italie). Une partie de ces données est d'ores et déjà en ligne 

[http://thesaurus.unice.fr/daddipro/], les autres sont encore en cours de traitement (transcription, 

segmentation, annotation), les ressources de l'ANR n'ayant pas permis de tout traiter. 

Le passage de la base de données au standard Unicode est en cours, de même que l'ingénierie préalable à son 

portage sur un environnement Open Source. 

 

Fig. 19. Site web Thesaurus occitan / DADDIPRO 

2.2.2.1.2 Reconstruction 

• Lexique — Cet axe de recherche est historiquement le fondement des travaux de dialectologie de Nice et 

a été notamment formalisé par Dalbera (2006). Le départ à la retraite de J.-Ph. Dalbera et les charges administratives 

d'E. Carpitelli (puis son départ) ont quelque peu ralenti cette activité, mais plusieurs publications ont vu le jour dans 

ce domaine, notamment plusieurs ouvrages et articles (Carpitelli hal-00770489, hal-01365862 ; Carpitelli & Le Bris 

hal-01091319, hal-01091346 ; Librova hal-01362964 ; Brun-Trigaud hal-01360698 ; Le Dû et  Brun-Trigaud  hal-

01360688, hal-00650921 ; etc. ) et le volume 2c de l'ALiR (sous presse). En 2012, un cycle de conférences a été assuré 

à l’EPHE par E. Carpitelli sur la motivation sémantique dans le domaine de la zoonymie et de la phytonymie 

dialectale. Tout récemment, G. Brun-Trigaud a intégrer une opération sur les parlers du Croissant (LC4 "LC Modelizing 

language Contacts and language areas" 2016-2021) dans le cadre du Labex EFL (Empirical Foundations of Linguistics) 

comme membre associée. Parallèlement, B. Librova a progressé sur la reconstruction du sémantisme de lexèmes du 

français parlé et dialectal de l'Ouest au 17e s à partir d'une analyse sémantique et étymologique du vocabulaire du 

créole des Petites Antilles (Librova hal-01362962 ; hal-01362961). Une HDR (B. Librova) et deux thèses sont en cours 

de réalisation, l'une sur le vocabulaire des animaux domestiques en occitan (A. Malfatto), l'autre sur l'élaboration d'un 

dictionnaire de niçois (Ph. Del Giudice). 

• Syntaxe — C'est dans ce domaine que le projet ANR-DFG DADDIPRO a permis des avancées notables. La 

question du statut des clitiques sujets et de l'ordre de leur apparition a été passée au crible de trois points de vue 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372090
https://hal-univ-paris8.archives-ouvertes.fr/hal-01024433
https://hal-univ-paris8.archives-ouvertes.fr/hal-01024433
https://halshs.archives-ouvertes.fr/halshs-00770548
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01373497
https://corpus.revues.org/
http://bcl.cnrs.fr/thesoc
http://thesaurus.unice.fr/
http://thesaurus.unice.fr/daddipro/
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-00770489
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complémentaires : la dialectologie (Kaiser & Oliviéri hal-01364414, Kaiser et al. hal-01360624, Oliviéri hal-01228824, 

Oliviéri et al. hal-01364412), la diachronie (étude menée sur l'ancien français par les partenaires allemands) et 

l'acquisition du français L1 (Palasis hal-01360623, hal-01235076). Ce groupe de travail a finalement proposé une 

nouvelle analyse des clitiques sujets, prenant en compte toute la variation observée (Oliviéri et al. hal-01228826). 

 

Fig 20. Site web : enquêtes dialectales (vidéo et transcription)  

D'autre part, une nouvelle piste de travail a été initiée par Faure & Oliviéri hal-01362782 sur un phénomène 

original de la syntaxe occitane, qui sera développé dans le prochain contrat et l'équipe a encadré deux mémoires de 

M2, défrichant le terrain des prochaines études, l'un sur les interrogatives (M. Lengellé), l'autre sur les relatives 

(D. Bojović).  Plusieurs membres de l'équipe collaborent actuellement au projet ANR SyMiLa "Syntactic Microvariation 

in the Romance Languages of France" (Resp. P. Sauzet et D. Sportiche) et M. Oliviéri a été sollicitée pour participer à 

deux publications internationales, l'une en collaboration avec P. Sauzet (hal-01364413) et l'autre en collaboration 

avec D. Heap et K. Palasis (hal-01360621). 

• Morphologie — Si certains projets comme l'étude de la morphologie nominale ou l'élaboration d'un Atlas 

morphologique du sarde ont dû être provisoirement mis de côté pour des raisons de temps et de financements, les 

travaux sur la morphologie verbale ont progressé : 

- Morphologie verbale du sarde et des langues romanes (Molinu hal-01364632, hal-01364631, Floricic et 

Molinu hal-00756954) et interaction entre phonologie et morphosyntaxe en sarde (Molinu et Pisano hal-01364630) ;  

- Morphologie verbale occitane : la thèse soutenue en 2011 par S. Casagrande (recruté en 2012 MCF) permet 

d'enrichir la base de données et de préciser (en collaboration avec les syntacticiens) les analyses de DADDIPRO. Suite 

à ses travaux, un conjugueur automatique des verbes occitans est en cours d'élaboration au sein du THESOC.  

2.2.2.2. Phonologie 

La phonologie niçoise conserve un rayonnement national et international. Ainsi, le colloque parisien co-

organisé par BCL en février 2014 (Theoretical Issues in Contemporary Phonology : Reading Tobias Scheer) a mis en 

valeur la vitalité de la phonologie théorique et formelle à l’Université de Nice, et l’apport central des travaux de T. 

Scheer en France et à l’étranger (122 références HAL dans le présent rapport). Ce colloque a permis une importante 

discussion des propositions innovantes sur l’interface entre la phonologie et la morpho-syntaxe avancées dans deux 

volumes parus en 2011 et 2012 (Scheer hal-01365163 et hal-01365170). 

  

D'autre part, les phonologues de l'équipe se 

sont vu confier l'organisation du colloque 2016 du 

Réseau Français de Phonologie (RFP) qui a accueilli à 

la MSHS-SE de Nice 45 participants du 30 juin au 2 

juillet  2016. Cependant, ce domaine a connu de 

profondes modifications au cours des dernières années 

avec d'une part, un changement de personnel (départ 

d'E. Caratini recrutée comme MCF à Poitiers mais 

revenue en tant qu'associée en septembre 2013, 

changement d'équipe de T. Scheer en mars 2014, 

arrivée de D. Passino en septembre 2015) et d'autre 

part, l'émergence de nouvelles collaborations qui ont 

conduit à une réorientation des recherches menées 

par les phonologues de l'équipe. 

 

Fig. 21. Affiche RFP 2016 - Nice 
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Ainsi, le travail spécifique sur les gabarits a été un peu mis en retrait après l'échec du projet ANR soumis 

(une seule contribution Wauquier & Scheer hal-01365631), et l'accent a été mis sur les autres projets. En effet, les 

travaux des phonologues se sont recentrés sur l'architecture des représentations phonologiques, les interfaces et la 

modélisation des représentations cognitives, et la collaboration entre les phonologues et les dialectologues s'est 

intensifiée. 

• Architecture des représentations — étude des représentations des voyelles dans les langues slaves (yers, 

voyelles épenthéthiques, voyelles longues Scheer hal-01365623, hal-01365166, hal-01365168, hal-01365166), des 

segments aux marges de mot (Scheer hal-01365165, hal-01365164), et de la structure syllabique (plate vs. arboréale) 

(Scheer hal-01365160) ; exploitation des données marginales du français (erreurs de langage et jeux de langage) afin 

de mieux comprendre comment s’organise l’architecture cognitive des représentations phonologiques (syllabe, coda, 

groupes de consonnes) (Barillot & Rizzolo hal-01358654, hal-01358651, hal-01358650) ; expérience psycholinguistique 

sur le verlan menée avec l'aide d'un membre de l'équipe "Langage et Cognition". 

• Interface, modularité, biolinguistique, sciences cognitives — étude de la relation entre phonologie et 

morpho-syntaxe, notamment la manière dont les objets porteurs d’information morpho-syntaxique sont insérés en 

phonologie ; communication et interface entre la phonologie et les autres modules, biolinguistique (Scheer, par ex. 

hal-01365167, hal-01365640, hal-01365628).  

• Phonologie et dialectologie — étude de la lénition des attaques branchantes en français et dans les 

dialectes de l’ALF (Scheer et Brun-Trigaud hal-01360689), et à la lumière de la métathèse sarde (Scheer hal-

01365648) ; étude du sandhi externe en corse (Scheer hal-01358750, D’Alessandro et Scheer hal-01365633, hal-

01365162) ;  étude du rapport entre accent et évolutions vocaliques en syllabe fermée en gallo-roman (Ségéral et 

Scheer hal-01365151) ; développement de nouvelles recherches en collaboration avec les dialectologues sur la 

seconde diphtongaison de ŏ latin dans le domaine occitan (Barillot & Rizzolo hal-01373490) ; une HDR (D. Passino) et 

deux thèses ont été soutenues dans ce domaine, sous la direction de T. Scheer : celle de J. Bucci en 2013 

(Raddoppiamento Fonosintattico induit par l’accent et réduction vocalique en Italie : perspectives phonologique et 

dialectologique), celle de S. Ben Si Saïd en 2014 (De la nature de la variation diatopique en kabyle : étude de la 

formation des singulier et pluriel nominaux), recruté depuis comme MCF à Tizi Ouzou (Algérie). 

2.2.2.3. Contact des langues et français en Afrique 

Suivant les recommandations de l'AERES, les membres de 

l'ancienne équipe "Contact des langues et français en Afrique" ont été 

intégrés à l'équipe DDP, où ils ont poursuivi leurs travaux sur le français en 

Afrique (oral et écrit) et la thématique du contact des langues. Cependant, 

un seul membre de l'ancienne équipe est encore en activité étant donné 

deux départs à la retraite (un était déjà émérite et est parti en 2011, et un 

pendant ce contrat) et un décès. Cet axe de recherche est donc aujourd'hui 

principalement incarné par C. de Féral qui a repris dès 2012 la direction de 

la publication de la revue Le français en Afrique. À partir des données 

empiriques du terrain africain, C. de Féral a poursuivi sa réflexion 

théorique sur la nécessaire articulation entre les pratiques (hétérogènes) et 

les représentations – que ce soient celles des locuteurs ou des linguistes – 

qui, elles, tendent à créer de l’homogène et à ériger des frontières qui sont 

absentes dans les pratiques (Féral hal-01364661, hal-01364657, hal-

01372086 ; Féral et al. <hal-01372080). 

 

Fig. 22. Le Français en Afrique 

 

Si la Base de données lexicographiques de camfranglais/francanglais n'a pu être finalisée pour des raisons 

budgétaires, le corpus camerounais, qui est le seul corpus de français de type « écologique » élaboré dès les années 

1970 dans ce pays, a été numérisé à l’Université de Freiburg. D'autre part, C. de Féral continue son analyse du pidgin-

english du Cameroun (Kamtok) en étudiant un changement en cours qui concerne la distinction formelle de genre 

humain /non humain dans les pronoms anaphoriques du pidgin camerounais (Féral 2011a). 

Par ailleurs, B. Librova a commencé une nouvelle recherche sur le contact de langues en étudiant d'une 

part l'alternance codique français/latin chez un prédicateur du début du 16e s., Michel Menot (Librova hal-01362961), 
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et d'autre part le continuum interlectal à travers une enquête sur les degrés de figement des locutions figées créoles 

(Librova hal-01362960). 

Enfin, les deux thèses dirigées initialement par A. Queffélec (décédé en 2013) ont été reprises d'abord par 

C. de Féral (dès 2010), ensuite par E. Carpitelli puis par M. Oliviéri et surtout B. Librova, qui prépare son HDR, et ont 

pu être soutenues : celle d' I. Ngoie Kyungu Kiboko en 2015 (Le Français à Lubumbashi : usages et représentations) et 

celle de M. Abdoulaye en 2016 (Contact de langues et alternance codique sängö-français à Bangui). 

2.2.3. Rayonnement, attractivité académiques et interactions socio-culturelles 

Les membres de l'équipe sont, de manières diverses, engagés dans des réseaux et des collaborations 

nationales et internationales. Tout d'abord, le projet franco-allemand ANR-DFG (2012-2015) DADDIPRO "Dialectal, 

acquisitional, and diachronic data and investigations on subject pronouns in Gallo-Romance" (M. Oliviéri et 

G.A. Kaiser) s'inscrit dans une collaboration pérenne avec l'université de Konstanz (Allemagne), puisqu'il faisait suite 

au projet PHC Procope 2010-2012 "Microvariation syntaxique : les pronoms clitiques dans les langues romanes", et a 

permis de promouvoir nos travaux dans la communauté scientifique internationale. Il a également permis de 

transcrire, coder et mettre en ligne une partie d’un nouveau corpus de données acquisitionnelles recueillies auprès 

d’une classe de maternelle pendant trois années scolaires (Palasis hal-01360625). 

Ainsi, les dialectologues sont régulièrement sollicités pour des publications collectives internationales 

(Heap, et al. hal-01360621, Oliviéri & Sauzet, hal-01364413) et participent à plusieurs projets ANR tels que SyMiLa 

(porté par Toulouse et Paris) ou ECLATS (Extraction automatisée des Contenus géolinguistiques d’Atlas et analyse 

Spatiale : application à la Dialectologie, projet porté par P.-A. Davoine, Institut Polytechnique de Grenoble) qui 

regroupe des géomaticiens, des informaticiens, des mathématiciens et des dialectologues de plusieurs universités 

françaises. Un autre projet européen ("Partitivity in Europe") est en cours de soumission, porté par E. Stark (université 

de Zürich). Enfin, les dialectologues participent activement aux chantiers internationaux de l'Atlas Linguistique 

Roman (ALiR) et de Paremiología romance : refranes meteorológicos y territorio (ParemioRom). 

Dans le domaine du contact des langues et du français en francophonie, C. de Féral a été l’invitée 

principale de France Culture à Culture Monde : « De Yaoundé à Montréal, petit tour du monde de la francophonie 

(3/4) : Cameroun, l’entente linguistique cordiale », le 20 mars 2013 lors de la journée internationale de la 

francophonie. Elle a aussi été membre du comité scientifique de la thématique « Francophonie » au Congrès Mondial 

de Linguistique Française (CMLF, 2014 et 2016) et y a organisé la table ronde plénière thématique « Le français, 

langue en contact » en 2016. Elle a été également le « Principal Investigator » pour la France d’un projet ORA 

(ANR/DFG/NWO) : Grasping Urban Language Practices in Africa (GULP !), soumis en 2011 mais qui n'a pas été retenu. 

Les membres de l'équipe participent à différents comités scientifiques (CMLF, Réseau Français de 

Phonologie, RALFe, Journées d'études, etc.), effectuent des expertises pour des publications (notamment pour Peter 

Lang ou la Dictionary Society of North America) et des revues (telles que Lingua, Language Acquisition, entre autres) 

internationales, ou pour l'AERES (évaluation du laboratoire Structure et dynamique des Langues SEDYL, UMR 8202 du 

CNRS et UMR 135 de l'IRD), et sont régulièrement sollicités pour des comités de sélection. Par ailleurs, les 

phonologues qui font tous partie du comité scientifique du Réseau Français de Phonologie (RFP) en organisent en 2016 

à Nice le colloque annuel. 

L'attractivité de l'équipe se manifeste d'une part par l'arrivée de nouveaux membres associés et 

collaborateurs (retour d'E. Caratini, Université de Poitiers et d'E. Carpitelli, Université Grenoble Alpes, et arrivée de 

D. Heap, Université Western Ontario, Canada), et d'autre part dans les différentes demandes de rattachement à DDP 

pour les concours CNRS (CR et DR) que BCL soutient, ainsi que par la présence d'étudiants stagiaires venant 

d'universités étrangères (Vivien Arzberger (Munich), Rosangela Lai (Florence), Elena Deju (Suceava-Roumanie), Maria 

Luisa Pignoli [avant de s’inscrire en co-tutelle] (Cosenza), Aline Pons (Turin), Alexander Langner (Belgorod-Russie)). 

https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362960
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2.3. Equipe 2 : Langage et Cognition 

2.3.1. Présentation de l’équipe 

2.3.1.1. Identité scientifique 

L’équipe Langage et Cognition a été créée en 2011 en intégrant de nouveaux enseignants-chercheurs en 

psychologie cognitive et développementale et des chercheurs et enseignants-chercheurs en sciences du langage. 

L’équipe est donc interdisciplinaire par sa composition et par sa mission de développer des recherches sur les 

thématiques psycholinguistiques au moyen de méthodes expérimentales. La mise en commun des compétences 

interdisciplinaires a permis l’initiation de nouvelles recherches à dominante cognitive ou linguistique, par l’analyse de 

facteurs linguistiques testés et étudiés sur le plan cognitif, et par l’application de la méthodologie expérimentale à 

des thématiques théoriques en linguistique. 

2.3.1.2. Composition  

L’équipe est composée de deux DR, dont un (T. Scheer) émarge désormais à 100% dans l’équipe et un 

(C. Hudelot) part en retraite fin 2016, de quatre PR dont un (F. Mathy) est arrivé en septembre 2013 et un 

(F. Lavigne) a été promu en septembre 2014, de six MCF dont cinq (L. Broc, C. De Smedt, M. Fartoukh, E. Gerbier, K. 

Palasis) sont arrivés en cours du contrat. L’équipe a le soutien d’un ingénieur (C. Aguilar) arrivé en septembre 2015 en 

remplacement de L. Dumercy parti en juin 2013. 

Pendant cette période, l’équipe a perdu la participation (émargement partiel) d’un PR (M. Oliviéri) et de 

deux MCF (X. Barillo et O. Rizzolo) qui émargent maintenant entièrement dans l’équipe DDP, et de L. Dumercy (IE) qui 

a démissionné pour rapprochement familial. 

Sur le plan des ressources humaines, l’équipe a augmenté ses effectifs mais, partie d’un petit groupe 

initial, reste d’un effectif faible. Le départ à la retraite de C. Hudelot (DR) est une source d’inquiétude sur 

l’évolution des effectifs de l’équipe et en particulier pour la représentativité des chercheurs CNRS, même si l’arrivée 

de Fanny Meunier (DR) au 1er septembre 2016 le compense numériquement. 

Les forces de l’équipe résident dans le dynamisme scientifique de ses membres et leur réseau de 

collaborations internes et externes. Ce travail a permis le financement de doctorants et de stagiaires ainsi que de 

contrats de recherche (ANR, PEPS) et de workshops qui ont fortement contribué à l’activité de l’équipe.  

Nom Statut % L&C Dates à noter 

Membres permanents HDR 

Chanquoy Lucile PR Psycho Dév. 100  

Hudelot Christian DR Psycholing. 100 retraite septembre 2016 

Lavigne Frédéric PR Sc. Cog. 100 PR depuis septembre 2014 

Mathy Fabien PR Psy. Cog. Sc. Cog. 100 arrivée septembre 2013 

Meunier Fanny DR Psycholing 100 Arrivée septembre 2016 

Negro Isabelle PR Psycho Dév. 100  

Scheer Tobias DR Sc. Cog. 100 50% à 100% septembre 2014 

Permanents non HDR: 

Broc Lucile  MCF Psycho Didac 100 Arrivée septembre 2016 

De Smet Cindy MCF Psycho Didac 100 Arrivée septembre 2016 

Fartoukh Michaël MCF Psycho Dév. 100 arrivée septembre 2014 

Gerbier Emilie MCF Psycho Cog. 100 arrivée septembre 2015 
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Magnié-Mauro M.-N. MCF Neuropsy. PH 100   

Palasis Katerina MCF Psycholing. 75 arrivée septembre 2015 

Ingénieur d’Études:  

Aguilar Carlos IE 80 arrivée septembre 2015 

Non permanents: 

Albrengues Claire Doctorante DCCE 100   

Lionel Goudot Doctorant 100 Septembre 2016 

Sophie Guetat Doctorante 1000 Septembre 2016 

Mustapha Chekaf Doctorant 100   

Mezzadri Giulia Doctorante 50 (50% LJAD) Septembre 2016 

Morgane Gindt Post-Doctorante 100   

Rosa Volpe Doctorante 100 Soutenance prévue décembre 2016 

Encore récente, l’équipe n’a connu que peu de soutenances de thèse : Charlotte Lusson (2013) Morgane 

Gindt (2014) et Michael Fartoukh (2014) ou Jonathan Bucci (2013) et Samir Ben Si Saïd (2014) (tous deux sous la 

direction de Tobias Scheer membre à ce moment-là à 75% de l’équipe DDP). 

2.3.2. Production scientifique 

Les recherches interdisciplinaires sont importantes au sein de l’équipe afin de développer l’application de 

la méthode expérimentale à l’étude des facteurs linguistiques dans la cognition, ou la cognition du langage. 

Néanmoins les recherches disciplinaires qui constituent le noyau d’activité de certains collègues psychologues et 

linguistes restent essentielles pour la compréhension des facteurs linguistiques et des processus cognitifs 

fondamentaux. Les recherches disciplinaires alimentent et enrichissent ainsi les travaux à l’interface des deux 

disciplines. Il existe donc dans ce bilan des recherches disciplinaires et des recherches interdisciplinaires, sachant que 

la création de l’équipe qui a marqué le croisement de la linguistique et des sciences cognitives date de 2011, et que 

les recherches interdisciplinaires se développent régulièrement depuis. 

Les deux axes du bilan, déclinés eux-mêmes en plusieurs points sont présentés accompagnés de références 

représentatives (l’ensemble des références est présenté ailleurs dans la liste générale des publications de l’Unité). 

2.3.2.1. Apprentissage et acquisition de la syntaxe à l’écrit, articulation entre grammaire et écriture 

A. Apprentissage de séquences, chunks et mémoire verbale (F. Mathy, M. Fartoukh) 

Cet axe s’intéresse au rôle prédominant du langage pour l'apprentissage séquentiel à court terme, et la 

formation de chunks (i.e., des structures indissociables) d'information. La littérature montre souvent le rôle de la 

mémoire à long terme sur l'apprentissage à court terme (e.g., les chiffres les plus fréquents dans la langue sont mieux 

encodés en mémoire de travail, car plus familiers). L'objectif inverse de la recherche a consisté à montrer l'influence 

du fonctionnement de la mémoire de travail sur les représentations à long terme. Une autre idée commune dans la 

littérature est que l'apprentissage séquentiel en mémoire à court terme détermine l'assimilation des sons, des mots et 

des phrases. Une idée moins fréquente testée ici est que les sous-séquences régulières peuvent être réécrites de 

façon plus optimale pour libérer l'espace de stockage. Les premiers résultats montrent que cet effet de compression 

existe et que la capacité à ré-encoder rapidement l'information pourrait être un indice ou un critère de l’intelligence. 

Par exemple : Chekaf et al. hal-01359326 ; Haladjian et al. hal-01236011 ; Mathy et al. hal-01358896, hal-01358903. 

Néanmoins, l’ensemble des travaux semble montrer que cette capacité est contrainte par la mémoire 

verbale. L’implication de la mémoire verbale pose la question du langage intérieur et de la possibilité d’une pensée 

sans langage. Une méthode d'EMG-Laryngé a été testée au sein de l’équipe pour quantifier la quantité de langage 

intérieur produit pendant l'exécution de tâches ne requérant pas nécessairement le langage (e.g., alterner entre deux 

tâches, en classant par exemple des stimuli en fonction de deux critères). Les premiers résultats montrent qu'il existe 

une fonction extra-communicative du langage intérieur permettant de planifier et d'exécuter des tâches à la manière 

d'un chef d'orchestre. hal-01359322. ; hal-01371987 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359326
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01236011
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01358896
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01358903
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359322
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B. Orthographe lexicale et grammaticale (L. Chanquoy, M. Fartoukh, I. Negro,) 

L’objectif des recherches réalisées sur l’orthographe est de mieux comprendre la construction du système 

orthographique chez le jeune apprenant, de l’école élémentaire au collège, dans ses multiples dimensions, en 

prenant en compte les relations entre les informations graphophonémiques, lexicales et morphologiques. En effet, 

alors que les avancées scientifiques se sont considérablement enrichies ces dernières années tant au niveau de 

l’orthographe lexicale (par exemple : Pacton, Fayol & Lété, 2008) qu’au niveau de l’orthographe grammaticale (par 

exemple : Cousin, Thibault, Largy & Fayol, 2006 ; Pacton & Deacon, 2008), aucune étude ne s’est véritablement 

attachée à prendre en compte simultanément ces deux dimensions et les différentes sources d’informations sous-

jacentes à l’acquisition de l’orthographe. Cependant, l’idée s’est progressivement imposée, tant pour l’anglais de 

l’élaboration graduelle de représentations orthographiques plus ou moins stables (par exemple : Berninger & Fayol, 

2008) sur la base d’au moins trois sources d’information (phonologique, lexicale, morphologique). 

L’acquisition de l’orthographe lexicale est définie depuis les années 2000 en fonction des caractéristiques 

de consistance et de fréquence et de sa consistance infra-lexicale, c'est-à-dire de la fréquence d’exposition aux 

associations phonèmes-graphèmes. Au contraire, l’acquisition de l’orthographe grammaticale est décrite comme 

l’application d’un ensemble de règles stockées en mémoire ajoutées à un radical quel qu’il soit. L’application 

régulière de ces règles apprises dans différents contextes permettrait leur automatisation ce qui augmenterait la 

rapidité et l’efficacité du traitement de l’orthographe grammaticale dans toute tâche de production (Negro & 

Chanquoy, 2000 a & b). Les deux systèmes de traitement de l’orthographe seraient donc indépendants avec des règles 

spécifiques qui régiraient l’orthographe lexicale, d’une part, et l’orthographe grammaticale, d’autre part. 

B.1. Paradigmes expérimentaux dans l’étude de l’accord grammatical (C. Lusson, I. Negro & L. Chanquoy). 

Les principaux travaux centrés sur l’orthographe grammaticale se sont appuyés sur des paradigmes expérimentaux 

très artificiels. L’objectif de la thèse de C. Lusson soutenue en 2013 était de démontrer l’impact du paradigme 

expérimental imposé au rédacteur sur la proportion d’erreurs orthographiques grammaticales produites. Les résultats 

montrent que les rédacteurs ont tendance à commettre moins d’erreurs grammaticales lorsqu’ils sont engagés dans 

une tâche de production écrite pour laquelle ils élaborent la notion de nombre conceptuellement que dans une tâche 

de dictée de phrases dans lesquelles le nombre grammatical est manipulé. 

B-2 Programme de recherche Orthographe Lexicale et Grammaticale : Acquisition (OLGA) financé par l’ANR  

(I. Negro, L. Chanquoy, M. Fartoukh, M.-C. Hazard, B. De Cara (LAPCOS - UNS) et N. Marec-Breton (CRPCC- université 

Rennes 2)). Afin de mieux comprendre la construction du système orthographique dans son ensemble, deux premières 

versions d’un test orthographique ont été élaborées en sélectionnant des items lexicaux sur la base de leurs 

caractéristiques de consistance et de fréquence et des items grammaticaux fréquents proposés sous leurs deux formes 

morphologiques singulier et pluriel. Les premières données issues de l’analyse grammaticale ont fait apparaître des 

patterns de résultats liés à la fréquence d’exposition de la forme, d’une part (ex : motS plus fréquemment écrit sous 

sa forme fléchie du pluriel qui correspond à la forme la plus fréquente de ce mot), et aux caractéristiques lexicales du 

radical, d’autre part. De la même façon, les données de l’analyse lexicale (dictée de mots isolés) ont permis de 

mettre en évidence l’écriture spontanée de mots avec une flexion –s inutile (enfantS plus fréquemment rencontré au 

pluriel qu’au singulier). Ce constat nous a conduit à élaborer différentes études expérimentales visant à manipuler : 

(1) la fréquence des formes fléchies ; (2) les caractéristiques de consistance et fréquence des radicaux des formes 

morphologiquement fléchies ; (3) les caractéristiques de consistance et fréquence de deux formes fléchies qui 

s’accordent entre elles en nombre (Nom-Verbe). L’ensemble des données nous conduisent désormais à concevoir 

l’orthographe, lexicale et grammaticale, selon un modèle intégratif résultant d’un processus collaboratif entre 

apprentissages implicites, de nature fréquentiels, et explicites, impliquant un effort attentionnel. Alors que les 

apprentissages implicites seraient premiers et rapides, l’utilisation de règles explicites permettrait de diriger 

l’attention de l’apprenant sur des apprentissages implicites pour mieux les contrôler. Cette conception remet en 

cause les modèles classiques d’apprentissage de l’orthographe pour lesquels l’automatisme résulte de l’entraînement 

régulier d’une règle. 

  B-3 Apprentissage statistique de l’orthographe grammaticale : I. Negro (BCL), I. Bonnotte (URECA-

Université Lille) et B. Lété (EMC-Université Lyon) ̶  Une première série de recherches a eu pour objectif de déterminer 

les modalités d’encodage et d’auto-organisation d’unités morphémiques et la façon dont les rédacteurs pouvaient les 

récupérer en mémoire durant leur écriture. Il s’agissait de démontrer que l’activation d’unités morphémiques ne 

dépendaient pas tant de règles grammaticales mais au contraire d’apprentissages basées sur des statistiques 

fréquentielles. Dans cette perspective, des élèves de la seconde à la cinquième année primaire ainsi que des 

collégiens bon et mauvais lecteurs ont eu pour tâche d’écrire des phrases comportant des verbes au participe passé 

dont la fréquence du suffixe et la fréquence de la forme orthographique étaient manipulées. Les résultats montrent 
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que les plus jeunes rédacteurs (2ème et 3ème années d’école primaire) utilisent principalement des procédures basées 

sur la fréquence d’une forme orthographique à l’écrit. Les procédures basées sur la manipulation d’une règle 

grammaticale apparaissent bien plus tardivement (4ème ou 5ème année primaire). Par ailleurs, les rédacteurs qui 

présentent un faible niveau en lecture présentent un pattern de résultats proche des jeunes apprenants ce qui 

suppose un impact de l’exposition à l’écrit dans la construction des unités morphémiques. Pour ces travaux, cf nt. : 

Fartoukh & Chanquoy, hal-01360341, hal-01360346, hal-01372150, hal-01372151; Negro et al. hal-01360327. 

C. Acquisition lexico-sémantique et métacognition 

Les recherches sur les particularités d’acquisition lexico-sémantique des enfants intellectuellement 

précoces ont permis de préciser leur style cognitif, confortant l’hypothèse d’un surinvestissement de l’hémisphère 

droit et la dysharmonie entre le niveau d’acquisition lexical et l’usage sémantique chez ces enfants. Ces études ont 

fait l’objet de mémoires tant en master de Neuropsychologie et Psychologie du Développement que d’Orthophonie 

ainsi que de publications et communications avec également la participation à la rédaction du « Dossier de l’académie 

de Nice pour la Scolarisation des Elèves intellectuellement précoces », élaboré sous la direction de D. Quinchon, 

C.T.A.S.H. du recteur de l’Acade ́mie de Nice, référent académique E.I.P., mis en ligne par l’académie de Nice pour 

l’année scolaire 2012 / 2013 (Magnié-Mauro hal-01372066 ; hal-01360344, hal-01360343, hal-01360353) 

2.3.2.2. Traitements phonologiques, sémantiques et syntaxiques en temps réel 

Le second axe du bilan concerne les traitements cognitifs mis en œuvre lors de la compréhension du langage 

en temps réel, aux différents niveaux d’intégration du message langagier : phonologique, sémantique et syntaxique. 

A.Traitements phonologiques et grammaticaux 

Le projet est conduit par T. Scheer en collaboration avec F. Lavigne (techniques expérimentales), M. Ziková 

(Brno, Rpé. Tchèque, données et expérimentation tchèques) et F. Chiu (UCL, Londres, implémentation du support 

expérimental, analyse statistique). Le projet basé sur des données comportementales cherche à savoir quel est le 

statut syllabique des groupes initiaux de mots dans des langues qui possèdent une restriction (seules les groupes 

obstruante-liquide existent, comme par exemple en français ou en anglais), comparée à des langues qui admettent 

également d'autres configurations (i.e., au-delà d'obstruante-liquide, comme par exemple le tchèque). Une 

expérimentation  pilote a été présentée à trois colloques. L’expérimentation a produit les résultats prédits pour le 

tchèque : dans des mots non-existants, la probabilité de perception rp d'un input rp (absent de la langue, r devançant 

p de 50 ms) est aussi grande que celle de la perception d'un input pr (présent dans la langue, p > r de 50 ms). Les 

locuteurs perçoivent donc simplement l'input, et leur grammaire ne s'y oppose pas. La littérature rapporte l'inverse 

chez les anglophones, qui pour un input rp (r > p 50ms) perçoivent pr. 

La poursuite du projet d'une part construit un groupe de contrôle en anglais et français par rapport au 

tchèque, d'autre part élargit le groupe de langues du type tchèque au grec. Le protocole expérimental identique pour 

les quatre langues ainsi que le matériau linguistique sont fixés, et la programmation du support expérimental (qui 

mesure également le temps de réaction) est en cours. L'expérimentation permettant d'obtenir des données 

comparables de ces quatre langues aura lieu en 2016. Diverses réalisations concernant l'architecture de la grammaire 

placée dans le cadre des Sciences cognitives sont consultables, dont notamment un article dans Linguistic Inquiry et 

deux livres (2012, 2015). [Dumercy, Lavigne et  Scheer hal-01359302, hal-01359303 ;  D’Alessendro et Scheer hal-

01365154, Scheer hal-01365163, hal-01365156] 

B. Activations sémantiques conditionnelles et apprentissage lexical statistique 

La façon dont le cerveau prédit les mots en temps réel pendant la compréhension de phrases dépend de la 

structure du réseau sémantique appris et codé en mémoire. La cooccurrence entre les mots (AB) prédit l’association 

sémantique en mémoire (A-B) et l’activation sémantique. Par ailleurs, les cooccurrences entre paires de mots, 

mesurées dans des corpus de textes et dans des tâches de productions d'associés, ont conduit à l'élaboration de 

réseaux sémantiques reconstruits sous la forme concepts correspondant aux mots, reliés par les liens entre paires de 

mots. Des expérimentations ont montré que les associations entre des mots, à la fois prédisent l'amplitude de l'effet 

d'amorçage, et sont proportionnelles à la proximité entre ces mots et leur fréquence de cooccurrence dans les corpus 

textuels. L’étude des processus de traitements sémantiques impliquant des séquences de plus de deux mots ou des 

phrases ont fait l’objet de financements par un contrat ANR (Universalread, avec F. Vitu, AMU) et un PEPS (UNS et 

CNRS). Les résultats essentiels mettent en évidence l’importance des cooccurrences lexicales dans l’apprentissage et 

la structuration des réseaux sémantiques, et déterminent dans un second temps les processus d’amorçage sémantique 

multiple et interactifs entre tous les mots d’une séquence lors de la compréhension du langage. 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360341
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360346
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372150
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372151
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360327
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372066
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360344
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360343
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360353
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359302
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359303
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365154
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365154
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365163
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365156
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Cependant, au-delà des associations entre paires de mots, les linguistes logomètres mettent en évidence 

que les cooccurrences entre mots dans les corpus textuels concernent non seulement des paires mais aussi des 

patterns de trois mots ou plus, appelés motifs. Les travaux réalisés ont permis d’analyser statistiquement les patterns 

de trois mots dans les corpus textuels, et de mettre en évidence des processus d’activations sémantique spécifiques 

de ces patterns. Cette approche remet en cause et dépasse les modèles actuels de traitements sémantiques dans les 

réseaux sémantique s: les concepts s’activent deux à deux (A-B) conditionnellement à la présence ou absence d’un 

troisième terme contextuel (C). Ces activations conditionnelles, qui se distinguent des accumulations d’activation 

venant de plusieurs mots sur un troisième, ne pouvaient pas être expliquées par les modèles computationnels des 

traitements sémantiques des connaissances en mémoire. 

Une approche de modélisation biologiquement inspirée du cortex cérébral a été développée pour rendre 

compte des activations conditionnelles observées au niveau cognitif. Un modèle universel d’apprentissage et de 

traitement des activations conditionnelle a été testé dans le cas de combinaisons de stimuli selon la règle logique de 

‘ou exclusif’ (exclusive or, XOR). Ce modèle a ensuite été appliqué à l’apprentissage et de motifs de trois mots et à 

l’activation conditionnelle. (Lavigne et al. hal-01365139 ; hal-01358844 ; Lavigne et Mathy hal-01359301) 

C. Cognition et pathologie  (M.-N. Magnié-Mauro, M. Gindt, L. Chanquoy et R. Garcia (UNS et AMU)). 

 Les perturbations des processus cognitifs ont été étudiées relativement aux effets de la neuromodulation 

dans la maladie de Parkinson et les TOCs, et dans les effets de l’état de stress post-traumatique sur certains processus 

cognitifs, comme l’attention, la mémoire ou encore les fonctions exécutives, auprès d’enfants, d’adolescents et 

d’adultes. Des normes associatives concernant différentes catégories de traumatismes ont été réalisées chez les 

enfants et chez les adultes. Il a été mis en évidence que les enfants ayant des symptômes sub-cliniques ESPT se 

caractérisent par des difficultés lors du traitement des mots négatifs et reliés au traumatisme vécu, alors que les 

adultes n’en présentent que pour les items reliés au traumatisme (Gindt et al. hal-01360355, hal-01360207, hal-

01360208, hal-01360352 ; Magnié-Mauro hal-01372124 ; hal-01372055)  

2.3.3. Rayonnement, attractivité académiques et interactions socio-culturelles 

L’équipe Langage et Cognition est fortement impliquée aux niveaux local, national et international.  

Elle est active localement sur le plan de l’encadrement de la recherche dans les nouvelles structures de 

recherche de la nouvelle Université Côte d’Azur ayant obtenu un Idex en 2016. T. Scheer est directeur de l’Académie 

5 qui fédère les recherches en sciences humaines et sociales de l’IDEX JEDI. F. Mathy et F. Lavigne sont membres 

respectivement du COPIL et du CS de cette académie, et F. Lavigne est membre des CS de l’Académie 2 ‘Systèmes 

complexes’ qui fédère de nombreuses disciplines mathématiques, informatique et physique, ainsi que de l’Axe 

Modélisation Théorique et Computationnelle en Neurosciences et Sciences Cognitives (MTC-NSC) qui fédère les projets 

de recherche interdisciplinaire de l’UCA sur les thèmes de la cognition et du cerveau. M.-N. Magnié-Mauro fait 

également partie du comité scientifique de l’Axe MTC-NSC. 

L’engagement de l’équipe la rend visible et attractive pour des collaborateurs extérieurs et des étudiants 

motivés par la recherche. Les travaux de l’équipe impliquent de nombreuses collaborations intraéquipes ayant donné 

lieu à des contrats de recherche et publications, montrant ainsi son dynamisme interne. De plus, tous les membres de 

l’équipe ont une forte activité de collaboration extraéquipe (e.g., Arnaud Rey et Joël Fagot, LPC, UMR7290), dont 

certaines dans le cadre de contrats ANR (ANR OLGA : N. Marec Breton) et de financements de doctorants (C. 

Albrengue en co-direction avec F. Vitu, LPC Aix-Marseille) et post-doctorants (G. Portelli en co-direction avec F. 

Precioso, I3S, UNS). L’activité est aussi forte dans des collaborations à l’échelle de l’Université Côte d’Azur (workshop 

organisé avec P. Chossat du LJAD et M. Krupa de l’INRIA, contrat PEPS avec F. Precioso de l’I3S et collaborations avec 

G. Mongillo (Neurophysique, CNRS, Paris). Un financement issu de l'axe interdisciplinaire UNS MTC-NSC met 

notamment en commun les compétences de linguistes (T. Scheer) et psychologues (F. Mathy) de BCL avec celles de 

l'équipe Athéna de l'INRIA (modélisation dMRI, D. Wassermann), UCL (Londres, implémentation EEG, analyse 

statistique, par F. Chiu) et la Faculté de Médecine de Nice (volet invasif par cortico-électroencéphalographie intra-

crânienne lors de résections de tumeurs cérébrales sous anesthésie locale chez des patients réveillés pendant 

l'intervention, i.e. chirurgie éveillée, F. Almairac, D. Fontaine). L’équipe développe aussi des recherches impliquant 

des collaborations internationales (A. Bernacchia, Jacobs University Bremen; V. Camos, Université de Fribourg; J. 

Feldman, Rutgers University; C. Floccia, Plymouth University; R. Goldstone, Indiana University; G. La Camera, State 

University of New York at Stony Brook). Enfin, L. Chanquoy a été Keynote Speaker pour le congrès international du 

Special Interest Group on Writing (EARLI) en juillet 2016 à Liverpool. Elle a ainsi pu présenter et valoriser les travaux 

de l’équipe autour de la production écrite (http://www.hope.ac.uk/sigwriting2016/). 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365139
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01358844
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359301
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360355
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360207
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360208
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360208
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360352
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372124
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372055
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2.4. Équipe 3 : Linguistique de l’énonciation 

2.4.1. Présentation de l’équipe 

2.4.1.1. Identité scientifique 

L’équipe « Linguistique de l’énonciation » regroupe des chercheurs et enseignants-chercheurs de plusieurs 

sections CNU (7e, 8e, 9e, 11e, 13e). Les travaux de l’équipe se situent en linguistique des discours, des textes et de 

l’écrit, et se répartissent en plusieurs champs d’application (sémantique des catégories grammaticales et des 

marqueurs énonciatifs, stylistique pragmatique, approche pragma-énonciative des faits discursifs, dialogisme, 

relations entre syntaxe et énonciation, lexique et énonciation, etc.). L’équipe se regroupe autour de l’étude du 

fonctionnement énonciatif du langage et son actualisation dans les discours, que les travaux déclinent sur plusieurs 

langues vivantes (français, anglais, russe, italien, créoles), anciennes (latin, grec), et sur plusieurs états du français 

(ancien et moyen français, français de la Renaissance, français classique, moderne et contemporain). 

2.4.1.2. Composition actuelle de l’équipe 

Nom Statut Taux de participation Dates à noter 

Membres permanents 

HDR 

BIRAUD Michèle PR / IUF 100%  

GUILLAUME Bénédicte MCF 100% HDR en 2013 

KOTLER Éliane PR 100% Retraite prévue en 2018 

KOR-CHAHINE Irina PR 100% Arrivée en 2013 

MAGRI-MOURGUES Véronique PR 50% (50% en Logométrie)  

MELLET Sylvie DR 50% (50% en Logométrie)  

MERLE Jean-Marie PR 100% Arrivé en 2011 

MONTAGNE Véronique MCF 100% HDR en 2014 

SALVAN Geneviève PR 100% HDR en 2011, PR en 2014 

WHYTE Shona MCF 100% HDR 2014 

    

Non HDR 

FAURE Richard MCF 50% (50% en D&L) Arrivé en 2011 

LIBROVA Bohdana MCF 50% (50% en D&L) HDR prévue durant le contrat 

RUGGIA Simona MCF 100% HDR prévue durant le contrat 

WATINE Marie-Albane MCF 100% HDR prévue durant le contrat 

    

Émérite 

JAUBERT Anna PR 100%  

    

Membres associés 

GAUDIN-BORDES Lucile MCF U. Toulon, Babel  

MONTE Michèle PR U. Toulon, Babel  
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PAGANI-NAUDET Cendrine Ens second. Lycée Estienne d’Orves  

DALBERA Joseph MCF Corte  

    

Membres non permanents 

BENHAMOU Julia (dir. Salvan) Doctorante Cotutelle Ferrare (Italie) Soutenance prévue en 2016 

BOJOVIC Dijana (dir. Merle) Doctorante contrat doctoral Thèse en cours depuis 2015 

BOUZEREAU Camille (dir. Mayaffre & Salvan) Doctorante  50% (50% en Logométrie) Thèse en cours depuis 2015 

COLLINS Hélène (dir. Gutlenben & Merle) Doctorante ATER 50% BCL (50% LIRCES) Soutenance prévue en 2016 

DHIABI Tijani (dir. Kotler) Doctorant Co-tutelle Univ. Mannouba Thèse en cours depuis 2015 

FALCO Christel (dir. Magri) Doctorante  50% (50% en Logométrie) Thèse en cours depuis 2014 

GALLARD Pierre-Yves (dir. Jaubert) Doctorant   Soutenance prévue en 2016 

IBRAHIM Marwa (dir. Jaubert) Doctorante  Soutenance prévue en 2016 

MILOSAVLJEVIC Tanja (dir. Kor-Chahine) Doctorante  Thèse en cours depuis 2013 

MICONI Valentina (dir. Mellet et Salvan) Doctorante  Thèse en cours depuis 2016 

PAJONA Cécile (dir. Salvan) Doctorante contrat doctoral Thèse en cours depuis 2013 

PANCHYK Diana (dir. Merle) Doctorante  Thèse en cours depuis 2014 

RAJAEI DOUST Samaneh (dir. Gannier & Magri) Doctorante  50% (50% CTEL) Thèse en cours depuis 2012 

SIDDIQA Aisha (codir. Merle & Whyte) Doctorante   Thèse en cours depuis 2013 

VIGNEULLE-DUMAS Nathalie (dir. Salvan) Doctorante  Thèse en cours depuis 2015 

VIRONE Daniela (dir. Salvan) Doctorante Cotutelle Turin Thèse en cours depuis 2014  

 

L’équipe a changé de direction au début du contrat en juin 2012, Geneviève Salvan prenant la suite de Sylvie 

Mellet, devenue Vice-Présidente de la Commission Recherche de l’UNS.  

Par rapport au contrat précédent, l’équipe a vu ses effectifs augmenter, puisqu’elle compte 14 membres 

permanents (13 en janvier 2011) et 16 doctorants (2 en janvier 2011). 4 HDR ont été soutenues depuis 2011, et deux 

PR sont arrivés par recrutement externe. La conséquence directe de ces faits est l’augmentation très sensible du 

nombre de doctorants, 16 actuellement (dont 4 devraient soutenir avant fin 2016, 3 en 2017). D’autre part, si le 

nombre de membres permanents est relativement stable, le jeu des départs et des arrivées a modifié le visage de 

l’équipe : départs de Nathalie Schnitzer (MCF, germaniste, mutée à Aix en 2011), de Marcel Vuillaume (PR, 

germaniste, en retraite depuis 2012), de Lucile Gaudin-Bordes (mutée à Toulon en 2013), réintégration de Simona 

Ruggia (ex-LIDIDA), recrutement de Richard Faure (MCF 8e) et Jean-Marie Merle (PR 11e) en 2011, d’Irina Kor-Chahine 

(PR 13e) en 2013. Il y a néanmoins des facteurs de stabilité : Anna Jaubert, ayant obtenu l’éméritat, prend toujours 

une part active dans l’équipe, Lucile Gaudin-Bordes reste membre associée et il n’y a pas eu de départ après les HDR. 

Actuellement, 3 HDR sont en préparation. Au cours du prochain contrat, trois PR partiront à la retraite. Ces 

soutenances et départs programmés doivent nous inciter à réfléchir dès à présent au remplacement, au recrutement 

et à la promotion d’enseignants-chercheurs, sur la base d’arguments recherche (notamment en linguistique des 

langues anciennes et du français en diachronie). D’autre part, un autre facteur de reconfiguration sera le départ en 

partie des didacticiens vers un axe « Acquisition, Linguistique de corpus et multimodalité » d’une autre équipe 

(Simona Ruggia, Shona Whyte). Enfin, au-delà de la Délégation CNRS d’Irina Kor-Chahine obtenue pour 2017, le départ 

programmé de la seule DR titulaire de l’équipe (Sylvie Mellet) vers Logométrie pose à court et moyen termes la 

question des possibilités de recrutement des candidats de l’équipe par le CoNRS section 34. 
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2.4.2.  Production scientifique 

2.4.2.1. Thématique 1 : « Figures du discours et contextualisation » 

Dans la continuité de notre perspective pragma-énonciative d'étude des corpus, qui nous a permis 

précédemment de mettre au jour la dimension dialogique des figures (axe « dialogisme ») et leur contribution au 

remodelage des frontières notionnelles (axe « frontières »), nous avons choisi d’étudier le fonctionnement contextuel 

des figures, pour montrer que les figures étaient non seulement des constructions contextuelles mais également des 

formes contextualisantes des discours. 

Tout ce qui concerne cet axe a porté ses fruits 

en termes de publications et de manifestations 

scientifiques. On peut ainsi mettre à l’actif de 

l’équipe la direction d’un numéro de la revue Le 

Discours et la langue (Salvan (ed.) hal-01182135) dans 

lequel ont contribué plusieurs membres de l’équipe 

(Monte hal-01237317, Gaudin-Bordes & Salvan hal-

01181224, Pagani-Naudet hal-01360602, Montagne hal-

01325304, Watine hal-01363125), ainsi que 

l’organisation, en octobre 2013 d’un colloque 

international « Figures du discours et 

contextualisation », en décembre 2013 de journées 

d’étude sur « La répétition » (en collaboration avec 

Lyon 2), en juin 2014 d’un colloque en partenariat 

avec le CTEL (Nice) consacré aux « Figures du 

voyage », ainsi que en novembre 2016 un colloque sur 

« Variations de la répétition dans le récit de voyage » 

(avec le CTEL).  

Fig. 23. Figures et Contexte(s) – 2012-2013 

 

Ces manifestations ont d’ores et déjà donné lieu à des publications sélectives dans trois numéros de revues : 

Pratiques 165-166 (Gaudin-Bordes et Salvan hal-01230897, Semen 38 (Magri et Rabatel hal-01370823) et Le Discours et 

la langue 7.2 (Magri et Rabatel hal-01313689). Les actes du colloque d’octobre 2013 ont en outre été publiés en ligne 

dès octobre 2014 sur la plate-forme Revel (http://revel.unice.fr/symposia/figuresetcontextualisation/), un ouvrage 

collectif pluridisciplinaire intitulé Figures en discours, dirigé en collaboration avec A. Biglari (Paris-Sorbonne) est paru 

en 2016 (Biglari et Salvan hal-01331599) ; enfin, un Dictionnaire des figures du voyage est en préparation. Des 

membres de l’équipe ont été également invités par des universités nationales ou étrangères pour des conférences sur 

le thème des figures du discours, montrant le rayonnement du pôle niçois sur cette question (Berne 2013 hal-

01181193, hal-01229072, Bruxelles 2013 hal-01233743, Lausanne 2014 et 2015, hal-01233728 et hal-01372991, 

Luxembourg 2013 hal-01372996, Madrid 2014 hal-01370561, Liège 2014 hal-01372984). 

Les publications liées à cet axe témoignent donc de la reconnaissance maintenant acquise de l’expertise et du 

dynamisme scientifique de l’équipe dans le domaine des figures. La thématique retenue a contribué à bien 

positionner l’équipe dans le renouveau linguistique actuel de l’étude des figures (traditionnellement localisées en 

stylistique et rhétorique), comme l’atteste par exemple la collaboration au numéro de l’Information grammaticale 

137, dirigé par M. Bonhomme (Jaubert hal-01366078 ; Salvan hal-01182127). Cette thématique se prolongera en partie 

par le programme « Approches pragmatiques et énonciatives de la définition » (voir infra partie prospective), par des 

travaux en collaboration interne et externe autour des figures de syntaxe et notamment par la prise en compte de la 

dimension cognitive de ces figures (sur la tmèse, par exemple, dans le prolongement de Watine hal-01228728 ; Salvan 

hal-01243884, et le programme à venir « énonciation non sérieuse »). 

2.4.2.2. Thématique 2 : Exclamation et intersubjectivité 

À l’origine de cette autre thématique pragma-énonciative, qui a succédé à l’axe « Altérité en langue et en 

discours » (« abandonnée » après que S. Mellet, la porteuse de ce projet, a été appelée à la vice-présidence 

recherche de l’UNS en 2012) se trouve l’idée de M. Biraud et R. Faure de rédiger avec C. Denizot (MCF linguistique 

grecque, Paris Ouest Nanterre, ArScAn, CNRS UMR 7041) un ouvrage de synthèse sur l’exclamation en grec ancien. Ce 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01182135
https://hal-univ-tln.archives-ouvertes.fr/hal-01237317
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01181224
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01181224
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360602
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01325304
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01325304
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01363125
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01230897
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01370823
https://halshs.archives-ouvertes.fr/halshs-01313689
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01331599
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01181193
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01181193
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01229072
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01233743
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01233728
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372991
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372996
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01370561
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372984
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01366078
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01182127
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01228728
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01243884
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projet, collectif dès l’origine, a attiré l’attention de l’équipe énonciation lors d’une présentation croisée des travaux 

de M. Biraud et R. Faure à un séminaire (décembre 2012) sur la limite entre interjection et exclamation. R. Faure 

s’est alors chargé d’animer et d’organiser les rencontres de cet axe. Il s’est vite dégagé une perspective novatrice : 

celle de l’altérité et de l’intersubjectivité, très peu étudiée pour l’exclamation, car celle-ci est vue comme un 

enfermement du locuteur sur lui-même ; pourtant, que l’on voie l’exclamation comme un phénomène de rupture dans 

la conversation avec égocentrage, ou comme un appel à la réaction de l’interlocuteur, les énoncés exclamatifs 

possèdent une dimension intersubjective. Et nos études de corpus (dans différentes langues et divers types de textes) 

le confirment. 

 

Cet axe a donné lieu à de 

nombreux séminaires (comptes 

rendus d’articles, études de 

corpus, conférences invitées, 

etc.), où ont été explorées tour à 

tour les thématiques suivantes : 

difficultés d’identifier 

l’exclamation qui tend parfois à 

être superposée à toute 

dimension émotive d’un énoncé 

(Pagani-Naudet hal-01360819) ; 

remise en cause de la dimension 

d’attente et de contre-attente 

(Gallard, séminaire d’équipe) ; 

présence de marqueurs atypiques 

(Guillaume et Baumer hal-

01362798 ; Librova, séminaire 

d’équipe). C’est avec 

l’organisation du colloque 

international « Exclamation et 

intersubjectivité » (3-4 décembre 

2015) que l’exploration de la 

dimension d’altérité a porté tous 

ses fruits. Le locuteur ne 

s’exclame jamais seul. Même en 

monologue, l’exclamation 

suppose un dédoublement du 

locuteur. Si bien qu’il faut 

inclure dans les conditions de réussite de cet acte de langage une 

dimension intersubjective. La réflexion développée lors du colloque se 

poursuit par un numéro spécial de la Revue de sémantique et de 

pragmatique, qui a lancé en collaboration avec l’équipe un appel à 

contributions autour de « Exclamation et intersubjectivité » (parution 

décembre 2016). 

 

Fig. 24. Affiche du colloque Exclamation and Intersubjecitivy 

 

  

Chacune des deux thématiques s’est appuyée non seulement sur des forces internes reconnues mais aussi sur 

des collaborations extérieures, qu’elles soient inter-équipes au sein du laboratoire (collaboration de D. Mayaffre de 

l’équipe Logométrie au travail sur les figures) ou avec d’autres équipes de recherche (Praxiling, Montpellier 3 ; 

ArScAn, UMR 7041, Paris Ouest Nanterre ; STIH, Paris-Sorbonne ; ICAR, Lyon 2 ; Babel, Toulon). 

2.4.3. Rayonnement, attractivité académiques et interactions socio-culturelles 

M. Biraud – faite chevalier de la légion d’honneur au titre du MESR en janvier 2013 – a été nommée membre 

senior de l’IUF (2011-2016, travaux sur le rythme accentuel et ses rapports avec les autres niveaux – syntaxique, 

sémantique, pragmatique – des textes en grec ancien). Cette nomination a dynamisé les travaux de l’équipe par 

l’investissement de M. Biraud dans l’organisation de nombreux colloques (listés ailleurs) et par sa participation aux 

différentes manifestations scientifiques de l’équipe. De manière générale, le nombre de manifestations scientifiques 

de dimension nationale et internationale, organisées en solo ou en collaboration (13 journées d’étude et colloques 

entre 2013 et 2016 et plus d’une vingtaine de séminaires depuis le début du contrat), ainsi que leurs retombées 

éditoriales, montrent d’une part le dynamisme de l’équipe, qui sait trouver dans les partenariats scientifiques des 

moyens de diffuser et de faire connaître ses recherches, d’autre part son positionnement et la reconnaissance de ses 

travaux dans le champ actuel de la recherche sur ces deux thématiques. 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360819
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362798
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362798


 Évaluation de l’UMR 7320 BCL (CNRS – UNS) 

 

41 

Vague C : campagne d’évaluation 2016 – 2017 – septembre 2016 

L’ancienne directrice de l’équipe, Sylvie Mellet, est devenue Vice-Présidente Recherche de l’UNS en mai 

2012. Son portefeuille comporte, outre la présidence de la Commission de la Recherche et l’accompagnement des 

laboratoires de l’Université, la responsabilité politique du service de la valorisation de l’UNS, qui l’a conduite à avoir 

de nombreuses interactions avec la SATT (signature de la convention cadre en 2013), avec l’incubateur PACA-Est, avec 

certains pôles de compétitivité, avec les start-up issues des laboratoires UNS. Il comporte également la responsabilité 

politique du service « Culture Sciences » de la Direction de la Culture de l’UNS, qui l’a amenée à retravailler le projet 

MEDITES, projet de diffusion de la culture scientifique qui avait été soumis à l’ANRU dans le cadre des Programmes 

Investissements d’Avenir par la gouvernance précédente et qui avait été retoqué avec possibilité d’une nouvelle 

soumission : celle-ci a été couronnée de succès et la signature de la convention a eu lieu début juillet 2013 ; 

supervision du déploiement du programme pour 10% de son temps de travail ; responsabilité éditoriale de la Lettre 

Culture Sciences, mensuelle ; pilotage de diverses manifestations à destination des scolaires et du grand public. 

 

Sur le volet pédagogique, l’équipe a 

contribué à la diffusion de la pédagogie d’excellence, 

en produisant trois ressources éducatives libres (REL) 

co-financées et validées scientifiquement par 

l’Université Ouverte des Humanités (UOH). Parmi ces 

trois ressources, deux ont été développées par M. 

Biraud : destinées à l’apprentissage du grec ancien au 

niveau universitaire, elles contiennent notamment une 

grammaire de l’énonciation et une grammaire 

textuelle, accessibles aux adresses suivantes : 

www.unt.unice.fr/uoh/grec/ et 

www.unt.unice.fr/uoh/grec/enonciation ; la troisième 

par Shona Whyte, Learning and Teaching Foreign 

Languages, cours UOH 2011, http://bit.ly/1qy7WJI. 

Cette participation active à la réflexion et au 

déploiement de contenus pédagogiques numériques au 

niveau national via l’UOH, dont le but est de favoriser 

une meilleure réussite des étudiants et de contribuer 

au développement de l’université numérique 

française, se traduit également par la présidence du 

Comité Scientifique de l’UOH à laquelle a été élue 

Geneviève Salvan en 2015, après en avoir été la Vice-

Présidente depuis 2013. 

 

 

 

http://bit.ly/1qy7WJI
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2.5. Equipe 4 : Logométrie et corpus politiques, médiatiques et littéraires 

2.5.1. Présentation de l’équipe 

2.5.1.1. Identité scientifique 

L’identité de l’équipe se forge depuis la naissance du laboratoire à la fin des années 1960 dans la rencontre 

des humanités et du numérique, des textes et de l’ordinateur, de la linguistique et de la statistique. Aujourd’hui, les 

méthodes d’analyse appliquées à des observables linguistiques complexes que l’équipe propose, les outils logiciels 

qu’elle développe, notamment sur le web, les différentes études qu’elle mène sur des corpus variés, politiques, 

littéraires, scientifiques ou encore désormais les littéracies et les genres du web lui permettent de jouir d’une 

visibilité scientifique assurée, dont l’organisation des journées internationales d’analyse statistique de données 

textuelles (JADT206 - Nice 7-10 juin 2016, hal-01371577) est, par exemple, une illustration.  

2.5.1.2. Composition  

L’équipe « Logométrie » regroupe un ensemble de chercheurs et d’enseignants-chercheurs de plusieurs 

sections CNU (7e, 8 e, 9e, 11e, 16e) qui travaillent sur corpus numériques. L’équipe s’est consolidée durant le contrat par 

le recrutement de nouveaux personnels : une CR, Mahé Ben Hamed, en 2012,  une MCF, Céline Poudat, en 2014 et un 

ingénieur Informatique, Laurent Vanni, en 2013. 

Nom Statut Taux de participation Dates à noter 

Membres permanents  HDR 

LAVIGNE Frédéric PR 75% en Langage et Cognition 
 

MAGRI-MOURGUES Véronique PR 50 % en  Enonciation  

MAYAFFRE Damon CR 100 % 
 

MELLET Sylvie DR 50% en Enonciation 
 

Membres permanents non HDR 

BEN HAMED Mahé CRS 100% 01/09/2012 

FOLLETTE Peter MCF 100%  
 

POUDAT Céline MCF 100% 01/09/2014 

ROUVEYROL Laurent MCF 100% 
 

Ingénieur d’Etude 
 

VANNI Laurent IEBap D 80% 01/01/2013 

Membres associés 

BRUNET Etienne PR –retr.  100% 
 

LUONG Xuan  MCF-retr. 100% 
 

MACIEL Carlos PR –retr. 100% 
 

DEVRIENDT Emilie MCF 
 

 

LONGRÉE Dominique PR   

MONTE Michèle PR 
 

 

PURNELLE Gérald PR 
 

 

Membres non permanents 

ALMUDARRA Sumaiah (dir. Magri & Mayaffre) Doctorante 100% 01/09/2012 

BOUZEREAU Camille (dir. Mayaffre & Salvan) Doctorante 50% en Enonciation 01/09/2015 

FALCO Christel (dir. Magri) Doctorante 50% en Enonciation 01/09/2014 

GUARESI Magali (dir. Mayaffre) Doctorante 50% BCL, 50% CMMC Thèse soutenue le 14/12/2015 

METWALLY Heba (dir. Mayaffre) Doctorante 100% 16/10/2012 

TCHEMAKO Olivia (dir. Mayaffre) Doctorante 50% BCL, 50% BABEL 01/09/2014 

RAJAEI DOUST Samaneh (dir. Magri & Gannier) Doctorante 50% BCL, 50 CTEL 01/09/2012 

BENDINELLI Marion (dir. Mellet & Rouveyrol) Doctorante 50% Logométrie (50 % en Enonciation) Thèse soutenue le 31/08/2013 

RAMIREZ PARADA José (dir. Magri & Mayaffre) Doctorant 100% Thèse soutenue le 27/06/2013 

BONNEAU Julien (dir. Mayaffre) Doctorant 100% Thèse soutenue le 4/12/2012 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371577
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L’équipe a changé de direction en septembre 2014, Véronique Magri prenant la suite de Damon Mayaffre 

nommé à la direction du laboratoire, après la mutation d’Elisabetta Carpitelli. 

Le meilleur indice d’attractivité de l’équipe réside dans ses publications et dans ses thèses avec une très 

forte augmentation du nombre d’inscriptions durant le contrat (7 depuis 2012) et 4 soutenances (Julien Bonneau, le 

4/12/2012, Marion Bendinelli, le 31/08/2013, José Parada, le 27/06/2013, Magali Guaresi le 14/12/2015). 

Enfin, l’équipe a pu bénéficier de stagiaires français ou étrangers qui dynamisent le quotidien de la 

recherche (Adiel Mittman –Univ. Florianopolis,  Alexandre Ciarafoni – IUT informatique) 

2.5.2.  Production scientifique 

2.5.2.1.  Développement logiciel : refonte et extension d’Hyperbase 

Le recrutement ad hoc d’un nouvel ingénieur informatique a été un grand enjeu et une des grandes 

réussites du contrat. L. Vanni arrivé en 2013 a permis la refonte et l’extension d’Hyperbase, et une meilleure 

accessibilité du logiciel.  Une nouvelle version d’Hyperbase est proposée désormais en ligne, Hyperbase Web 

http://hyperbase.unice.fr/ qui vient s’ajouter au logiciel download développé dans sa version 10.1 en 2016 par E. 

Brunet. Cette plateforme propose aux utilisateurs de créer leur base directement en ligne  (en français, anglais, 

portugais, allemand, latin et grec) et de partager leurs travaux sur internet avec toute la flexibilité et l’ergonomie 

promises  par les nouvelles technologies web 2.0. Nous ne connaissons pas d’outil logométrique équivalent sur le web 

scientifique.  

Du point de vue de la méthode, Hyperbase Web a été lancé avec un sous-ensemble de fonctionnalités 

connues d’Hyperbase où l’on retrouve la recherche documentaire (sous forme de concordance ou de contexte, de 

formes graphiques, de codes syntaxiques ou de lemmes) et la recherche statistique avec le calcul des spécificités, 

l’analyse arborée, l’analyse factorielle des correspondances ou encore la cooccurrence avec la fonction «Thème». Il 

développe aujourd’hui de nouvelles fonctionnalités notamment sur le traitement des cooccurrences (programme 

scientifique majeur de l’équipe développé ci-dessous). 

La plateforme, présentée dans différents masters et colloques, accueille ses premiers utilisateurs, des 

doctorants et des chercheurs qui ont déjà créé leurs bases personnelles à partir de leurs corpus, et aussi une 

bibliothèque intégrée au site qui permet de consulter un ensemble de bases préfabriquées qui rend accessibles à la 

communauté de nombreuses données numériques produites par l’équipe Logométrie et par ses membres associés 

comme le LASLA pour les  bases latines et grecques. 

Enfin pour valoriser au mieux certains travaux de l’équipe, des vitrines « grand public » ont aussi été créées 

à partir d’Hyperbase Web, par exemple : http://mesure-du-discours.unice.fr/ ; http://matricememory.unice.fr/ ; 

http://hyperbase.unice.fr/viatitext/ ; http://hyperbase.unice.fr/jadt/. 

Parallèlement, E. Brunet, le concepteur du logiciel, continue à développer et à améliorer Hyperbase afin 

de mieux répondre aux demandes des utilisateurs. La version 10 d’Hyperbase a été progressivement mise au point 

pour atteindre la stabilité en 2015. La structure a été repensée pour doubler les capacités de traitement et digérer 

des corpus de 20 millions de mots. Indépendamment de la puissance de traitement, le développement du logiciel s’est 

poursuivi du côté de la richesse et de la finesse des fonctions. Sans abandonner les graphies, le logiciel traite 

parallèlement les lemmes, les codes et les structures syntaxiques. Les dernières fonctions mises au point s’exercent 

sur les cooccurrences, avec un calcul original fondé sur la loi hypergéométrique. 

Enfin le logiciel Hyperbase a gagné en simplicité d’emploi et en disponibilité. Les versions différenciées 

selon la langue et le lemmatiseur ont fait place à un modèle unique, HyperNew, qui s’adapte à toutes les situations. 

En outre le logiciel est désormais gratuit et téléchargeable sur le site du laboratoire : http://logometrie.unice.fr ; 

pour une meilleure chaîne de traitement, il est modulable avec les logiciels partenaires, TreeTagger, Cordial, 

Alceste, Iramuteq, Gephi. 

Au cours du présent contrat, nous recensons en France ou à l’étranger 10 thèses soutenues et 5 ouvrages 

publiés, sans pouvoir dénombrer le nombre d’articles (sans doute une cinquantaine), dont l’outil principal d’analyse 

scientifique est le logiciel Hyperbase. 

 

http://h/
http://h/
http://h/
http://h/
http://h/
http://h/
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Fig. 25. Hyperbase Web Edition 

 

2.5.2.2. Méthodes et observables : occurrences, cooccurrences, motifs  

Conformément aux engagements pris lors du projet AERES 2011, les principaux résultats et publications de 

l’équipe Logométrie s’inscrivent dans la recherche autour de l’analyse cooccurrentielle des textes et discours. 

Durant 5 ans, le traitement des cooccurrences (simples, multiples, asymétriques, conditionnelles, etc.) a 

permis de mettre au jour à la fois des éléments de structuration micro- et macro- textuelle et des phénomènes de 

sémantisation par effet de contextualisation ; la paire cooccurrentielle ayant été définie comme le co(n)texte 

linguistique minimal.  

En ce sens, durant le contrat, le passage d’une statistique occurrentielle à une statistique cooccurrentielle 

apparait comme un apport intéressant pour la communauté en embrassant le texte sur sa chaine et en dépassant la 

nomenclature du corpus (l’index alphabétique par exemple) pour toucher aux structures (les combinaisons 

élémentaires que constituent les paires de mots). Les développements théoriques puis logiciels proposés 

implémentent ainsi les traitements d’une statistique non plus seulement d’essence paradigmatique (sélections, listes 

index alphabétique ou fréquentiel) mais aussi d’essence syntagmatique (combinaison, succession, pattern, motifs). 

Ce travail collectif de théorisation et d’études pratiques de la cooccurrence a fait l’objet en cours de 

mandat d’une vingtaine de publications : Ben Hamed & Mayaffre hal-01360284, hal-00909418 ; Brunet hal-01371386, 

hal-01362719, hal-01362711; Guaresi hal-01362764, hal-01371551, Longrée & Mellet & Longrée hal-01337493, hal-

01365002 ; , ; Magri hal-01226588, Mayaffre hal-01181337, hal-01370089 ; Mayaffre et Viprey hal-01364887, Metwally 

hal-01358893 ; Vanni & alii hal-01196592, hal-01359413 ; etc.  

Particulièrement, les travaux de l’équipe sur les motifs – figure contrainte des relations cooccurrentielles - 

ont été extrêmement prolifiques et consacrés par la revue Langages [Mellet & Longrée hal-01250517]. Le contrat qui 

s’achève a en effet permis d’établir les éléments définitoires des motifs et les propriétés caractéristiques suivants. 

Sur le plan formel, un « motif » se définit par l’association récurrente de n éléments du texte muni de sa 

structure linéaire, laquelle donne une pertinence aux relations de successivité et de contiguïté. Ainsi, si le texte est 

formé d’un certain nombre d’occurrences des éléments A, B, C, D, E, un « motif » pourra être la micro-structure co-

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360284
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-00909418
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371386
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362719
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362711
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362764
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371551
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01337493
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01365002
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01365002
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01226588
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01181337
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01370089
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01364887
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01358893
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01196592
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359413
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01250517
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occurrentielle récurrente ACD ou bien encore AA, etc., sans qu’on préjuge ici de la nature des éléments A, B, C, D, E 

en question. En effet, la notion de « motif » est conçue comme un moyen de conceptualiser la multidimensionalité et 

donc la nature hétérogène de certaines formes récurrentes qui sollicitent à la fois le lexique, les catégories 

grammaticales et la syntaxe, éventuellement la prosodie ou la métrique. 

Sur le plan fonctionnel, la notion de « motif » a été élaborée dans une perspective discursive et il convient 

de noter l’importance de sa propriété de récurrence, actualisée en discours et calculable par des outils 

textométriques. Le « motif » est susceptible d’assurer deux rôles textuels fondamentaux. Sa distribution au fil d’un 

texte ou d’un discours accompagne la structuration textuelle. Sa présence et sa fréquence, ainsi qu’éventuellement 

le type de variations qu’il affiche, contribuent à la caractérisation des textes ou de portions de textes. Grâce à 

l’articulation entre ces fonctionnalités textuelles et la définition formelle, un « motif » peut donner lieu à des 

instanciations variables (permutation de deux éléments, commutation au sein d’une série paradigmatique, ajout ou 

effacement, variation flexionnelle) – sa fonctionnalité contribuant fortement à la stabilité de sa reconnaissance. La 

notion de « motif » subsume donc celle de segments répétés, collocations et colligations. 

La détection des motifs – surtout la détection non supervisée –, l’appréhension fine de leur distribution au 

fil du texte, la mise en lumière de leur pouvoir caractérisant (générique par exemple) et de leur fonction structurante 

(en lien avec leur distribution selon les différentes parties du texte) nécessitent encore le développement d’outils 

d’exploration et de traitement textométriques : une partie du projet de l’équipe pourrait être consacré à ce 

développement et à la diffusion des outils ainsi mis au point. 

Par ailleurs, parce qu’ils sont des objets linguistiques complexes, les motifs textuels posent la question de 

leur construction, des modalités de leur mémorisation et reconnaissance, et par là-même celle de leur statut 

psycholinguistique. Des perspectives très prometteuses pour le laboratoire se dessinent à travers la confrontation des 

recherches sur les « motifs » textuels et de celles sur les associations sémantiques. Plusieurs séminaires, rassemblant 

linguistes et psychologues, nous ont convaincus de l’intérêt d’un rapprochement original entre la textométrie et la 

psychologie cognitive. Un projet interdisciplinaire innovant a pris forme et a donné lieu à une première série de tests 

de psychologie expérimentale. Le « motif » est mémorisé en tant que structure formelle et fonctionnelle, mais 

accepte également le jeu de la variation et présente une certaine souplesse d’expression. A ce titre, il est un bon 

exemple de cooccurrence conditionnelle complexe dont le fonctionnement textuel et cognitif pourrait faire 

sensiblement évoluer les modèles de traitement sémantique. Il permet également de tester divers effets d’amorçage 

avec la possibilité de faire varier plusieurs paramètres ; en effet, tout « motif » a une « amorce », généralement 

détectable à partir du deuxième élément qui le compose, et une « cible » qui est le dernier élément qui en assure la 

clôture et confirme sa présence dans le texte. Enfin, sa récurrence, plus ou moins grande permet aussi de tester 

l’impact du facteur fréquence dans la mémorisation de la structure sous-jacente qui assure son unité derrière les 

variations de surface. 

2.5.2.3. Les domaines applicatifs  

L’équipe se caractérise, au sein des SHS, par sa pluridisciplinarité comme le montre la variété des corpus 

d’étude étudiés :  

Les corpus littéraires. Depuis 2013 une cinquantaine de monographies  littéraires ou linguistiques  sont disponibles 

et téléchargeables sur le site du laboratoire, page de l’équpe Logométrie : http://logometrie.unice.fr. Le 

nouveau logiciel FRANSTAT, déclinaison d’Hyperbase, permet l’exploitation statistique, libre et individualisée, 

de tous les textes et corpus disponibles dans  FRANTEXT. En 2015, une convention a été signée avec le CIELAM, 

Université de Provence (S. Lojkine) pour le développement de projets en études littéraires, stylistiques, 

linguistiques et patrimoniales. V. Magri est responsable de l’analyse textométrique des romans de Giono. Cette 

textométrie littéraire a donné lieu à nombre de publications dont ouvrages. Par exemple : Brunet hal-01291253, 

hal-01360265 ; Magri hal-01371230, hal-01226730, hal-01371225 ; Magri & Rabatel et Magri halshs-01350703, hal-

01312638 ; Ramirez tel-00923186 ; etc. 

Les corpus politiques. Autour des travaux de Damon Mayaffre (2 ouvrages publiés durant le Contrat), le discours 

politique et socio-politique est devenu un des objets de l’équipe qui rassemble plusieurs doctorants et a donné 

lieu à plusieurs bases sur le web et téléchargeables (De Gaulle, Mitterrand, Blum etc.). Par exemple : Bonneau 

hal-01362687, Bouzereau hal-01372061 ; Guaresi hal-01228476, hal-01362719, Magri hal-01365392, Mayaffre hal-

01362687, hal-01023901, hal-01364886, Mayaffre & Poudat hal-01360264 ;etc. 

Les grands corpus. Des bases gigantesques – disponibles par téléchargement - ont été réalisées par l’exploitation 

des données Google Books. Comme Frantext, elles rendent compte de l'évolution des mots au cours des derniers 

http://logometrie.unice.fr/
https://halshs.archives-ouvertes.fr/halshs-01291253
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360265
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371230
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01226730
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371225
https://halshs.archives-ouvertes.fr/halshs-01350703
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01312638
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01312638
https://tel.archives-ouvertes.fr/tel-00923186
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362687
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01372061
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01228476
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362719
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01365392
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362687
https://hal-unice.archives-ouvertes.fr/hal-01362687
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01023901
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01364886
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360264
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siècles. Mais la tonalité littéraire a disparu et l'échelle est tout autre, puisque le corpus français rend compte de 

100 milliards de mots. On a appelé cette base GOOFRE1 et GOOFRE2, pour évoquer l'entreprise GOOGLE qui a 

fourni les données. La version 2 traite de données lemmatisées. (Brunet hal-01371763, Brunet & Vanni hal-

01196595) 

Discours et genres académiques, littéracies professionnelles, corpus comparés. Enfin, l’équipe s’est ouverte en 

cours de contrat à des corpus moins académiques et entend étendre cette ouverture lors du prochain contrat. 

Par exemple P. Follette est co-responsable du Groupe de travail “Sciences et Academia” du GERAS (Groupe 

d’Étude et de Recherche en Anglais de Spécialité), (2012-2016) et traite de corpus scientifiques et comparés 

(locuteur natifs/locuteur non-natifs). Ou encore, Une base d’articles scientifiques retraçant 14 ans du colloque 

international JADT a été mise en ligne sur Hyperbase  ( http://hyperbase.unice.fr/jadt/) afin d’étudier 

l’évolution de la langue de la discipline. Par exemple : Chanier, Poudat et al. hal-00953507, Diwersy, Poudat et 

al. hal-00772030, Follette hal-01359289,, Poudat et al. hal-01359416, hal-01288038, Poudat & Follette hal-

01359290, hal-01358778 ; hal-01360426  ; Vanni & Mitteman hal-01359413). 

2.5.3. Rayonnement, attractivité académiques et interactions socio-culturelles 

L’équipe Logométrie s’intègre dans un réseau de recherche national et international, participant à la 

structuration du domaine de l’analyse de données textuelles. 

Le CNRS a confié à l’équipe – en collaboration avec une équipe de Besançon – l’organisation de son école 

thématique Méthodes Informatiques et Statistiques en Analyse de Textes (MISAT) pour l’année 2016 (comme 

précédemment en 2009, 2010, 2011). Depuis 2009, ce sont plus de 100 chercheurs qui sont ainsi formés à l’ADT. 

Plusieurs membres de l’équipe font partie du comité scientifique des Journées d’Analyse statistique des Données 

Textuelles (JADT) dont la conférence internationale récurrente a été assurée par Nice pour le millésime 2016 

(150 participants nationaux et internationaux). 

En assurant le développement et la présentation du logiciel Hyperbase, dans diverses manifestations et lieux de 

formation (par exemple URFIST ou le CFDIP (Centre de Formation des Doctorants à l’Insertion Professionnelle) ou 

UOH), et en améliorant sa disponibilité open access sur le web, l’équipe permet une meilleure fédération des 

outils textomériques pour la communauté. 

Par ailleurs, l’équipe participe activement à l’IR Corpus écrits (IRCE) et à Huma-Num. C. Poudat est 

membre du comité de pilotage et assure la coordination de deux groupes de travail : le groupe Exploration de corpus 

(GT10), qui vise à diffuser les méthodes, les outils et les pratiques d’exploration de corpus, et le groupe Nouvelles 

formes de communication (GT7, coord. avec Th. Chanier). Les contributions de l’équipe au consortium se sont 

développées suivant trois directions : création d’un site web référençant les outils et les pratiques existantes : 

http://explorationdecorpus.corpusecrits.huma-num.fr/ ; rédaction d’un ouvrage avec F. Landragin, accepté chez De 

Boeck, Exploration de corpus ; la co-organisation de trois formations autour des méthodes et outils pour l’exploration 

et l’annotation de corpus (2013, 2014 et 2015) - une cinquantaine de participants par an. 

De plus, plusieurs membres de l’équipe sont associés au projet international Equipex (2011-2020), Matrice 

Memory, analysis tools for research through international cooperation and experimentations 

( http://www.matricememory.fr/) . Le projet, autour d’une plateforme technologique, a pour but de mettre au point 

des outils – dont des outils logométriques –  qui seront mis à la disposition de la communauté pour traiter les sources. 

Enfin, à l’échelle internationale, mentionnons qu’entre 2008 et 2016, l’équipe a largement participé à une 

série de projets Hubert Curien Tournesol, CNRS – FNRS (France-Belgique) portés conjointement par S. Mellet et D. 

Longrée sur les dynamiques textuelles et les motifs multidimensionnels ; le partenariat historique entre l’équipe et le 

LASLA de Liège reste aujourd’hui un facteur de stimulation et de visibilité. 
 

https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01371763
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01196595
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https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359289v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359416v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01288038v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359290v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359290v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01358778
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01360426v1
https://hal.archives-ouvertes.fr/hal-01359413
http://explorationdecorpus.corpusecrits.huma-num.fr/
http://h/
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Partie II - Stratégie et perspectives 
scientifiques pour le futur contrat 

En deux temps et 20 pages, nous présentons ici la stratégie et les perspectives scientifiques de l’Unité pour 

le futur contrat 2018-2022.  

La première partie expose le pilotage de la direction, quelques éléments prospectifs de synthèse et les 

principaux enjeux stratégiques de l’UMR pour la période envisagée (1. Le laboratoire). 

La seconde partie expose successivement les axes de recherche des quatre équipes, articulés à la politique 

scientifique de l’Unité et des différents partenaires et tutelles (2. Les équipes). 

1. Le Laboratoire 

1.1. Analyse SWOT 

 Positif + Négatif - 
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Forces 

 

Cohérence scientifique et cohésion de 
groupe  

Compétences disciplinaires 
/dynamiques interdisciplinaires 

Structure renforcée ITA/BIATSS 

Inscription forte dans la politique de 
site (MSHS-SE, UCA) 

Indices de publication 

Faiblesses 

 

RH : chercheurs CNRS 

Thèses financées 

Projets H2020 

Partenariats non académiques 
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  Opportunités 

 

IDEX JEDI UCA 

Réseaux nationaux et internationaux 

MSHS-SE 

Valorisation numérique et 
développements informatiques 

Rattachement INSB (après 
rattachement 26ème section) 

Menaces 

 

Absence de recrutement/renouvellement 
CR ou DR pour le prochain contrat 

Baisses éventuelles des dotations 
récurrentes 

Faible taux de sélection projets ANR 

 

Mots-clefs : bases ; corpus ; langage  / acquisition ; analyse de données textuelles ; cognition, 

dialectologie ; linguistique de l’énonciation ; linguistique formelle ; phonologie ; pragmatique ; psycholinguistique 
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Le contrat passé a été, selon les mots prévisionnels du document AERES 2011, un « contrat de transition » 

marqué par les éléments positifs suivants : 

Dotations et composition démographique en hausse ; 

Contrats et ressources propres en forte hausse ; 

Production scientifique en hausse ;  

Restructuration scientifique et amélioration des services. 

Dès lors, le contrat qui se profile doit être celui de la consolidation (démographiquement par exemple, 

nous prévoyons une stabilisation des effectifs autour de 100 personnes en comptant les doctorants et associés, plutôt 

qu’une nouvelle croissance) et de l’épanouissement scientifique dans un panorama de la recherche profondément 

remodelé notamment, à l’échelle locale, par l’IDEX JEDI en cours à l’UCA. 

En effet, après une forte croissance et plusieurs reconfigurations scientifiques, BCL semble désormais armé 

pour participer à l’élaboration d’une politique interdisciplinaire d’excellence au sein des SHS évidemment, de la 

MSHS-SE et de l’Académie 5 JEDI Hommes, Idées, Environnements, mais au-delà du périmètre des Lettres et Sciences 

humaines en direction des Académies 1 Networks, information and digital society et 2 Complex systems. Les réseaux 

nationaux et internationaux que le laboratoire tisse (GDRI, GIS, ANR européennes, Equipex MATRICE, Association 

Internationale d’Etudes Occitanes (ALiR), réseau européen COST, réseaux JADT,…) doivent appuyer cette ouverture 

disciplinaire. De plus, les trois piliers sur lesquels entend reposer l’activité du laboratoire dans les années à venir nous 

apparaissent suffisamment exigeants pour soutenir cette politique scientifique ambitieuse : (i) couverture élargie de 

l’objet langage depuis ses processus cognitifs et acquisitionnels jusqu’à ses réalisations sociales abouties en discours, 

et depuis sa grammaire universelle jusqu’à ses attendus didactiques pour les locuteurs apprenants ; (ii) 

complémentarité des heuristiques, approches et méthodes utilisées depuis l’approche théorique, notamment 

générativiste, jusqu’à l’expérimentation en passant par l’exploitation et la modélisation des corpus ; (iii) innovation 

technologique enfin, en direction du web linguistique par la conception informatique. 

Dans ce cadre, la politique scientifique que la direction se propose de piloter est à enjeu, et se présente de 

manière dialectique : consolider, en interne, une identité disciplinaire et une culture de laboratoire, sans lesquelles 

les EC et C se trouvent démunis de repères face à l’éclatement de la Recherche en structures superposées (Maison et 

Institut, consortiums et axes, projets et appels d’offre) / mener, en externe, l’Unité dans une stratégie d’ouverture 

transdisciplinaire et translaboratoire en favorisant des orientations scientifiques potentiellement transformantes. 

1.2. L’entité laboratoire 

Dans le millefeuille de la recherche qui semble avoir tendance à s’épaissir, nous pensons que l’entité 

laboratoire est et doit rester la pierre angulaire du processus de recherche, sous condition (i) de mettre en place une 

politique intégrative (i.e., qui intègre les individus dans le cadre de thématiques scientifiques identifiées et 

articulées), (ii) de favoriser au sein même de l’Unité les échanges entre sous-disciplines, entre équipes et entre 

individus, (iii) de renforcer une culture de laboratoire accueillante et stimulante au quotidien pour tous.  

1.2.1. Structuration en équipes 

Par des ajustements successifs, encore en œuvre en 2016, le contrat précédent a permis une mise en 

cohérence scientifique de l’Unité par une organisation en quatre équipes. BCL se projette aujourd’hui autour de cette 

structure quadri dont nous précisons cependant les périmètres pour le contrat à venir et, pour deux équipes, les 

intitulés : 
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Fig. 26. Structuration scientifique de BCL 

Ce resserrement à 4 équipes pour le prochain contrat apparaît raisonnable au regard des effectifs du 

laboratoire (en moyenne une quinzaine de membres actifs par équipe). Surtout, à l’usage, il permet la bonne 

intégration de tous les membres de BCL (peu d’EC ou C restent isolés) tout en maintenant des champs de recherche 

fédérateurs (cf. infra le détail des programmes d’équipe dans la partie « 2. Equipes » du présent projet).  

Il convient de noter que la direction des 4 équipes est aujourd’hui solide avec 4 PR tous 4 récemment 

nommés (deux au début du contrat qui s’achève, deux au cours dudit contrat) et pour 3 d’entre eux formés au 

management de direction par le CNRS (Plan de Formation de l’Unité 2015 et 2016). Du point de vue du Directoire 

d’équipe, deux seules inconnues subsistent pour le contrat à venir : (i) le départ à la retraite de la responsable de 

Dialectologie et Linguistique formelle prévu en 2021, dont on peut déjà supposer le remplacement par la deuxième PR 

de l’équipe ; (ii) la situation en devenir de la direction du laboratoire qui pourrait avoir des répercussions, en 

cascade, si l’un des responsables d’équipe devait être appelé à la direction de l’Unité. 

1.2.2. Eléments stratégiques 

Dans le cadre de cette organisation en équipes scientifiques de la recherche à BCL, quelques éléments 

stratégiques doivent être relevés pour la période 2018-2022. Fortement centré sur l’intégration de l’équipe Langage 

et Cognition d’une part et la pérennisation de l’équipe Logométrie d’autre part, le précédent contrat a rempli de ce 

point de vue ses objectifs. Les efforts consentis en direction de ces deux équipes ne doivent pas être relâchés mais la 

priorité du laboratoire se déplace désormais naturellement vers l’équipe Dialectologie et Linguistique formelle et 

dans une moindre mesure Linguistique de l’énonciation. 

1. Langage et Cognition. Au-delà des publications nombreuses et activités spécifiques des membres de 

l’équipe, l’intégration a été réussie et s’est réalisée en trois temps : enthousiasme interdisciplinaire d’abord (2011-

2013) avec de nombreuses collaborations envisagées entre linguistes et cognitivistes ; resserrement ensuite (2013-

2015) avec un focus sur quelques travaux partagés (priming et associations sémantiques, phonologie théorique et 

expérimentale) ; stabilisation et renforcement enfin (2015-2016) avec l’arrivée prometteuse d’une DR section 34 dans 

l’équipe et de plusieurs MCF (4 dont 1 linguiste section 7 du CNU). Dès lors, le baromètre de la réussite du prochain 

contrat sera les productions en psychologie cognitive et en linguistique et plus encore les productions conjointes 

inter-disciplinaires psychologues-linguistes que la direction encourage. A ce stade, plusieurs articles et 

communications ont déjà été produits ou soumis, en collaboration, mais la plupart sont en devenir. De plus, 

l’implication déjà remarquable de l’équipe Langage et Cognition dans de nombreux projets en cours au cœur du 

laboratoire (axe inter-équipes), de la MSHS-SE (axe 1 de la Maison), de la Formation (master Sciences cognitives) et 

des Académies en construction de l’IDEX (axe interdisciplinaire et inter-académie MTC-NSC, CS des Académies 2 et 5) 
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laissent présager favorablement l’avenir des problématiques portées par l’équipe non seulement à l’interface des 

sciences du langage et de la psychologie cognitive mais à celle plus ambitieuse des SHS et des Sciences du vivant ; ce 

faisant, le laboratoire pourrait être accrédité par l’INSB comme il l’est par l’INSHS (demande en cours). 

2. Logométrie, Corpus, Traitements, Modèles. L’équipe jouit aujourd’hui d’une masse critique plus 

satisfaisante et d’atouts plus importants qu’en début de contrat précédent. La Direction doit néanmoins rester 

attentive à la dynamique engagée : notamment, 4 collègues devraient envisager de soutenir leur HDR en cours du 

contrat à venir et l’encadrement de thèse doit être confirmé. Scientifiquement, les opportunités sont nombreuses 

pour une discipline qui bénéficie aujourd’hui de l’incontournabilité du numérique dans le traitement des données 

textuelles et langagières, de la multiplication sociétale des corpus numériques sous forme de big data textuelles, et 

de la nécessaire articulation entre les sciences de la Culture et les sciences de la Nature dans le contexte 

interdisciplinaire promu par l’IDEX. Une des conditions de la réussite scientifique du contrat sera le règlement du 

rapport de l’équipe au TAL et à la Linguistique computationnelle. Sur site, des collaborations sont initiées en ce sens 

avec I3S et l’INRIA autour du deep learning et de l’architecture profonde des textes, notamment via le dépôt d’un 

master interdisciplinaire et international UCA « Sciences et Technologies des textes » (accréditation espérée en 2017-

2018). Par ailleurs, le pari informatique fait lors du contrat précédent, avec la transportabilité des outils et logiciels 

de l’équipe sur le web via la Très Grande Infrastructure de Recherche Huma-num et l’équipex ORTOLANG, devra 

porter ses fruits et assurer un rayonnement national et international sans contrainte physique ou géographique 

(collaboration en cours avec la Belgique (Univ. de Liège), l’Allemagne (Univ. de Mannheim), le Canada (Univ. de 

Moncton) ou le Brésil (Univ. Santa Caterina).) 

3. Dialectologie et Linguistique formelle. L’équipe semble devoir devenir la priorité du laboratoire pour le 

contrat 2018-2022. Le contrat passé a été déstabilisant même si l’année en cours (2015-2016) a enregistré des 

éléments de renouveau. Après le départ d’Elisabetta Carpitelli (PR - Mutation), c’est la dimension lexicale et 

historique de l’équipe qui est fragilisée. Après le départ de Tobias Scheer (DR - Rattachement à 100% à Langage et 

Cognition), l’équipe ne compte plus de membre CNRS et c’est sa composante « phonologie » qui demande à être 

reconfigurée autour de D. Passino (PR), X. Barillot, O. Rizzolo et Nicolas Trapateau (MCF). Pour pallier ces handicaps, 

la direction met en place plusieurs politiques. En interne d’abord, elle encourage Dialectologie et Linguistique 

formelle à se structurer en un GIS, dont elle est porteuse, avec des partenaires scientifiques traitant particulièrement 

du lexique (l’UMR 6240 LISA et l’UMR 5216 GIPSA-lab), tout en prolongeant les collaborations internationales nouées 

avec l’Allemagne, l’Italie ou le Canada par les contrats passés (ANR-DFG Franco-Allemande ; co-tutelle avec Cozensa 

et Turin ; convention avec l’University Western Ontario). En externe ensuite, elle interroge, via les tutelles, la 

politique du CoNRS Section 34 qui met en difficulté la linguistique niçoise (absence de recrutement depuis 15 ans). 

Autour d’un changement d’appellation qui précise le périmètre scientifique de l’équipe au-delà de ses origines, 

autour de la Base THESOC qui s’ouvre à des données syntaxiques d’une part et multimodales d’autre part, et que le 

laboratoire soutient par l’affectation de 1,8 ETPs en soutien à la recherche (ingénieurs CNRS), autour enfin des 

recrutements universitaires récents 2015 et 2016 d’un PR, d’un MCF, d’un ATER, l’équipe a les éléments pour trouver 

un nouvel élan, et doit attirer pour cela de nouveaux doctorants. 

4. Linguistique de l’énonciation. L’équipe mérite également une politique d’accompagnement de la part de 

la direction. Si le nombre imposant de ses membres EC, de ses doctorants ou de ses publications apparaît très 

rassurant, il masque deux faiblesses intrinsèques. La première d’entre elles concerne à nouveau l’échec sur le long 

terme des candidats CNRS de BCL et en l’occurrence de l’équipe Enonciation : sans recrutement et après le départ de 

Sylvie Mellet (DR, rattachement à 100% à Logométrie), l’équipe ne possèdera plus de chercheur pour le nouveau 

contrat. En conséquence, la direction promeut auprès de la tutelle une politique volontaire à deux niveaux : (i) 

renforcement d’un CR, par délégation, détachement ou concours. L’Institut et la Section 34 ont été ainsi prévenus en 

juin 2016 de la demande d’un jeune collègue  (Emmanuel Baumer - MCF – Besançon), dont le plan de carrière 

particulier ne saurait être détaillé ici, qui voudrait, et pourrait scientifiquement, renforcer de manière décisive 

l’Enonciation niçoise pour les campagnes 2017 ou 2018 ; (ii) renforcement d’un IE en soutien à la recherche puisque 

dans l’équilibre trouvé à BCL, l’équipe Enonciation est la dernière équipe à ne pas bénéficier d’un ingénieur. Ici aussi 

la tutelle, via le Dialog de gestion, a été avertie depuis 2015 par la direction de l’Unité de cette politique (un FSEP, 

non pourvu, nous ayant même été attribué en 2015) ; en 2017, le départ à la retraite de François Couëssurel (Techn.) 

pourrait être une conjoncture favorable. La seconde faiblesse de l’équipe est en passe quant à elle d’être résolue : 

longtemps parallèle aux nouveaux canons de la recherche sur projet, Enonciation a pris le virage des appels d’offre et 

de la structuration fédérative de la recherche notamment sur le site. Membre du comité de pilotage de l’UCA, dans la 

commission chargée des appels d’offre, Geneviève Salvan, directrice de l’équipe, mène auprès des collègues une 

politique en ce sens (dépôt de deux manifestations d’intérêt auprès de JEDI ; participation à un Consortium 

européen). 
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1.2.3. Projections favorables : démographie, services, locaux 

Nous listons dans cette rubrique quelques indicateurs essentiels du laboratoire mais qui ne méritent pas de 

longs développements puisqu’ils ont la chance de s’inscrire dans le cadre d’une dynamique positive que l’on se 

propose avant tout de prolonger pour le futur contrat 2018-2022. 

 

Démographie. La ventilation des membres du 

laboratoire selon la classe d’âge a déjà été 

produite. Nous en donnons une 

représentation qui permet, par glissement, 

une projection sur 5 ou 10 ans, et illustre la 

jeunesse moyenne de l’Unité avec les 2/3 de 

ses membres qui émargent dans la catégorie 

des moins de 50 ans. 

En conséquence, c’est principalement en 

termes de progression dans la carrière que le 

laboratoire programme sa politique RH avec 

des changements de grade pour les ITA et une 

demi-douzaine d’HDR potentiellement 

soutenables en cours de contrat ; 

l’augmentation du nombre d’Habilités 

permettra d’augmenter le nombre 

d’encadrement de thèses qui, tout en étant 

en forte croissance, reste modeste (25). 

 

Fig. 27.Pyramide des âges – septembre 2016 

En termes stricts de remplacement, seuls les postes de 

6 collègues sont concernés pour la période à venir 

jusqu’en 2022 : 1 ITA, 4 EC et 1 C CNRS. 

Les services du laboratoire ont été renforcés et rénovés lors du contrat qui s’achève. La direction organise 

aujourd’hui leur confirmation et si possible leur amélioration pour le contrat à venir. (i) Le Service 

administratif est composé d’une catégorie A et de 2 catégories C (équivalent 1,4 ETPs) : nous projetons le 

renfort d’une catégorie B UNS ou CNRS, intermédiaire, pour accompagner l’évolution du métier, notamment 

pour le traitement des budgets ANR qui ont alourdi, quantitativement comme qualitativement, la gestion. (ii) 

Le Service informatique est composé d’un IR CNRS, d’un IE CNRS et d’un IE UNS en CDD : nous travaillons 

aujourd’hui à la transformation du CDD en poste pérenne comme il l’était à l’origine (disponibilité longue du 

titulaire, puis départ définitif). (iii) Le Service soutien à la recherche composé d’un IE et d’un technicien qui 

partira à la retraite en août 2017 : nous souhaitons le remplacement de ce dernier notamment pour doter 

l’équipe Linguistique de l’énonciation (cf. supra). 

Les locaux déjà confortables dont dispose le laboratoire sont appelés à légèrement s’agrandir dans le court 

terme à la faveur du réaménagement de la MSHS-SE. L’obtention d’une salle supplémentaire (salle 229) 

permettra d’améliorer l’unité géographique du laboratoire (i.e. l’essentiel du 2ème étage, bâtiment de 

l’Horloge) et de réaménager les deux salles de doctorants existantes en une grande salle unique. Si la surface 

satisfaisante et la praticité des locaux recherche dans le bâtiment sont très appréciées par les membres, le 

handicap de la séparation enseignement (Carlone) / recherche (St Jean d’Angély), qui s’est encore aggravé à 

la rentrée 2016 avec le déménagement du Master Psychologie, ne semble pas devoir être résolu pour le 

contrat à venir ; il continue d’être relevé par les collègues. 

Enfin et de manière plus générale, le laboratoire a adopté en 2015 un nouveau règlement intérieur et en 2016 un 

comité de suivi des thèses : ces textes qui régissent l’organisation et la vie quotidienne du laboratoire ne sont pas 

appelés à être modifiés, au moins sur le court terme, pour le prochain contrat. 

1.3. L’esprit JEDI – Ouverture interdisciplinaire et politique transformante  

C’est fort de ses savoirs disciplinaires et de ses axes de recherche spécifiques incarnés dans les équipes (cf. 

infra) que le laboratoire entend développer une politique d’ouverture interdisciplinaire, reprenant la philosophie 

JEDI, pour le Contrat 2018-2022. Cette politique passe d’abord au sein même de l’Unité par un effort de 

décloisonnement et de relations entre équipes (création d’axes dits transversaux ou inter-équipes). Cela passe 

ensuite par une politique de site synergétique avec nos partenaires UCA au sein des Académies et inter-Académies via 
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des réponses conjointes aux appels d’offre. Cela passe enfin par une politique de rayonnement national et 

international. 

1.3.1. Création d’axes transversaux inter-équipes 

La direction souhaite favoriser les échanges entre les individus et les équipes au sein du laboratoire. La 

pluridisciplinarité effective du laboratoire, attestée notamment par la pluralité des sections CNU représentées et par 

le double rattachement 34ème  et 26ème sections du CNRS, doit se transformer en interdisciplinarité. 

Pour dynamiser le processus de dialogue inter-équipes, 4 axes transversaux sont promus pour le prochain 

contrat qui devront fonctionner avec la participation d’au moins deux équipes, trois si possible, quatre dans l’idéal. 

Modestement au départ, il s’agira d’animation de séminaires et, dès lors qu’un contenu scientifique suffisant aura 

émergé, de réponses aux appels à projets ; au terme du contrat, l’objectif est de transformer certains de ces axes 

émergents en axes structurants du laboratoire pour le contrat suivant. 

La direction affectera du temps-ITA (mise en place de protocoles expérimentaux, développements 

informatiques) et dotera ces axes d’un budget minimum de fonctionnement (invitation de conférenciers, organisation 

de journées). 

Nous tenons à souligner, pour la crédibilité de l’entreprise, que ces axes ne sauraient être des créations ex 

nihilo et surnuméraires, sans quoi ils apparaîtraient contrefaits et seraient voués à l’échec devant la charge de travail 

déjà importante des collègues. Ces axes s’appliquent au contraire à identifier des objets déjà existants à BCL, 

partagés entre les équipes mais que des pratiques disciplinaires différentes – et que nous souhaitons désormais 

complémentaires – tiennent jusqu’ici séparés. 

Axe 1 inter-équipe – Nouvelles textualités : statistique, pragmatique, énonciation. Au cœur des 

compétences de l’équipe Enonciation et de l’équipe Logométrie, sinon de l’ensemble des SHS, le 

texte bénéficiera d’un double regard pragmatico-énonciatif et statistique. S’ajoutera la 

contribution de Langage et Cognition sur les normes d’écriture, les processus d’élaboration et 

d’apprentissage. Ce sont les phénomènes de structuration textuelle qui seront ainsi discutés sous 

les prismes confrontés des concepts de la grammaire des textes ou de la linguistique textuelle et 

ceux de l’analyse de données textuelles ou la textométrie. Notamment, seront interrogées les 

nouvelles formes de textualités (écritures collaboratives, écritures hypertextuelles, textes 

nativement numériques, formes de mise en récit infra-intuitif). Particulièrement, seront 

analysés/comparés les nouveaux observables linguistiques tels les motifs et les marqueurs 

traditionnels de progression, cohésion, échos et jets textuels, dans un texte perçu à la fois comme 

une chaîne (linéarité) et un réseau (réticularité), comme un acte de langage (pragmaticité) et un 

parcours de lecture (mise en forme des données). 

 Axe 2 inter-équipe - Des processus interrogatifs. Les processus interrogatifs seront étudiés selon les 

points de vue complémentaires des 4 équipes du laboratoire ; cette réflexion inter-équipe pourra 

s’appuyer sur le travail spécifique de deux équipes qui travailleront le sujet, durant le contrat, de 

leur point de vue particulier (cf. infra). L’équipe Enonciation étudiera des interactions entre l'acte 

de langage, les structures interrogatives et les modalités. L’équipe D&L analysera des productions 

orales (spontanées et recueillies par questionnaires), avec une comparaison diachronique avec les 

langues anciennes et une théorisation syntaxique. L’équipe L&C contribuera par l’étude des 

processus cognitifs impliqués dans la réalisation des structures interrogatives grâce à 

l’expérimentation (oculométrie en lecture naturelle). L’équipe Logométrie enfin travaillera de 

manière automatique sur les gros corpus de discours politiques, scientifiques ou littéraires pour 

faire ressortir les constantes rhétorico-statistiques de l’interrogation en discours. 

Axe 3 inter-équipe - Cooccurrences et priming. Déjà engagée, la collaboration inter-équipe L&C et 

Logométrie autour des phénomènes d’activation sémantique (priming), d’associations sémantiques 

et de cooccurrences textuelles se structure en axe inter-équipe. L’objectif est ici d’étudier le 

fonctionnement textuel et cognitif de combinaisons de mots autrement appelée cooccurrences. 

Ces cooccurrences peuvent être simples, multiples, conditionnelles (motifs) et peuvent être 

traitées parallèlement par des modèles neuronaux bio-inspirés ou par des modèles statistiques plus 

traditionnels de l’ADT. L’enjeu est donc aussi bien de confronter les traitements et les modèles, 

que de donner une dimension psycho-cognitive à certains observables textuels en même temps que 

de donner une assise textuelle et linguistique à certains phénomènes d’amorçage. De plus, l’enjeu 
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de cet axe est, au sein du laboratoire, de fournir aux études statistiques de données textuelles un 

socle expérimental jusqu’ici manquant en même temps que d’identifier les dynamiques des 

processus cognitifs à des savoirs linguistiques observés en corpus. 

Axe 4 inter-équipe - Ingénierie linguistique. En collaboration étroite avec les ingénieurs du 

laboratoire, les chercheurs de l’équipe Dialectologie et Linguistique formelle et ceux de 

Logome ́trie développent aujourd’hui des méthodes, protocoles et outils logiciels qui peuvent être 

confrontés avant d’être mutualisés. Cet axe ingénierie concerne particulièrement les 

implémentations web du traitement et de la visualisation des données, de l’extraction et 

représentation de l’information, ou de la représentation cartographique. Cet axe participe à la 

structuration du service informatique et à la mutualisation des outils du THESOC et d’HYPERBASE mais 

pourra associer les chercheurs et l’ingénieur de l’équipe Langage et Cognition pour la modélisation 

des données et leur traitement statistique. 

1.3.2. La politique de site 

Partie prenante de l’élaboration du projet IDEX, BCL entend jouer un rôle actif dans la politique de site 

durant les cinq années à venir. L’implication des membres de l’Unité au plus haut niveau des structures de l’UCA et 

de l’IDEX JEDI naissants sont à noter puisque Sylvie Mellet vient d’être nommée Directrice du Programme Recherche 

d'UCA Jedi ; Tobias Scheer, directeur de la MSHS-SE, vient d’être nommé porteur de l’Académie 5 ; Geneviève Salvan 

et Lucile Chanquoy viennent d’être élues membres du CAC UCA ; Fabien Mathy est membre du Comité de pilotage de 

l’Académie 5, etc. 

A titre illustratif de cette politique d’ouverture collaborative et interdisciplinaire, le laboratoire se 

mobilise pour dépasser les limites de sa recherche. Il a notamment répondu massivement au premier appel 

« manifestations d’intérêt » de l’IDEX du printemps 2016 : 16 projets et deux masters interdisciplinaires, dont BCL 

serait porteur, ont été déposés : 

- 1 - Spatialization in human (and artificial?) memory.  

- 2 - Exploring Modality Interactions in Questioning. 

- 3 - Prediction: Learning and Processing. 

- 4 – Expressive writing in children. 

- 5 – #TEXT. Re-présentation du texte. Humanités et numérique.  

- 6 – New tools to characterize psycholinguistic processing by multimodal functional neuroimaging: 

Contribution to the investigation of cognitive particularities in giftedness 

- 7 - From mind to brain: Working on the integration challenge of neuroscience and cognitive science 

- 8 - Auditory language acquisition through repeated practice: influence of inter-repetition intervals and 

of sleep on learning efficiency 

- 9 - School of Second Language Studies 

- 10 - English for Science and Academia (EnSciA):an L2 user corpus of spoken and written language 

- 11 - Multilingual learner corpora: technological innovation for second/foreign language learning 

- 12 - Temporal models of learning in humans 

- 13 - On the critical role of information compression in cognition 

- 14 - Compréhension de la parole bruitée (CLAP) 

- 15 -Entrainements cognitifs & Compréhension de la parole bruitée  (ECOP) 

- 16 - Analysis and modeling of latching dynamics in working memory 

A cela, il convient d’ajouter que Fabien Mathy porte l’axe 1 « Cognition et Coopération » de la MSHS-SE 

dont l’intégration dans l’Académie 5 deviendra effective fin 2016. De même, Frédéric Lavigne co-anime l’Axe 

Interdisciplinaire Structurant de l’UNS MTC-NSC et BCL en est laboratoire co-fondateur ; cet axe doit prendre une 

place importante dans l’architecture inter-académique de l’IDEX sous le nom du sous-projet Human Prediction à 

l’intersection des Académies 1, 2, 4 et 5. Dans une projection à moyen terme, d’autres éléments encore pourraient 

être notés, même si le laboratoire n’y est pas partie porteuse, comme le « Bio-based materials and products » à 

l’intersection des 4 académies et dans lequel BCL apporterait son expertise en matière de représentation langagière 

(discours scientifique, presse) au sujet des matériaux bio-sourcés ou le projet « Modelling of latching or recurrent 

dynamics in working memory » à l’intersection des Académies 2 et 5.  
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1.3.3. Le rayonnement national et international 

Enfin, la direction du laboratoire encourage le rayonnement des équipes et leur participation à la  

structuration nationale et internationale de la recherche. 

Le contrat à venir devrait être ainsi marqué par plusieurs initiatives. Ici, nous en pointons seulement 4 (cf. 

aussi par ailleurs les projets d’équipe), uniquement celles très probablement réalisables puisque d’ores et déjà 

engagées. 

La phonologie niçoise contribue au GDRI « Phonological Theory Agora: international network » (2015-

2020) qui rassemble 12 partenaires européens et nord-américains et que porte Tobias Scheer avec 

Sophie Wauquier (Paris) et Marc Van Oostendorp  (Amsterdam). 

La dialectologie niçoise contribue à l’Atlas Linguistique Roman (ALiR) et à l’Association Internationale 

d’Etudes occitanes (AIEO) et vient de déposer une demande de GIS susceptible de fédérer plusieurs 

UMRs françaises et potentiellement des laboratoires européens (2016-2020). 

La linguistique textuelle niçoise participe au consortium scientifique européen sur la radicalisation et 

sa prévention (coordonné par S. Alava, Toulouse 2) en travaillant dans le projet en sciences du 

langage Terrorisme et discours de haine dans un monde mondialisé piloté par C. Moïse (Grenoble-

Alpes) (2016-2020). 

La logométrie participe au réseau international JADT, dont elle vient d’organiser les journées 

biannuelles en 2016 ; à l’Equipex MATRICE (2011-2020) ; au TGIR Huma-num ; un projet ANR-DFG 

CroCoWiki (appel FRAL), en partenariat avec l’IDS (Institut de la langue allemande) et l’Université 

de Mannheim, vient d’être déposé. 
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2. Les Equipes 

2.1. Equipe 1 : Dialectologie et Linguistique formelle 

2.1.1. Analyse SWOT 

 Positif + Négatif - 

F
a
c
te

u
rs

 d
'o

ri
g
in

e
 i
n
te

rn
e
 

Forces 

Base de données THESOC  

Données de première main 

ancrage dans des réseaux 
internationaux 

Expertises 

2 ITA en accompagnement de la 
recherche (à 1,8 ETPs) 

Faiblesses 

Moins d'EC que dans le contrat 
précédent 

Seulement 2 EC habilités (sur 10 
titulaires) 

Aucun chercheur CNRS 

Peu de doctorants 
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  Opportunités 

Rajeunissement de l'équipe (2 
recrutements) 

Participation à plusieurs projets 
nationaux et internationaux 

Perspective de financements 
(IDEX) 

 

Menaces 

Incertitude sur les financements de 
doctorats 

Départ de 2 EC avant la fin du 
contrat (dont 1 habilité) 

Devenir incertain de la thématique 
du Contact des langues et du 
français en Afrique 

2.1.2. Objectifs généraux de l’équipe et mots clefs 

Suite aux nombreux changements dans la composition de l'équipe, le périmètre scientifique est redéfini 

dans une nouvelle perspective, qui se manifeste dans le nouveau nom de l'équipe et constitue son identité au sein du 

laboratoire : "Dialectologie et Linguistique formelle".  

L'orientation générale des travaux est le traitement de la variation linguistique, de différents points de 

vue : diatopie (dialectologie et géolinguistique), diachronie (évolution et reconstruction en phonologie, morphologie, 

syntaxe et sémantique lexicale), diastratie (sociolinguistique). Ces études portent sur diverses langues : français oral, 

dialectes occitans, italiens et allemands, langues anciennes, couchitique, anglais, etc. 

Cette variation est appréhendée à travers plusieurs corpus originaux, constitués à partir de données de 

première main, collectées par les chercheurs eux-mêmes et organisées dans des bases de données. L'une de ces bases 

de données est le Thesaurus Occitan (THESOC) qui est développé depuis 25 ans et continue à s'enrichir de nouvelles 

données et de nouvelles fonctionnalités, et qui connaît une renommée internationale. Plusieurs autres corpus sont 

constitués dans les différents domaines, notamment la nouvelle base de données enfantines (productions spontanées 

d’une classe de maternelle enregistrée pendant trois années scolaires consécutives) qui est destinée à être partagée à 

terme sur la plateforme internationale CHILDES (Child Language Data Exchange System, http://childes.talkbank.org). 

La seconde caractéristique de l'équipe est son ancrage dans la linguistique formelle et la modélisation. 

Selon les domaines et les chercheurs, les travaux s'inscrivent dans différentes théories : théories de la motivation 

lexicale et reconstruction étymologique, variationnisme (Labov), grammaticalisation (Guillaume) et surtout la 

grammaire générative (en phonologie et en syntaxe). L'idée centrale des recherches menées dans l'équipe est que 

l'étude de la microvariation permet d'une part de donner des clés sur l'évolution diachronique de la langue et d'autre 

part de questionner et donc de préciser les principes théoriques de la faculté de langage. 



 Évaluation des entités de recherche 

 

56 

Vague C : campagne d’évaluation 2016 – 2017 – septembre 2016 

Plusieurs membres de l'équipe sont engagés dans des collaborations avec les autres équipes du laboratoire : 

avec l'équipe Langage et Cognition sur le développement syntaxique de l'enfant entre 3 et 6 ans et les recherches en 

biolinguistique et avec l'équipe Enonciation sur l'étude de l'interrogation (regards croisés syntaxe-pragmatique). 

Mots-clefs : dialectologie romane, microvariation, phonologie, morphologie, syntaxe, sémantique lexicale, 

contact de langues, diglossie, grammaire générative, Occitan, base de données dialectale, modèles théoriques, 

représentations 

2.1.3. Axes de recherche 

2.1.3.1. Axe 1 : Du verbe à la phrase  

Participants : S. Casagrande, R. Faure, L. Molinu, M. Oliviéri, K. Palasis, Nicolas Trapateau 

Collaborateur ext. : D. Heap 

L’équipe axera une partie de ses recherches sur la morphologie des langues romanes et ses liens avec la 

phonologie et la syntaxe, en partant du verbe ou du prédicat. En tant que cœur de la proposition, le verbe a des 

affinités avec des marqueurs morphologiques ou syntaxiques qui « projettent » au niveau de la proposition ou de la 

phrase. Cela implique une étude conjointe des marques de personnes, aspects, temps, modes, et modalités (y compris 

négation et interrogation), de leur variation et de leurs interactions. La recherche se déclinera selon des points de 

vue qui viendront s’enrichir et se compléter : synchronie, diachronie, acquisition, typologie. 

• Thème 1 : Morphologie verbale, affixes et clitiques — Les recherches porteront sur l'étude de la 

morphologie verbale et ses liens avec la phonologie à travers l’analyse de la variation (synchronique et diachronique) 

de l’organisation des paradigmes verbaux dans les langues romanes, et notamment en sarde et en occitan. Différentes 

approches théoriques seront envisagées, afin de pouvoir en déterminer l’efficience, et ce grâce à leur implémentation 

informatique. Une première étape se concrétisera à court ou moyen terme par le développement d’un conjugueur 

automatique des dialectes occitans, d’aspect bien plus exhaustif que les outils à destination du grand public 

disponibles sur Internet. L’analyse conjointe des systèmes verbaux sardes et occitans, augmentés de ceux d’autres 

systèmes romans et du français oral spontané pourra également donner lieu à un essai de typologie. En particulier, les 

résultats de l'ANR DADDIPRO (2012-2015) sur le statut des clitiques sujets seront réinvestis dans une perspective plus 

générale. 

• Thème 2 : Négation — La place des marqueurs de négation et leur interaction avec les autres éléments de 

la phrase (notamment les clitiques sujets et objets) seront étudiées de différents points de vue complémentaires : 

- dans les dialectes occitans : reconstruction diachronique (cycle de Jespersen) et typologie 

- dans les productions spontanées de jeunes enfants francophones : question de la diglossie en français 

• Thème 3 : Subordination et interrogation — Le troisième thème abordera un niveau supérieur, celui du 

marquage du type de phrase, en se focalisant sur les marqueurs qu- qui relèvent de l’interrogation et de la 

subordination. Là aussi, on tâchera de modéliser la variation de la place du marqueur (dans l’interrogation en 

français), de sa présence (facultative ou pas comme pour le complémenteur que dans les dialectes occitans), et 

typologiquement du rôle de frontière qu’il joue (franchissable en languedocien et en grec ancien, mais pas dans 

l’Occitanie orientale). 

2.1.3.2. Axe 2 : Architecture des représentations 

Participants : X. Barillot, S. Casagrande, L. Molinu, D. Passino, O. Rizzolo, N. Trapateau 

Collaboratrice ext. : E. Caratini 

Les phonologues de l’équipe s’intéressent tout particulièrement à l’architecture des représentations 

phonologiques : pertinence des constituants classiques (syllabe, rime, coda, attaque branchante), interface entre 

mélodie et structure syllabique, statut des groupes de consonnes internes (coda-attaque, bogus, autre), assemblages 

voyelle + glide (diphtongaison). Ces questions sont traitées sur les plans synchronique et diachronique à travers les 

études suivantes :   
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• Thème 1 : Diphtongaison  et quantité vocalique — La diphtongaison est examinée, notamment en 

diachronie à travers la variation diatopique, dans plusieurs études (Ŏ latin dans les dialectes occitans ; métaphonie et 

diphtongaison spontanée dans les dialectes italo-romans ; émergence de la diphtongaison en anglais moderne tardif). 

• Thème 2 : Groupes consonantiques — Le traitement des groupes S+C, C + glide, des groupes d’obstruantes 

(KT, FT) (séquence tautosyllabique vs hétérosyllabique), groupes à sonorité décroissante (RT), la représentation des 

sonantes sont examinés à travers les données marginales (verlan, erreurs de langage) et non marginales (voyelles 

moyennes en français, données synchroniques et diachroniques des dialectes occitans, italo-romans et allemands, 

traitement des emprunts linguistiques en sarde).  

2.1.3.3. Axe 3 : Lexique : système lexical, motivation sémantique (étymologie), lexicographie 

Participants : G. Brun-Trigaud, B. Librova, M. Oliviéri 

Collaborateurs ext. (GIS) : E. Carpitelli, S. Retali-Medori, M. Poli 

La reconstruction étymologique du lexique occitan reste une priorité pour l’équipe. Malgré les départs de 

deux PR engagés dans cette voie, l’équipe s’engage à poursuivre ces recherches fondées sur l’analyse de la motivation 

lexico-sémantique. Elle exploitera en particulier la masse importante de données du THESAURUS OCCITAN et les 

compétences de l’équipe en matière de cartographie. Dans cet objectif, l’équipe pilotera un Groupement d’intérêt 

scientifique auquel participeront les dialectologues de l’UMR 6240 LISA et de l’UMR 5216 GIPSA-lab, experts de 

l’évolution du lexique dialectal de l’aire romane et respectivement membre et pilote de l’Atlas Linguistique Roman, 

chantier dont les dialectologues de BCL sont membres actifs depuis plus de 20 ans. Ce GIS, de même que la 

collaboration engagée sur les parlers du Croissant (participation au Labex EFL 2016-2021 : LC4 "LC Modelizing language 

Contacts and language areas"), contribuera à renforcer et à structurer davantage la communauté de la dialectologie 

romane en France. 

Cet axe abordera également la reconstruction du français parlé et régional du 17e siècle à partir d’une 

étude synchronique et diachronique des lexiques créoles (notamment de locutions figées et d’un échantillon de 

morphèmes lexicaux et grammaticaux). Parallèlement, une réflexion sera menée sur l’étymologie du lexique créole à 

partir des sources linguistiques françaises et africaines, accordant une attention particulière à l’hypothèse des 

convergences étymologiques.  

2.1.3.4. Axe 4 : Contact de langues 

Permanents : C de Féral, B. Librova 

Alors que les recherches se focalisent sur divers objets linguistiques apparemment bien identifiés, il ne 

s’agit plus dans cet axe tant de décrire ces objets linguistiques que d’observer et de rendre compte de dynamiques 

langagières dans un espace anthropo-social donné (pidgin-english et camfranglais / francanglais du Cameroun ou 

nouchi de Côte d’Ivoire, continuum interlectal français – créole martiniquais). 

L'équipe souhaite maintenir cet axe dans le projet, ainsi que la publication de la revue Le français en 

Afrique, mais leur avenir reste incertain du fait du départ en 2019 de l'EC porteur de l'axe et dépendra donc des 

prochains recrutements. 

• Thème 1 : Approche théorique du contact des langues — Etude des dynamiques langagières initiées par le 

contact entre les langues et de leur rôle dans la construction de nouvelles pratiques, de nouvelles catégorisations, de 

nouveaux positionnements identitaires.  

• Thème 2 : Créoles — A partir d’enquêtes de terrain, étude du continuum interlectal français – créole 

martiniquais, dans une perspective à la fois diatopique et diastratique, ainsi que du point de vue perceptuel (analyse 

des commentaires épilinguistiques des informateurs). 
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2.2. Equipe 2 : Langage et Cognition 

2.2.1. Analyse SWOT 

 Positif + Négatif - 
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Forces 

●Projets financés, impliquant un réseau 
national ou international 

●Publications internationales à facteur 
d’impact élevé  

●Soutien d’un ITA ingénieur calcul 

●Synergie entre les recherches 
interdisciplinaires de l’équipe 

●Arrivée d’une DR 

Faiblesses 

●Effectifs à consolider, notamment 
en termes de CR/DR 

●Hétérogénéité des recherches 

●Articulation recherche et 
enseignement à développer 
(par exemple par la création de 
nouveaux masters en 2018) 
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  Opportunités 

●IDEX UCA JEDI 

●Coopérations internationales 
naissantes 

●Collaborations interdisciplinaires 

●Implication forte des membres de 
l’équipe dans l’ED, la MSHS, 
Académies IDEX, ESPE 

●Prévision d’HDR et d’un projet master 
 

Menaces 

●Insuffisance de programmes 
financés portés par un membre 
de l’équipe 

●Emiettement thématique 

●Peu de doctorants financés 

 

2.2.2. Objectifs généraux de l’équipe et mots-clefs 

Le projet de l’équipe Langage et Cognition est centré sur des recherches en psychologie cognitive et en 

linguistique, et s’appuie sur le développement d’approches interdisciplinaires nouvelles en psycholinguistique tout en 

maintenant l’excellence des approches disciplinaires déjà développées. L’évolution souhaitée vise des convergences 

thématiques entre problématiques cognitives et développementales et celles linguistiques. Cette évolution est 

également le fruit d’un rapprochement méthodologique visant à mettre en place une approche principalement 

expérimentale en psycholinguistique.  

Mots-clefs : Psychologie, Cognition, Développement, Phonologie, Sémantique, Syntaxe, Apprentissage, 

Mémoire, Expérimentation, Modélisation  

2.2.3. Axes de recherche  

Les travaux de l’équipe sont présentés selon trois axes qui fédèrent plusieurs chercheurs de l’équipe : 

apprentissage et Langage, traitements langagiers en temps réel et production écrite. Les trois axes étudiés intègrent 

des recherches développementales et des recherches chez l’adulte. 

2.2.3.1. Axe 1 : Influences réciproques de l’apprentissage et du langage 

Participants : L. Chanquoy, E. Gerbier, M. Fartoukh, F. Mathy, M.-N. Magnié-Mauro, I. Negro, K. Palasis, 

T. Scheer 

La question principale qui sera abordée de façon expérimentale dans cet axe est celle des influences  

réciproques entre apprentissage et langage. Par exemple, le recours au langage intérieur (celui non prononcé à voix 

haute) lors d'une tâche d'apprentissage est très  fréquent et souvent irrépressible dans les tâches de nature visuelle. 

Ce phénomène présente un risque de biaiser les mesures des compétences non verbales (e.g., un quotient 

intellectuel non verbal correspondant à une capacité à raisonner de façon logique). Dans ce cadre, l’objectif est 

d’évaluer spécifiquement ces stratégies sub-vocales dans des tâches d'apprentissage. Ces travaux devraient permettre 

d'améliorer l'évaluation neuropsychologique, dont un des objectifs est de distinguer clairement les capacités verbales 

de celles non verbales. Ce point revêt une importance pour les populations dont les capacités verbales sont diminuées 
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(enfants sourds, aphasiques, par exemple), et dont les scores s'écartent par rapport à la population de référence par 

un effet d'artefact. 

Une seconde perspective concernera l'organisation temporelle des apprentissages (effet d'espacements 

temporels, périodes de sommeil) et ses conséquences sur l'acquisition d'informations verbales et/ou lexicales. Cette 

question sera abordée sous l'angle développemental (enfants, adultes, personnes âgées) afin de discerner quels 

facteurs permettent d'optimiser l'apprentissage pour chaque tranche d'âge. Nous croiserons cette problématique avec 

la question du processus de chunking, qui consiste à regrouper des informations verbales ou non verbales en structures 

permettant une organisation optimale de la mémoire. Nous testerons quelles sont les organisations des sessions 

d'apprentissage les plus appropriées à la formation de chunks en mémoire. 

Une troisième perspective abordera le rôle de la mémoire à long terme dans l'acquisition de la langue 

maternelle. Une des hypothèses est que la limitation de la mémoire à long terme ne permettrait pas aux enfants de 

lexicaliser autant que nécessaire, avec pour conséquence l’émergence de l’utilisation de gabarits (i.e., des structures 

langagières que les enfants généralisent faussement pour produire du langage). Dans ce cadre seront étudiées les 

particularités d’acquisition lexico-sémantique chez les enfants à haut potentiel par l’enregistrement des potentiels 

évoqués (e.g., composante N400). Nous chercherons à montrer que, tandis que le niveau d’acquisition lexicale dans la 

précocité intellectuelle est au-dessus de la norme, leurs performances sémantiques sont plus variables que celles des 

enfants tout-venants, ce qui peut expliquer leurs particularités dans les tests neuropsychologiques. 

2.2.3.2. Axe 2 : Traitements phonologiques, sémantiques et syntaxiques en temps réel 

Participants : C. Aguilar, F. Lavigne, M.-N. Magnié-Mauro, F. Meunier, K. Palasis, T. Scheer 

La problématique organisatrice de cet axe de recherches est l’étude des processus en temps réel de la 

compréhension du langage. L’approche est intrinsèquement interdisciplinaire et implique l’analyse morphologique, 

phonologique, sémantique et syntaxique du langage et le test expérimental des processus d’intégration en temps réel 

à ces différents niveaux. Le paradigme d’écoute dichotique vise à identifier si le découpage en morceaux 

(morphèmes) des mots fait par les linguistes correspond aux morceaux réellement stockés dans la mémoire de long 

terme (lexique) et utilisés en temps réel lors de la construction de mots par la computation morpho-phonologique. Un 

pilote fMRI a été réalisé à Besançon en 2014. Il y aura un volet EEG non-invasif (Londres) et invasif (UFR de Médecine), 

ainsi qu'un test comportemental du protocole expérimental (temps de réaction). Les méthodes d’amorçage 

sémantique, d’enregistrement des mouvements oculaires pendant la lecture et d’enregistrement EEG seront utilisées 

pour mettre en évidence les processus d’amorçage sémantique et syntaxique pendant la compréhension de phrases. 

L’intégration en temps réel du sens des mots et des phrases sera étudiée chez l’adulte à l’écrit en situation normale 

ou à l’oral en situation de bruit ainsi que chez l’enfant à haut potentiel. Les effets de facteurs sémantiques et 

syntaxiques seront étudiés de façon simultanée en lien avec les notions d’entropie des mots dans les textes, calculée 

sur la base de larges corpus textuels en lien avec l’équipe Logométrie. Les aspects plus spécifiques des traitements 

cognitifs des morphèmes grammaticaux sans réalisation phonique sur le nom et le verbe et des structures 

interrogatives seront aussi étudiés expérimentalement. Les traitements sémantiques feront l’objet d’un travail de 

modélisation par les réseaux de neurones biologiquement inspirés du cortex cérébral. 

2.2.3.3. Axe 3 : Production écrite : orthographe et charge cognitivo-émotionnelle 

Participants : M. Fartoukh, L. Chanquoy, I. Negro, M-N Magnié-Mauro, M. Gindt, R. Volpe 

L’objectif est de mieux définir les relations entre émotions et processus rédactionnels et orthographiques 

chez les enfants et les adolescents, dans leurs effets réciproques. Au travers de l’activité de production écrite, 

pourrait apparaitre une multitude d’états émotionnels, liés notamment au contenu du texte à rédiger. 

Réciproquement, les activités scolaires écrites quotidiennes peuvent avoir des conséquences sur les variations du 

ressenti émotionnel ainsi que sur les autres activités. L’exploration de l’effet d’une consigne émotionnelle sur des 

enfants de différents niveaux scolaires devrait permettre d’observer si le fait d’écrire sur une thématique 

« émotionnelle » provoque un effet sur les processus textuels. En parallèle, faire varier la fréquence, la régularité et 

la consistance du vocabulaire utilisé dans des tâches de dictée devrait permettre de mettre en évidence une 

interaction entre émotions, charge cognitive en mémoire de travail et processus orthographiques. Le projet serait, à 

terme, de proposer une modélisation de l’effet des émotions sur les processus rédactionnels et orthographiques au 

cours du développement. Les compétences rédactionnelles seront aussi étudiées auprès de participants ayant une 

sensibilité émotionnelle particulière, les enfants intellectuellement précoces.  
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Toujours dans la perspective d’analyser la réciprocité entre émotion et cognition, le paradigme de 

l’écriture expressive sera étudié chez des enfants et adolescents. Il s’agit de faire écrire à plusieurs reprises à propos 

d’événements personnels tristes et stressants, ce qui aurait pour effet des restructurations cognitives et une 

amélioration l’état émotionnel du rédacteur. Les premiers résultats, chez l’adulte et l’adolescent, sont assez 

encourageants et montrent en majorité un effet favorable de l’écriture expressive sur les participants, avec de 

possibles effets de restructuration cognitive. 

De manière transversale, une attention particulière sera portée à l’apprentissage de l’orthographe du 

français qui est relativement long complexe. Les difficultés rencontrées résident dans l’inconsistance lexicale de la 

langue et l’opacité des marques morphologiques sans contrepartie phonologique. Habituellement, ces deux 

dimensions orthographiques sont étudiées séparément. Le projet étudiera conjointement orthographe lexicale et 

orthographe grammaticale, et aura pour but l’élaboration d’outils permettant d’intervenir plus efficacement en 

milieu scolaire. En effet, il parait nécessaire de se doter d’outils d’évaluation intégrant ces deux dimensions 

orthographiques pour aider les enseignants à dépister rapidement les élèves à risque. 
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2.3. Équipe 3 : Linguistique de l’énonciation 

2.3.1. Analyse SWOT 

 Positif + Négatif - 
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Forces 

 

Effectifs et taille 

Attractivité (nombre de thèses) 

Nombre et richesse des 
publications 

Rayonnement et reconnaissance 
scientifique (par ex. IUF) 

 

Faiblesses 

Nombre faible de projets financés 

Peu de chercheurs CNRS 

Peu de thèses financées 

Hétérogénéité des profils 
scientifiques des membres 
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Opportunités 

Arrivée de nouveaux collègues et 
reconfiguration du périmètre 
scientifique 

Lien avec les axes 1 et 2 de la 
MSHS-SE 

IDEX JEDI : opportunités de 
collaborations et projets 
financés (Académie 5) 

Collaborations extérieures 
(Toulon, Grenoble, Paris-
Sorbonne…)  

Menaces 

Dispersion scientifique 

Non renouvellement des départs à 
la retraite 

Absence de perspective de 
recrutement d’un chercheur 
CNRS Section 34 

Exigence de publications en anglais 

 

2.3.2. Objectifs généraux de l’équipe et mots-clefs 

L’arrivée de nouveaux collègues est une opportunité à saisir pour redéfinir les contours scientifiques de 

l’équipe, susciter de nouvelles thématiques et attirer de futurs doctorants. L’équipe, soucieuse de se positionner dans 

la dynamique du laboratoire tout autant que dans le champ de la recherche actuelle en énonciation et études de 

discours, se donne comme objectifs : 

-d’améliorer (1) la collaboration interne dans le cadre des axes transversaux du laboratoire (Nouvelles 

textualités : statistique, pragmatique, énonciation, avec l’équipe Logométrie ; Processus interrogatifs, 

avec les équipes Dialectologie et Linguistique formelle et Langage et Cognition), mais aussi la dimension 

cognitive des figures et des faits textuels (avec l’équipe Langage et Cognition) ; (2) la collaboration 

externe, en participant mieux aux axes de la MSHS-SE (axe 1 Cognition et coopération, notamment avec 

les travaux sur la stylistique cognitive de la phrase, et l’axe interdisciplinaire Altérité et Mondialisation 

notamment avec les travaux sur les discours religieux à la Renaissance) ; 

-de répondre aux appels à projet et de solliciter des financements extérieurs, de diversifier les collaborations 

externes, en participant mieux à des réseaux de recherche internationaux : l’équipe s’est déjà engagée 

sur cette voie par sa collaboration à un projet de consortium européen sur la radicalisation et sa 

prévention (dans lequel une doctorante va être impliquée avec ses co-directeurs) ; 

-de continuer ses efforts pour augmenter le nombre de publications dans des revues à comité de lecture, 

poursuivre activement une politique offensive de dépôt dans les Archives ouvertes, soutenir les 

doctorants dans la présentation de leurs recherches (publications et colloques), diversifier les supports 

de publication, et assurer la visibilité de ses productions (en publiant en anglais par exemple). 
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Mots-clefs : énonciation, syntaxe et énonciation, stylistique pragmatique, études de discours, approche 

pragma-énonciative des faits de langue et de discours, textualité, dialogisme et polyphonie, altérité et 

intersubjectivité, figures du discours, contextes d’emploi, rhétorique, linguistique contrastive, diachronie, langues 

européennes. 

2.3.3. Axes de recherche 

Pour prendre en compte la physionomie de l’équipe, tant humaine que scientifique (langues de spécialité, 

diachronie, objets d’étude, problématiques, corpus), pour donner une nouvelle impulsion aux travaux collectifs et 

mieux structurer la recherche en son sein, l’équipe a choisi de s’organiser en trois programmes scientifiques liés aux 

thématiques phares portées par l’équipe : « figures du discours », « syntaxe et énonciation », « postures énonciatives 

en langue et en discours ». Ce faisant, il ne s’agit pas de répartir les personnes dans des sous-groupes étanches, mais 

de permettre à chacun de trouver sa place dans un programme, tout en participant activement aux discussions lors 

des séminaires d’équipe. 

2.3.3.1. Axe 1 : Approches pragma-énonciatives de la définition (resp. Véronique Montagne) 

Participants : M. Biraud, É. Kotler, V. Magri-Mourgues, V. Montagne, G. Salvan, M.-A. Watine 

Dans ce nouvel axe, nous nous proposons de réfléchir aux usages énonciatifs et discursifs de la définition, ainsi 

qu’à leurs enjeux pragmatiques et fonctionnels. Ces réflexions, menées majoritairement sur des corpus écrits 

(politique, politico-religieux, scientifique et littéraire), s’ouvriront également à des corpus oraux. En partant d’une 

prise en considération des relations qu’entretiennent les termes de la définition, du caractère implicite 

(épilinguistique) ou explicite (métalinguistique) de l’énoncé définitoire, de son éventuelle dimension dialogique, nous 

nous demanderons dans quels contextes et dans quelle(s) perspective(s) pragmatique(s) la définition est utilisée par 

les locuteurs. Notre travail portera sur trois dimensions de la définition : 1) du point de vue structural, sous quelle 

forme privilégiée apparaît la définition en fonction des discours (énoncés attributifs simples ou disloqués, appositifs, 

parenthétiques, etc.), et plus généralement comment la définition se marque-t-elle en discours ? ; 2) du point de vue 

énonciatif, quelle image le locuteur construit-il de lui-même lorsqu’il définit et quels sont les positionnements 

énonciatifs sous-jacents (avec les phénomènes de dialogisme interdiscursif ou interlocutif impliqués) ? ; 3) du point de 

vue pragmatique enfin, quelle est la dimension figurale de la définition et ses visées discursives (clarifier, reformuler, 

remodeler des frontières notionnelles, enseigner, argumenter) ? 

Cet axe donnera lieu également à des interactions avec l’équipe Logométrie, notamment dans le cadre d’une 

co-direction de thèse, autour de l’étude de schèmes définitionnels récurrents (de type, « X, c’est Y »). On se 

demandera ensemble en particulier quel rôle joue ce genre de définition dans le discours politique, notamment 

électoral, en faisant discuter le point de vue de l'énonciativiste et de l'analyste du discours, et on tentera de détecter 

automatiquement certains types d'énoncés définitoires qui formeraient motifs. 

 Réalisations prévues : suites éditoriales de la première journée d’étude organisée en octobre 2015 (Définir : 

pour quoi faire ?) ; organisation d’un colloque ; participation à l’axe interdisciplinaire Altérité et mondialisation de la 

MSHS-SE (projet Frontières, Mobilités et co-développement, resp. A. Brogini (CMMC) et S. Potot (URMIS), sur l’altérité 

religieuse) ; participation au consortium scientifique européen sur la radicalisation et sa prévention (coordonné par 

S. Alava, Toulouse 2) en travaillant dans le projet en sciences du langage Terrorisme et discours de haine dans un 

monde mondialisé piloté par C. Moïse (Grenoble-Alpes) ; encadrement d’une thèse sur « La définition oratoire dans 

les discours de la Ligue au XVIème siècle » ; participation aux projets Idex « TEXT# » et « Alteremo » déposés auprès 

de l’Académie 5. 

2.3.3.2. Axe 2 : Approches pragmatiques et plurimodales de l’interrogation (resp. Jean-Marie Merle) 

Participants : R. Faure, B. Guillaume, B. Librova, J.-M. Merle 

Le projet de travail sur l’interrogation prolongera le travail effectué sur l’exclamation, en raison de la fonction 

intersubjective de l’interrogation directe, et parce que l’exclamation emprunte à l’interrogation pour énoncer 

l’indicible. L’exploration portera sur les caractéristiques centrales de l’interrogation. L’interrogation a un statut 

illocutoire qui se caractérise 1/ par sa fonction intersubjective dans les questions directes ; 2/ par sa parenté avec la 

modalité épistémique aussi bien dans les 2a/ questions (interrogation directe, qui soumet un problème de 

connaissance à un coénonciateur), que dans les 2b/ percontatives (subordonnées interrogatives, qui reçoivent leur 

statut de la structure d’accueil). Cette caractéristique (2), soulève la question de la plurimodalité (coexistence de 

modalités multiples – épistémique et appréciative, épistémique et radicale déontique, épistémique et radicale 
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dynamique, épistémique et aléthique, épistémique et épistémique, etc.), et des compatibilités entre modalités. 

D’autres facettes seront abordées dans la perspective de la plurimodalité : la morphologie et la syntaxe de 

l’interrogation, directe et indirecte, et les critères modaux qui permettent l’identification de l’indirecte ; la place 

des paradigmatiques en Qu- / Wh- dans le système (paradigmatique) des indéfinis ; les structures et les adverbiaux 

paradigmatisants compatibles avec les interrogatives ; les proformes complexes (à définir) ; les questions rhétoriques 

(qui subvertissent la modalité) en contexte argumentatif, sarcastique, ironique. L’approfondissement de chacune de 

ces facettes apportera un éclairage utile sur la plurimodalité. 

L’équipe prévoit d’enrichir cette approche de l’interrogation centrée sur la plurimodalité en construisant deux 

passerelles : d’une part vers les travaux du Laboratoire Parole et Langage (AMU) sur la prosodie ; d’autre part vers les 

travaux sur la multimodalité (gestique, postures, contacts oculaires, sémiotique, etc.), qui se généralisent dans le 

sillage de Kress. 

Réalisations prévues : réunion semestrielle avec l’équipe Dialectologie et Linguistique formelle ; numéro 
de Corpus sur le thème Interrogation et corpus ; collaboration avec le LPL (AMU) pour l’organisation d’une journée 
d’étude en 2018 ; dépôt d’un projet IDEX auprès de l’Académie 5 : « Exploring Modality Interactions in Questioning ». 

2.3.3.3. Axe 3 : Postures d’énonciation et énonciation non sérieuse (resp. Geneviève Salvan) 

Participants : M. Biraud, A. Jaubert, I. Kor-Chahine, É. Kotler, V. Magri-Mourgues, V. Montagne, 

S. Ruggia, G. Salvan 

L’idée de cette thématique est née de l’intérêt partagé de plusieurs membres de l’équipe, chercheurs et 

doctorants, pour les postures énonciatives sous-jacentes à toute prise de parole, et particulièrement à une forme 

d’énonciation « dissociée » que l’on trouve aussi bien dans les phénomènes d’humour et d’ironie, que dans 

l’énonciation littéraire fictionnelle ou l’énonciation poétique qui, ne se positionnant pas sur le versant discursif-

communicationnel du langage, ouvre une voie libérée, ludique, non-sérieuse. La notion d’énonciation non sérieuse, 

issue de Searle (1982 [1979] : 103), est à la base de nombre de travaux actuels sans qu’elle soit véritablement définie 

pour elle-même. L’objectif est donc de contribuer à définir une assise théorique à cette notion et d’en évaluer le 

rendement dans l’analyse des textes et des discours : quelles sont les formes de l’énonciation non sérieuse (par 

exemple : énonciation feinte, énonciation ludique, etc.) ? L’énonciation non sérieuse a-t-elle des marques propres ? 

Quand un récepteur peut-il décider qu’un texte relève d’une énonciation non sérieuse et quelle est la part du 

contexte dans une telle lecture ? Peut-on sur la base de cette notion envisager ce que certains appellent des 

narrations expressives (aussi diverses que sont le conte, l’histoire drôle, la blague, etc.) ? Les diverses communautés 

linguistiques et socio-culturelles traitent-elles de la même façon ces énonciations non sérieuses ? 

Dans le champ figural, l'énonciation non-sérieuse sera également comprise comme un élargissement 

concentrique de la thématique des figures du discours qui, abordée sous l'angle pragma-énonciatif, a démontré sa 

fécondité et assuré à notre équipe une indéniable visibilité. L'ouverture proposée présente un enjeu épistémologique 

intéressant et ambitieux : elle débouche sur un réexamen de l'opposition littéral/figuré (qui en fait peine à dépasser 

la conception de la figuralité comme un écart formel), pour lui substituer une approche posturale, celle englobante 

de l'énonciation non-sérieuse, de l'ethos qu'elle construit et des actes qu'elle permet de réaliser. 

Réalisations prévues : ouverture d’un séminaire « l’énonciation non sérieuse » ; colloque sur les postures 

d’énonciation (sur-, sous-, co-énonciation) prévu en 2018 en collaboration avec le laboratoire BABEL (Toulon) ; 

journée d’étude sur « Figures et psycholinguistique » (avec l’équipe STIH, Paris-Sorbonne) ; thèse en cours sur les 

modes de fictionnalisation dans un corpus littéraire contemporain ; collaboration avec le groupe de recherche 

« Textyle » (EA STIH Paris-Sorbonne & ENS Ulm). 
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2.4. Equipe 4 : Logométrie, Corpus, Traitements, Modèles 

2.4.1. Analyse SWOT 
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Forces 

 

Implication forte dans les réseaux 
nationaux et internationaux du 
domaine 

Identité scientifique et compétences 
méthodologiques reconnues 

Elaboration et diffusion logicielles 
SHS 

Soutien d’un ingénieur informatique 

 

Faiblesses 

 

Effectifs encore à consolider 

Hétérogénéité des champs 
d’application 

Articulation recherche et 
enseignement à développer 
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  Opportunités 

IDEX UCA JEDI –partenariat avec I3S 

Coopération internationale en cours 

Collaborations interdisciplinaires 
internes et externes 

Un master UCA en projet, “Sciences 
et technologies du texte” 

HDR prévisibles 

Menaces 

Fin des programmes financés 

Renouvellement non assuré des 
départs à la retraite 

Intégration non réussie de 
collègues venant d’autres 
équipes (axe 3) 

 

 

2.4.2. Objectifs généraux de l’équipe et mots-clefs 

Afin de mieux rendre compte de la spécificité des travaux de ses membres, l’équipe précise sa 

dénomination en : « Logométrie, Corpus, Traitements, Modèles ». Son projet passe par une triple évolution portant 

sur la spécification de sa problématique scientifique principale (1. réseaux et structures textuelles), la diversification 

de son champ d’étude et de ses observables (2. nouveaux corpus et nouveaux modèles génériques) et sur 

l’élargissement de son périmètre (3. Acquisition, linguistique de corpus et multimodalité). 

Mots-clefs : logométrie, textométrie, ADT, linguistique de corpus, corpus multimodaux, corpus textuels, 

corpus numériques, corpus CMC, modèles discursifs, acquisition, didactique des langues, langue seconde, typologie 

textuelle, textualité, réseaux, cooccurrences, motifs, traitements quantitatifs, outils logiciels. 

2.4.3. Axes de recherche  

2.4.3.1. Axe 1 : Réseaux et structures textuelles (resp. : Damon Mayaffre) 

Participants : P. Follette, F. Lavigne, V. Magri, D. Mayaffre, S. Mellet, C. Poudat, L. Vanni 

Dans le prolongement et le dépassement des travaux de l’équipe qui ont établi la cooccurrence simple 

comme molécule sémantique élémentaire, la cooccurrence généralisée comme facteur de textualité et les motifs 

comme éléments structurants des discours, l’équipe se propose d’analyser lors du prochain contrat les réseaux 

(formels, lexicaux ou grammaticaux) jacents ou sous-jacents des textes. 

Les corpus textuels numériques sont théorisés comme des objets dotés d’une ou de plusieurs structures 

réticulaires, locales comme globales, dont le traitement statistique doit rendre compte ; particulièrement, comme 

l’objectif du quinquennal passé était le passage d’une statistique occurrentielle à une statistique cooccurrentielle, 

l’objectif est ici de passer du schéma d’urne traditionnel (dans lequel les unités linguistiques sont indépendantes) au 

traitement des connexités textuelles (selon lesquelles les unités linguistiques sont inter-reliées).  
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Les développements logiciels que l’équipe propose implémentent cette vision du texte (traitements et 

graphes de cooccurrences complexes ; graphes connexes ; réseaux de neurones) et doivent permettre de traiter de 

manière automatique et semi-automatique les corpus dans une perspective typologique (classer et caractériser les 

textes selon leur(s) structure(s) réticulaire(s)). Des outils d’analyse textométrique autononomes du logiciel HYPERBASE 

seront mis à disposition sur le web selon les standards Web 2.0 et la logique open access (outil d’analyse factorielle 

des correspondances, outil d’analyse arborée, outil de visualisation cooccurrentielle, outils deep learning). Les 

supports calcul et serveur seront assurés au niveau national par la TGIR Huma-Num et l’Equipex Outils et Ressources 

pour un Traitement Optimisé de la LANGue (ORTOLANG) et au niveau local par la Maison de la Modélisation, de la 

Simulation et des Interactions de l’IDEX UCAJEDI ; cette organisation se mettra en place dès l’hiver 2016-2017. 

Les résultats linguistiques de l’équipe en matière de description et de modélisation des textes-réseaux, que 

ce soit dans le domaine des textes politiques, scientifiques et littéraires ou sur de nouveaux corpus CMC tel Wikipédia 

(cf. infra), seront réinvestis dans un double dialogue interdisciplinaire. Au sein du laboratoire d’abord par (a) le 

dialogue entamé avec les psychologues cognitivistes travaillant sur les associations sémantiques : l’hypothèse est que 

les structures linguistiques élémentaires qui font réseaux dans les textes et que la statistique textuelle peut mettre 

au jour constituent par leur récurrence des candidats privilégiés, quoique complexes, aux phénomènes d’amorçage 

(priming) et (b) l’axe inter-équipe Nouvelles textualités : statistique, pragmatique, énonciation avec l’équipe 

Enonciation. Au sein de l’IDEX ensuite, les collaborations avec I3S ici aussi entamées, et des Académies 1 et 2 doivent 

nous permettre, au plus profond de la réticularité textuelle, de révéler l’architecture profonde des textes et des 

corpus (deep learning) à l’instar de la reconnaissance automatique des images.  

2.4.3.2. Axe 2 : Nouveaux corpus et nouveaux modèles génériques 

Participants : P. Follette, V. Magri, D. Mayaffre, C. Poudat L. Vanni 

Historiquement constituée autour du traitement des corpus littéraires puis politiques, l’équipe entend 

renforcer sa position leader dans ces domaines notamment par le développement de plateformes web (par ex. 

Viatitext, Mesure du discours). Néanmoins, elle renouvelle ici ses champs dans deux directions privilégiées : 

Corpus Web 2.0 et genres hybrides  (resp. C. Poudat)  

L’objectif de cet axe est double : il s’agit d’une part d’explorer et de décrire les genres hybrides, 

notamment du Web 2.0., et d’autre part, de développer des méthodes afin de mettre en œuvre cette exploration. 

Avec le développement du web 2.0., apparaissent des dispositifs de communication spécifiques, destinés à faciliter 

les interactions entre les utilisateurs : ces derniers sont invités à collaborer autour d’un objet, à discuter, évaluer et 

exprimer leur opinion. Ces possibilités s’incarnent dans des genres hybrides, articulant étroitement l’objet et ses 

représentations, qui se reflètent dans les commentaires, les avis et les discussions qui se tissent autour de lui. Ces 

nouvelles formes de communication posent de nouveaux enjeux, tant théoriques et conceptuels que méthodologiques: 

comment les modéliser ? Dans quelle mesure font-ils corpus ? Quelles annotations et quels standards mobiliser ? 

Comment explorer de tels ensembles de données textuelles au moyen de parcours méthodologiques ADT ad hoc ?  

C’est à ces questions que tentera de répondre le présent axe, qui concentrera ses efforts dans un premier 

temps sur les genres du web et plus particulièrement sur Wikipédia, sur lesquels C. Poudat, assistée de L. Vanni, 

travaille actuellement. Cette initiative s’inscrit dans une double dynamique nationale, à travers les deux GT 

Interopérabilité et exploration de corpus, et Corpus multimodaux et nouvelles formes de communication que C. 

Poudat co-pilote dans le cadre du nouveau consortium national CORLI (Corpus, Langues, Interactions), labellisé par 

Huma-Num en début d’année 2016; et internationale, dans le cadre du groupe d’intérêt spécifique TEI-SIG CMC, qui 

vise à proposer des recommandations pour adapter les directives de la TEI (Text Encoding Initiative) aux genres de la 

communication médiée par les réseaux. Cette dimension internationale est également renforcée par le dépôt au 

printemps 2016 du projet ANR-DFG CroCoWiki (appel FRAL), en partenariat avec l’université et l’IDS (Institut de la 

langue allemande) de Mannheim, et celui à l’automne 2016 d’un projet de réseau européen COST autour des CMC. 

Par ailleurs, sera exploré le genre des brevets d’invention et des documents liés aux brevets (par exemple, 

les communications entre les avocats et les examinateurs des brevets sur la brevetabilité, documents qui sont 

publiquement disponibles). L’hybridité de ce genre relève du croisement entre le discours scientifique et le discours 

juridique, et présente des contrastes importants et révélateurs - concernant le hedging ou l’intertextualité, par 

exemple - avec les articles purement de recherche, alors même qu’il couvre le même contenu scientifique ou 

technique. Les méthodes logométriques développées par l’équipe permettront de décrire, de classer et de modéliser 

les textes de ce genre riche mais peu étudié dont l’enjeu social peut être important. Ce travail sera effectué en 



 Évaluation des entités de recherche 

 

66 

Vague C : campagne d’évaluation 2016 – 2017 – septembre 2016 

partie en collaboration avec des chercheurs du GERAS (Groupe d’Etude et de Recherche en Anglais de Spécialité ; 

www.geras.fr), où Peter Follette est co-responsable du Groupe de Travail “Sciences & Academia”. 

Textes narratifs, mise en récit et construction mémorielle (resp. P. Follette) 

Un axe fédérateur émerge au sein de l’équipe. Il concerne le traitement des textes narratifs et le répérage 

de la (re)construction mémorielle dans et par le récit. Cet axe s’appuie au départ sur l’Equipex Matrice (2011-2020) 

dont c’est une des problématiques majeures, et dans lequel plusieurs membres de l’équipe sont impliqués aux côtés 

de collègues nationaux et internationaux. Il entend aussi développer au sein du laboratoire l’interaction de l’équipe 

Logométrie avec l’équipe Langage et cognition autour de l’architecture de la mémoire et avec l’équipe Linguistique 

de l’énonciation autour de la mise en récit de soi. Les corpus d’étude seront variés et concerneront aussi bien la 

mémoire collective, autrement appelée grand récit, que la mémoire individuelle (ou récit personnel) ; et plus 

précisément la dialectique entre l’une et l’autre. L’application aux textes littéraires contemporains (J. Giono, A. 

Ernaux, J. Rouaud), aux textes socio-politiques (témoignages sur la Shoah, sur le 11 septembre 2001 ou le 13 

novembre 2015), aux corpus de récits de vie d’oral spontané ou encore aux genres académiques et aux littéracies 

professionnelles multiplieront les points de vue. De manière plus originale mais heuristique, les aspects narratifs des 

textes scientifiques seront également exploré ; sera analysée, alors, la construction d’une histoire scientifique ou 

d’un scénario dans les articles relevant de  différentes disciplines scientifiques et de diverses époques afin d’explorer, 

dans une perspective diachronique, l’évolution de ces aspects jusqu’aux articles modernes. Ce travail permettra aussi 

d’établir les liens avec le nouveau campus UCA qui se construit à Cannes, sur la narrativité et les techniques de 

“storytelling” dans des contextes professionnels différents. 

2.4.3.3. Axe 3 : Acquisition, linguistique de corpus et multimodalité (resp.  Shona Whyte) 

Participants : P. Follette, I. Kor Chahine, S. Ruggia, L. Rouveyrol  

Enfin un nouvel axe propose de prolonger la problématique de l’équipe en rapport avec les discours et 

genres académiques, et les nouveaux genres de communication, en intégrant des membres travaillant sur différents 

aspects de l’acquisition des langues secondes, de l'enseignement-apprentissage des langues, et des corpus numériques 

multimodaux. 

La recherche en acquisition d'une langue seconde (ALS) tente de décrire le système linguistique des 

apprenants et d’en étudier l'évolution. Les problématiques concernées vont de la description de variétés linguistiques 

(russe, anglais de spécialité, français) à la didactique des langues secondes afin (i) d’étudier la langue employée par 

les apprenants (identifier les erreurs mais aussi décrire les règles qui sous-tendent les relations forme/fonction/sens), 

et (ii) décrire l’évolution de la grammaire de l’apprenant par des études longitudinales ou transversales. I. Kor-

Chahine travaille sur la constitution du corpus de textes écrits d’apprenants de russe et l’étiquetage des données dans 

le cadre d’une collaboration internationale sur un corpus important des apprenants anglophones, germanophones et 

finnophones. S Whyte travaille avec la doctorante A. Siddiqa sur le développement de la politesse chez les apprenants 

de l'anglais langue étrangère au collège-lycée ; P. Follette et L. Rouveyrol s’intéressent aux variétés linguistiques 

spécialisées (analyse du discours dans les domaines de la rédaction scientifique et du discours politique). 

L’intérêt de ces travaux repose avant tout sur leurs dimensions linguistiques : il s'agit de tirer des 

conséquences de la recherche en acquisition pour l'enseignement-apprentissage de la langue, ou d'étudier les effets 

de l'enseignement sur l'acquisition de celle-ci. Le travail porte sur le langage des apprenants dans ses dimensions 

discursives ou pragmatiques, ainsi que sur l'apprentissage par tâches (approche actionnelle, CLES). En ce qui concerne 

la langue de spécialité, S. Whyte est co-responsable du groupe de travail Didactique de l’anglais de spécialité au sein 

de la société savante le GERAS (animation de séminaires, projets de recherche collaborative). Les travaux sur le rôle 

de l'enseignant en classe de langue et en formation à distance ouvrent la voie également à la formation par la 

recherche notamment dans le cadre de la formation en langues pour spécialistes d’autres disciplines (LANSAD), mais 

aussi des masters métiers de l’enseignement, de l’éducation et de la formation (MEEF). 

La multimodalité enfin est présente dans une double optique : l’apport des technologies pour l’acquisition 

et la didactique des langues, et l’outil numérique dans la constitution et l’analyse des corpus. Les problématiques 

concernent les technologies interactives et les interactions de classe ; les ressources et les pratiques éducatives 

ouvertes ; l’analyse vidéo et les corpus électroniques. Les membres de l’axe ont à leur actif plusieurs projets 

européens (Lifelong Learning, Erasmus+) et d’autres en perspective permettant des collaborations sur ces 

thématiques en plusieurs langues et dans plusieurs pays. 
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Conclusion - carte synoptique 

En guise de conclusion, nous produisons une carte synoptique de l’organisation scientifique du laboratoire 

(l’organigramme fonctionnel avec les services administratif, informatique et soutien à la recherche est fourni en 

annexe 4). La structuration de l’Unité en quatre équipes, avec leurs principaux axes de recherche, et les axes 

transversaux émergents inter-équipes, y apparaissent de manière schématique. 

 

 

Fig. 28. Organigramme scientifique de BCL (équipes et axes) 
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